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Avec Privilege du Roy, 


GERS E penfez pas; mon 
NS cher Lecteur , qhe le 
SIC 
BA vitre de ce Livre [ox 
an deffus de ce qu'il promet > Il 
#e vous impoe rien : Er quand 
TVOHS Arez pris la peine de le li- 
re, er d'en faire quelque expe 
rience, ‘vous avoñerez franche 
ment , que l'Autheur le: devoir 
rchauffer d'un plas magnifique 
frontilice, pour vous donner la 
curiofité de le connoifire de plus 
prés, 7 d'entrer dans [es lieux 
à ij 


AVIS AU LECTEUR. 

plus fecrets. Tout y eff CXQHIS, 
tout yeft facile 9° ingenu : tout 
y ef neceffaire, er rien de-ce 
qu'il contient nef} inutile , foir 
pour le divértiffement &) la ga- 
denterie, foit pour les émolumens 
que lon en pent tirer felonlegen- 
re de ceux qui en acqwerront la 
pratique. Et quand VOUS A Vera 
rez les effets veritablesynefoyez 
point ingrat. er méconnoi[fanter 
Vous. mefnes envers ceux quiont 
comme arrache cet excellent ou 
vrage d’entre les maïns de celui 
qui à tant pris de peine gr de 
fetiques pour vous aire part à 
- peu dé frais de es. travanx. 
“dien. 
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Secret pour empe cher d'avoir 


froid aux pieds. 
Dis le jus de la rhuë, &14 


détrempez avec de l’huille 
de noix , & s’en laver les pieds 
une fois feulementau commen 
cement de l’hyver. 


ERRAT A. 
Ages2.lig. 2. Prenczunacierfin. 
PE Prenez une bille d’acier fin. 
Page 73. lig. 1: boüilliri, 4/ bouillir. 
Page 99. lig. 5. ou bien un foye de 
veau feiché au fonds, /éz, ou bien un 
foyede veau fciché au four. 
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DESC VRECOSITEZ 
rares & nouvelles, dans les 
plus admirables effets dela 
Nature & de l'Art. 


——- 


CHAPITRE PREMIER. 


Dour refablirla fanté, 6x peur connoi- 
fre affeurement lagnelle des humeurs 
demine en la perfonne malade, 


à vre; Cftain tres-fin de. 
> micliv. Mercuretrois 
ER 1 onces, faites fondre, 
puis amalgamez tout enfemble, 
& mettez d: cornué, il en 
viendra 
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d'eau, dont vous vous fervirezs 
comme s'enfuit, 

Verfez de cette eau une-ou 
deux gouttes dans l'urine du ma- 
lade, vous verrez à l’inftant les 
quatre humeurs feparées ; & en 
éelle que vous verrez plus de 
matiere, c’eft celle qui domine, 
& quelquefois changera felon 
qu'elle peche, ou nuit à la fanté. 
La foude pour eftre vraye s'é- 
prouve ainfi: mettez-en dans la 
. main , &jettez pardeflus deux ou 
trois gouttes de jus decitron, & 
il vient à l’inftant rouge, 

Pour guerir une fifule , chofe 
merveillen[e. 

Prenezun crapaut vifque vous 
mettrez dans un pot de terre qui 
fouffre le feu, & le couvrezqu'il 
ne puiffe fortir, &l’environinez à 
feu de rouc,& le faitesreduireen 
cendres, fans. qu£ le feu touches 
bedit crapaur, Dec cétte poudre, 
$ 


de Curiofitez. 3 
mettez fur ladite fiftule que vous 
 aurezauparavant favée avec vim 
chaud , ou urine d'enfant malle, 
Eprouvé, 

Recepte remarquable da crane 

bumain. 

Prenez poudre tres-deliée de 
crane , & en couvrez quelque 
playe ou ulcere que cefoir, & ele 
le guerira. Experience par Mon: 
feur Boulanger Prefident , d'une : 
ulcere qu’on n'avoit fceu guerir 
endixans. 

Contre la Difenterie ; © le moyen 
de tirer la teinture du corail. 

Prenez pierre ponce que vous 
éteindrez trois ou quatre fois 
dans du bon vinaigre en un raif- 
fon, la faifant rougir ; puis la 
broyez, & broyez de mefme le 
corailbienfubtil, & faites unlit 
de pierre ponce dans untaiflon, 
puisde corail, jufques à trois fois, 
que le premier & dernier foit de 

À ij 


4 Recueil 

pierre poncésluttés bienle taiffon 
& le mettez au four des Verrierss 
ou Potiers, par deux jours, &le 
retirez, & mettez du vinaisrefur 
lefdices poudres, & reïterez juf- 
qu’à ce qu'il ne rougifle Fes ; 
apres faires evaporer le Vinaigre 
en un vaifleau de verre ou terre 
plombé, auquel reftera la teintu- 
re ou couleur de corail : Ainfon 
peurtirer routes fortes de cou“ 
leurs des Mineraux & Meratx 
reduits enpoudre. La doze éft 

yne dragme dans un œuf. 

Le Sjrop [e fait de la forte. 

Prenez deux .onces de ladite 
teinture, &. trois oncés defucre 
candi, que mettrez én un Vaif- 
feaude terre verni,qui foitlarge, 
La vous aurez mis dansunau- 
es vaiffeau plein d'eau; fous le- 
duel vous ferez du feu en forme 
de bain, manierez & remuerez 
continuellement voftre matiere 


de Curiofirez. $ 
avecune fpatule de bois, fans ja- 
mais ceficr, jufqu’à ce qu'elle foie 
cuire enfyrop : car cela empêche 
lceinture de fe precipicer. 
Autre maniere de tirer la teinture 
du corail, 

Prenez de la cire vierge, & [7 
grattez dans un pot neuf,où voüs 
aurez mis du corail en morceaux 
ou pecites branches , que ledit 
corailenfoit couvert; faites fon- 
dre & bouillir legerementfurta 
braife, & la cire tirera soute la 
teinture du corail ; ce que vous 
éprouverez en retirant un petit 
morceau dudit corail,ce quiarri- 
VE ordinairement dans un quart 
d'heure : tirez du feu, & laifféz 
refroidir la cire, laauelle vous 
prendrez & gratterez dans un 
urinal de verre, & mettrez pâr 
deffus du bon vinaigre diftillé 
par trois fois, ou du fort efprit de 

vin, & mettrez fur les cendres 


À iij 
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chaudes , afin que la cire donne 
au vinaigre la teinture qu'elléa 
oftée au corail, puis le tirez du 
feu; &eftant froid, feparez levi- 
naigre de la cire, & le faites éva- 
porer : eftant évaporé vous trou- 
verez au fonds voftre teinture 
rouge comme cinabre, 
Contre le Calcal, on Piérre. 

Prenez huile d'Olive deux ti- 
yres que vous diftillerez par la 
cornue à feu de fable, &:del’eau 
Ou flegme qui enviendra prenez 
trois cuillerées le jour, le matin, 
apres difné, trois heures apres 
avoir mangé, & lefoir en fe cou- 
chant pendant neufjours ; cette 
eau diffout la pierre des reins & 
de la veffie : Ce qui refte à la cor- 
nuéeftpour la goute,contraction 
de nerfs venant de caufe froide. 

Pour la Gravelle, Excellente. 

Prenez deux livres de racines 

d'ortiesgricches, &lesnettoyez, 


de Curiofitez. 7 
& les faites bouillir en deux pots 
d'eau, jufqu'à diminution d'un 
tiers ; ajoûtez trois chopines de 
bon vin blanc, faites boüillirà 
petit feu une heure, puis laiflez 
refroidir, eftant prefque froid les 
tirez dehors, & preflez les raci- 
nes, puis mettez le jus avec lade= 
coction feulement dans un pot 
de terre neuf, & quand il fera 
clair, & que l’onen voudra ufer, 
"prenez trois pillules de beurre 
frais, & les ayant avalées, pre- 
nezun verre de ladite decoction, 
le tout à jeun, & le plus matin 
que l'on pourra, & deuxheures 
apres un boüillon clair, & conti- 
nuer durant trois jours à chaque 
decours de Lune : Leslavemens 
Jaxatifs y font excellens, il les 
faut prendre le foir que l'on vou= 
draufer de ladite deco“ion. 

Pour la mefme. 
: Prençz le fruit qui demeure 
À iiij 
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dans la rofe fauvage ; appcliée 
Eglantier, tirez les petitsgrains 
qui font dedans, que vous met- 
trez feicher au Soleil, ou au fout, 
puis les pillerez en poudre, de las 
quelle mertrezune dragme dans 
un petit verre de vin blanc, que 
taillerez tremper 7. ou 8. heures, 
puis prendrez le tout demi heure 
avant de fe coucher, en remüant 
bien , que rien ne demeure a@ 
fonds du verre, cela fair degräds 
effets: car il chaffetoure forte de 
gravelle, & fait rompre la pier- 
re que l’on rend par petits mor- 
ceaux : Efprouvé. Mais il n'en 
faut prendre que de deux jours 
l'un, & puis huit jours d'interval= 
le, & au decours de la Lune. Dx 
ftwitrouge qui demeure, on peut 
faire un cottignac, & en manger 
apres le repas; il empefche que 
Hien ne fe conglutine. 

Pour la rrjine, 


TI... RL 


de Curiofitez. 8 
Prenez de la graine depanets 
fauvage que vous ferez infufer 
en vin blanc pendant douze heu- 
res,& en prendrez un verre à jeun 
par trois matins. 
Pour la mefine. 
Prenez la peau du dedans deg 


Juñers de poules que vous lave- 


rez avec vin blanc, fecherez & 


mettrez en poudre:ladozeune / 


dragme- en du vin blanc tant 
qu'il vous plaira. 
Pour guerir toute: ruptures © deffen: 
tes : remede bien éprouve du Car 
dinal de la Rochefourauttr. 
Prenez poixnoire une livre,ci= 
re jaune & refine douze onces; 
fuifde mouton huit onces maftic 
& fang de Dragon quatreonces, 
Gommes Tragagant, Arabique, 
& noix de Galle une once, Pierre 
bematire deux onces feparément 
preparce & deffechée avec vinai- 
gre, poivre battu deux onces, 
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Cloportes deflechées & en pouz 
dre, deuxonces: gland de chef- 
ne vert, & cumin preparé avec 
Vinaigre & mis en poudre, cha- 
cun deux onces : le mélange fe 
fait en fondant le fuif avec une 
livre de gros vinrouge, à quoi 
ajoüterez la Noix de Gallecon- 
caflée , & le ferez cuire jufqu’à la 
confumption du vin : cela fait 
faut couler le tout &le remettre 
furle few, ajoûtant la cire. Scla 
refine que vous ferez fondre : 
faut fondre la poix noire en un 
autre vaiffeau, puis verfer la pre- 
miere mixtion dâs cette poix fon- 
duë, mouvant continuellement 
avec un bafton pour incorporer 
tout enfemble : apresil faut l'6- 
terdedcflus le feu,& le metrefur 
lescendreschaudes, puis yverfer 
les poudres peu à peu en mou- 
Vant bien fort, afin debien faire 
le mélange de l'emplaftre : I 
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faut avant l'application rafer le 
poil s’ily en a, & fomenter la pla- 
ce où eft le mal avec fort vinai- 
gre, où il yaura de l’alum fondu 
dedans, & changer d'emplaître 
dedeux en deuxjours, & renou- 
veler lad. fomentation de vingt- 
quatre en vingt-quatre heures : 
D’abondant que le malade tien- 
ne le liét quinze jours plus ou 
_moins, &.fe couchera fur le dos 
“& la tefte la plus baffe qu’il pour- 
ra, & ne boira le vin que bien 
trempé , & ne mangera viandes 
fallées , legumes, ni bœuf, 
Pour lemefme, foit homme, ou femme, 
€ Vieux , experimente par an 
homme qui efloit rompu depuis ren 
Ée ans, = 
Prenez une once & demie de 
maftic blanc ou poix legere,une 
once & demie de tercbentine fe- 
melle qui foit rouffe, & non de 
celle de Venize qui eft blanche; 
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unconce & demie de gommeon 
liqueur gluante quifetrouve à là 
reftc des gros chaidons fauvages 
picquans, qui ont la tefte quaf 
comme les artichaux, aufquels 
ayant tiré les fueilles efpineu- 
fes,vous trouverez cettehumeur 
gluante qui s'attache aux doigts; 
Meflez tout cela enfcmble dans 
un petit pot de terré neuf verni: 
tdautre-part prenez environ 
vingtrœuds qui fetrouventdans 
les aix de fapin que vous hache 
rez ou raclerez bien menu, que 
vousmettrez dansun pot qui foit 
prefquetout plain d’eau, & ferez 
boüillir fort doucement , & la 
graiffe & écume qui viendra pat 
deflus , vous la prendrez fubtis 


lementavec une cuillere , & 1 


jetterez dans l’autre pot, parmi 
vos drogues, jufqu'à ce que vous 
voyez que cela foit bien meflé en 
un Ongueçnt que vous eftendrez 


fÉ 
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fur da cuir, & appliquerez far la 
partie, 
Peur les Hargnes. Eprouve. 
Prenez noix de Abies, Acacia, 
Galles, Balaufes, de chacune 
cinq dragmes, Tragagant, Myr- 
xhe, Encens, Gomme Arabi- 
que,Sarcocollé,dechacunetrois 
dragmes. Sang de Dragon, Bo- 
larmeni, Minium, Aloë Succo- 
tin, de chacune deux dragmes, 
faites de toutune poudrefubtile, 
& Ja paitriflez avec vinaigre dont 
vous ferez une emplaftre, & en 
appliquerez fur Le mal. 
Ponr Roignons enflex. Eprouve, 
Prenez racine de chicorée fau: 
vage, de perfil, d'ozeilles, d'af- 
perges, de chardon Roland, de 
fcolopendre, de betoine,de chic 
dent,deregueliffe,de chacunane 
poignée, micl blanccinq livres, 
un citronfenduen quatre, faites 
Je tout boiillir dans une pinte de 


es 
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vinblanc, & laiffez confumerà 
la moitié, ou à la troifiéme par- 
tie: pañlez le tout, &en prenez le 
matin à jeun trois doigts, 

Pour arreffer l'urine de ceux gai 

pillent au lie. 

Prenez l'écorce interieuredes 
fleurs de grenade, rofes de Pro- 
vins, maftic ana une demie drag- 
me, graine de fumach une drag= 
mes fang de dragon deux drag- 
mes,fantal rouge demiedragme, 
racines de.feau de Salomon de- 
mieonce.fouris preparée & écor- 
chée, luiayantofté la tefte &les 
pieds, lavée dans du vin blanc,& 
deffeichée au four , une once : il 
faut mettre le tout en poudre à 
part, puis les mefler enfemblen 
avecdeuxonces de fucrerofaten 
poudre;dont vous prendreztous 
les matins une dragme dans du 
vin blanc bien trempé,deux heus 
ECS avant manger, 
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Sadorifique prompt € alfeure. 

Prenez une dragme de coquil- 
les de Tortués calcinées dans un 
verre de biere. 

Antidote de l'Orvietan. 

Prenez racines Carlinæ, Gen 
tianæ , Diamni, Antithoræ, 
Vincetoxici, de chacun deux 
onces & demie, Lapathi, Maj. & 
Min.ariftolochiæutriufque;fcor- 
.hfbiftortæ; Betonicæ, Tormen- 
tillæ, de chacun demie dragme: 
Diétamni Cretici, Angelicæ odo- 
ratæ, Mcj, Imperatoriæ, Scorzo- 
neræ, Valerianæ,Foliotum, Bu- 
glos filveftris, & Sapæ Viperinæ 
uneonce , faites poudre de tout, 
de laquelle prenez cinq oncesfur 
une livre de mielécumeé, dans le. 
quel on aura premierement dif- 
fout Theriaque & Mitridate de 
chacun demi once, avec un peu 
de bon vin. 


La prife eft d'une dragmedifs 
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fout eg un boüillon, ou avecdu 
vin : &filon connoift que l'ope- 
ration ne foulage, il fautreiterer 
deux heuresapres,& pour la troi- 
fiéme fois fix heures, & pour la 
quatriéme douze heures. 
Pour faire piÎler & querir Ecroñclles. 
Faites brûler & bien reduirecen 
cendres des Cantarides, & avec 
vinaigre tirez le fel defditescen- 
dres, duquel il faut donner dou 
ze, quinze, & feize grains. 


Prenez la preruiere écorce d'o- 
range la plus fubtile une once, & 
cloux de gerofle aurant pefant, 
faites boüillir avec un bon verre 
devin jufqu’au tiers, le donnera 
boire, &guerira pour jamais. 

Loar la mefine. 

Prenez trois grains de lau= 
triés, & les pillez bien menu, 
puis Les metrez dansunyerrede 
vin 


nt 
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“vin blanc, & le prenez. Eprouvé, 


Lour Lx meme. 

Prenez dela fente fraiche d’un 
cheval noir entier, que mettrez 
dansune fervictre, & pañlerez a 
travers un verre de vin blanc, 
que ferez prendre, 

Pour la mefine. 

Prenez un demi verre d'eau de 

vie, dansle uel mertrez feptow 


irpoutes d'éfprit ce fel. 
FA 


Por la mefme: 

Prenez le zeft des noix, les 
plus vieilles,que vousmettrezen 
poudre, dont vous prendrez urte 
dragme en vin blanc. 

Contre sn flux de Difexterie. Rerrde 
admirable. 

Enfeérmez un chien par trois 
Jours, en façon qu'il ne mange 
que des os : recueillez la fente & 
la feichez, puis mettez en pou- 
dre; En apres prenez caillous de 


æivicre, faites-les rougir au feu, 
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puis les jettez dans un vaiffean 
plein de lait, dans lequel meflezM 
un peu de ladite poudre, & don- 
nez de cela au patient deux fois 
le jour. 

Pour le mefne. 

Prenez de la farine de feigle 
demi quarteron que vous dé-. 
tremperez avec fuc de graine de 
fureau, & en ferez une pafte dont 
vousferez des petits pains, que 
vo” ferez cuire & bifoteraufour, 
apresque le pain en eft dehors, 
lefquelsvous broyerez & imbi- | 
berez derechef dudit fuc,& ferez 
cuire de mefme, puis les broyez « 
de nouveau, & continuerez ce 
procedé jufqu'à fept fois, que 
vousles mettrez en poudre,pou£ 
vous en fervir aux occafions : an 
doze une dragme dansun boüil- . 
Jon, ou dans du vin blanc. | 

Pour le flux de fang. | 

Prenez la peau d’un Lievreque 


| 
1 
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vous ferez brûler au four dansun 
pot de terre non verni avec fon 
couvert ; de cette cendreou pou- 
dre prenez-en une dragme dans 
un boüillon ,; ou dans du vin 
blancfil'on n’a pas la fiévre. 

La mefme fert pour l’'Emor- 
rhagie entirant par le nez. 

Pour le mefme. 

Prenez de l’herbe, dite langue 
debœuffeiche., & en poudre une 
” dragme comme deflus. 

Ladite herbe arrefte encorele 
flux eftant fraiche, l'appliquant 
fous la plante des pieds. 

Pour faire uriner quand il y awroit 
quinze jours qu'on ne l'auroit pa 
faire, € faire [ortir la pierre & 
da gravelle. 

Prenez de la corne de cerffau- 
vage, avec fa racine que laverez 
bien &efluyerez, pillez fort dans 
un morrier & laiffez tremper en- 
vion deux heures dans trois 

Bi 
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doigts de vin blanc : il faut qu’il 
ait environ dix ou douze plantes 
de ladite herbe, pañez parunlin- 
ge & l'exprimez bien, & la don- 
nez à boire au malade. 

Pour la Ficure tierce. Epronvé. 

Prenez du jus de Verveine 
trois ou quatre doists; avec un 
peu de vinblanc, devantlefrif- 
fon, & fe promener, ne point 
fouper.lors qu'on voudra prenss 
dreceremede, 

Lour la mefne, 

Prenez hache, fauge menué 
YhuË, orties griéches de chacun 
une poignée ; pillez bien letout 
avec un-peu defel, puis ajoûtez 
un jaune d'œuf délayé avec une 
cuilierée de vinaigre , appliquez 
Jetoutfur le poignet,apres avoir 
bien frottéledit poignet. » 

Pour le mefme. 

Prenez un demi verre d'eau 

devie , dans lequel délayez-un 


. 
. 
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jaune d'œuf frais avec la troific- 
me partie d’une noix-mufcade 
rapée, & prenez un moment 
avant le friflon; continuézcerc- 
mede par trois fois, fi à la pre. 
miere où feconde vous n’eftes 
pas gueri. 

Note, Qu'ileft bon d’avoir efté 
pargé de la medecine fuivante. 

Prenez Rheubarbe,fcämonée, 


<urbith;hermodares, gingembre 


giis,ofmonde,anis,fucre,dechas 
Cun une dragme : mectez le tout 
ci poudre feparément, & tami- 
fezdemefme, puis le rmeflezen= 
femble & repañlez au tamis:le 
dofe pour un enfant de dix ans 
demie dragme, fi pour perfonne 
faitesune dragme dansunboüil- 
lon; une heure apres un potage, 
Nota , Qu'il n'eft befoindetenit 
ny Le lict ny la chambre. 
Pour ls mefine Fièvre tierce. 

Prenez deux dragmes de fy= 
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rop de chardon benit dans un 

verre d'eau quand le friflon vous 

prend, 

4 Pour la Fievre guarte : remede 
affeure. 

Prenez leroflées jaunes, feuil- 
les & fleurs, pillez-les bien avec 
un peu de fel; &quandlefriflon 
viendra, mettez letout furlafu- 
turede la tefteentre deux linges 
& l'ylaiflez vingt-quatre heus 
cs. 

Pour la mefne. 

Prenez pour un fol de cam- 
phre, le coufez dans l'écarlate 
avecdela foye vrai cramoifi, & 
prenez un cordon de la mefme 
foye, le pendez au col, en façon 
que tout vienne fur l’eftomacsé 
à mefure que le camphre dimi- 
nuéra;, la fiévre diminuéra aufffs 
le camphre eftant diflout, remet- 
Peu cn d'autre jufqu'à gueris 

on, 
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Pour le mefme. 
Prenez huile de Scorpions, 
& du Mitridate de Montpellier, 
” dechacun deux onces; mélez ces 
deux chofes enfemble dans un 
mortier jufqu'à ce qu'ils foient 
parfaitement incorporées, & les 
mettez dans un pot de terre ver- 
ni. Ilfaut frotter de cela l'épine 
du dos,les temples, lesaînes, & 
lessjointures : Pentre-deux des 
” genoux, la plante des pieds, les 
palmes des mains ; & toutes les 
fois que vous uferez de cét oi- 
gnement , il faut laver avec de 
Peau rofe les endroits que l’on 
voudra oindre : Le remede efk 
admirabk, 
Pour toutes Fievres intermittentes. 
Prenez une poignée de l’herbe 
dite mille pertuis,que vous met- 
trezinfufer dans un verre devin 
blanc,vingt-quatreheuresapres 
coulez dans un linge net, &c pres 
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nez. demie heure avant l'accez: 
Poar le reine. 

Prenez cette pellicule qui 
tient à la coque de l'œuf, de Ia 
quelle envelopez le petit doigt 
de la main gauche, & l'y laiflez 
| pendant vingt-quatreheures , & 
| guerirez. 
| x Æatre poar la Ficvre tierce. 

Prenez d'un œuf bien frais.le 
| blanc, mettez dedans une pi 
cée de fouffre, meflez enfer 


le, 
& l'avalez;enmefme temps pre- 
nez un verre de vin blanc, avec" 
unepincée defouffre, & vous fai 
tes couvrir. Eprouvé, 
Afiringent , pour arrefer le fang 
d'une playe, on da nex, 
| Prenez l'extremité des orties 
kr lésplus tendres,que vous froiffe- 
4 : rez entre les doigts, ou dans un 
mortier, & les appliquez fur l& 
playe,lefang s’arreftera: cc qui 
<fttou affeure, 


RE 


de Curiofitex. 25 
Pour le mefme. 

Prenez une demie écuellée de 
versdeterre, dits lumbrits, des 
plus petits, de la feconde écorce 
de fureau une bonne poignée, 
vin rouge une bonne écuellée, 
autant d'huile d'olive,;une plaine 
main de l’herbe de l'enrayadure, 
un morceau de fucre fin, autant 
decire neuve,trois grainsdefel; 
faites boüillir Le tout jufqu'à di- 

*minution de moitie, le coulez & 
Vappliquez fur la partie. 
Pour purger doncement, G far tour 
es Hydropiques. 
Prenez graine d’afperge bien 
menué que vous ferez tremper 
vingt-quatre heures duräten eau 
de vic,laifferez feicher au Soleï, 
la mettrezderecheftremper pen - 
dant vingt-quatreheures, & fe- 
rézfeicher de mefme; puis trem.: 
per encore vingt-quatre heures 
dans de l'huile d'olive, & la ferez 


» 
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bien feicher & garderez:Pour en 
ufcr il faut l'écoffer fur une afie- 
te pour lui ofter la peau, mettre 
le blanc écrafé en du via blanc 
infufer une nuit, & boire à jeun 
un verre. 

Pour l Hydropife. 

Prenez fuc de la fecondeécor- 
ce defureau, donnez-en deux 
doigts à boire au malade, avec 
un plein verre de lai devache 
une heure avant le repas: çefà 
vous fera vuider quantité de flegs 
nes, & purge doucement, 

Pour l Hydropifie afcite. 

Prenez tous les matins un ver 
re de deux parts de vin blanes,.& 
d’un quart d'huile d'olive, dans 
lequel mettez une dragmede fel 
d'abfinthe : faites cela l'efpace de 
huit jours, auquel temps vous 
vous purgerez avec delarhubar- 
be ,thurbith, & jalap, reduite en 
poudre & mélez enfemble.s la 
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dofe une dragme dans du vin 
blanc ; apres laquelle purgation 
vous reprendrez. de l'huile ci- 
deflus pendantautres huit jours, 
& puis la mefme purgation; &de 
cette façongucrirez. Notx, Qu'il 
fe faut frotter le ventre tous les 
Aoirs devantle feu avec de l'huile 
d'olive, jufqu à ce qu'il vienne 
une petite fueur au front. 
Pour la mefine. 

— Preneztelle quantité que vou- 
drez de pierres quiviennentdans 
la tefte des écrevices ;, que vous 
laverez avec vin blanc,puis ferez 
feicher & mettre en poudre, de 
laquelle donnez le matin à jeun 
unc dragme dans de l'eau de lis 
undemiverre. : D” 

Pour querir promptement le mal 

d'une foulure. Eprouve. 

Prenez poix de Bourgogne dé- 
trempée eneaudevie,& en fai- 
tes emplécre fur du cuir,que vous 
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appliquerez fur lemal & guerit 
rez promptement. 


Pour les Apopletitques. 
Prenez fept ou huit gouttes 
d'effence de rofmarin dans un 
verre de bon vin, Verz, Qu'il faut 
que le malade foit debout , & lui 
frotter l'eftomac pour faire bien 
penctrer le remede: s'ilnereüf- 
fit à la premiere fois, il ne man- 
quera pas à la feconde. ’ 
Pour le boyas avai. 
Prenezalchimilla en eau, où 
en poudre, dans unboüillon, ou 
du vin blanc: elle retire & arrefte 
les boyaux :elle eft encore pro- 
pie pour les femmes qui ne peu 
veut enfanter. 
Pour saerir Chandepife © Carmen 
fité. Epronvé. | 
Prenez le fuc de l'herbe 8&ra- 
cine dechardonaux änesuntra-" 
vers de doigt dans une fois plus 
de bon vin blanc pendant huis 
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Batins au plus, & ferez gueri. 
Autrement, 

Prenez deux ou trois onces de 
Mercure bien purifié, que vous 
mettrez dans un pot verni que 
vous remplirez de bonne eau de 
fontaine , y ajoûtant deux cuille- 
rées de tartre crud en poudre, & 
unepoignée de falzepareille,fai- 
tes boüillir une demic heure;laif- 
ez refroidir, & en ufez à voftre 
Poire ordinaire te quivousgue- 
rira mefme d’un poulin. 

Pour la V eroile : prifune 
merveilleu[e. 

Prenez falzeparcille fix drag- 
mes, antimoine en poudre au 
tant; envelopez l’antimoine dans 
un linge blanc, attachez le au mi. 
lieu d’un bâtonpour le fufpendre 
daus un pot, fans qu’il touche au 
fonds; mettez en poudre la fal- 
zepareille, c’eftà dire la battez 
bien, ou la couppez à petits mor= 
Gi 
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ceaux, mais elle eft mieux er 


poudre; mettez auf en poudre 
quarante coques de noix avec 
leur zeft, les plus vieilles fontles 
meilleures ; racine de chine fix 
dragmes, & un peu de bois de 
Brefil rapé pour donner couleur 
* à la ptifanne : puis ayant mis le 
tout dans fe pot avec deux pein- 


tes d’eau, & lantimoine fufpen=" 


duë au milieu,faires boüillir à dés 
couvert deux ou trois boüillonS : 
mettez aufli vos poudres de noix 
& de racine de chine, & faites 
boüillir à feu lent à la confume 
ption d'un tiers. 

Il faut refaire trois ou quatre 
fois le fufdit breuvage & le bien 
couler chaque fois pour l’entiere* 
guerifon. 

Il faut premierement purger 
fe malade avec une purgationor- 
dinaire, un jour apres Le faire fei= 
gner, le troifiéme jour lui faire 


| 
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boireun pleinverre de ladite pti- 

fanne à cinq heures du matin, & 

qu'il ne mange de trois heures, à 

huit heures mangera , & trois 

heuresapres prendra un verrede 

ladite ptifanne ; à deux heures 

mangera, à cinqheuresunautre 

verre de ptifanne, à neufheures 

fouper, à minuit unautre plein 
verre ; & continuëra ce regime 
pendant douze jours ;il sab- 
ficndra de la compagnie des 
femmes, de boire vin pur, & de 
manger viandes fallées où épi- 
cées; tout autrehonnefte exerci= 
celuieft permis. 

Durant les dix jours prendra 
foir & matin des lavemens, s’il 
n’a le ventre libre ; mangera à 
fon deffert des pruneaux. 

Parmi fon vin mettra moitié 
eau de la fuivante, 

Jettez deux pintes d’eau de 
fontaine fur le marc refté a 
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fonds du por, fans y mettre le 
noüet d'antimoine; faites boüil- 
lir à la confo mprion d'un tiers : 
“cette eau n'a nul mauvais gouft, 
Pillales de Lelarge, pour la maladie 
V'enerienne. 

Prenez trochifques d’Alhan- 
dal,crocus metallorum, fel gera- 
me de chacun une dragme , al- 
loë fuccotrin, deux dragmes,el= 
lectuarium rofarum , fix drava 
mes; faites pillules : la dofe et 
douze grains, qu'il faut prendre 
le marin à jeun, apres laquelle 
prifeil faut prendre un peu d’anis 
confit. L’ufage eft durant quinze 
où vingt jours ; & fivous voulez 
au commencement vous pour 
rez ufer d’un decottionfudorifi= 
que,;compofée avec le bois & l'é- 
corce de gaiac & falzepareillefix 
dragmes, chines trois dragmes, 
faflafras & bois de rofes,cubebes 
dechacun deux onces que vous 
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ferez infufer dans dix livresd’eau 
de fontaine ou deriviere pen= 
dant vingt-quatreheures. 
Emplaffre pour les poulmons Gr l'efo- 

mac qui dure dix ans en [a bonté. 

Prenez aloë deux dragmes; 
rhuëun peu froiffée trois ou qua- 
trepoignées, eau commune fept 
Ou huit écuellées ; faites cuirele 
tout. dans un pot de terre plom= 
bé,jufqu’à laconfomption,que fa 
Tiqueur puiffe abreaver unefer- 
yiettc;apres pañlez &coulez dans 
unlinge, & trempez dans la cou- 
lature-une ferviette, qu'elle en 
foirt par tout empreinte, puis 
pliez ladite fervietteen quatre & 
la laïffez feicher à l'ombre. 

Unpoulimonique abandonné 2 
efté gueri danstrois mois, ayant 
porté telle ferviette en quatre 
double fur l'eflomac, atrachée 
par derriere : Le remedene man- 
que point,& l'onen void l’allege- 
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ment en peu de temps, l'eftontaë 
quine peut digerer eft bien-toft 
remis en portant ladite ferviettes 
Von fuë, & que la ferviette foit 
moüillée de la fueur, il la faut ti- 
rer, la feicher, puisla remettre, 
Pour les mefnes ponlmoniques, 

Il faut ufer fi long-remps que 
Jon voudra de tabletes faites 
avec de La fleur de fouffre, 

Pour le mefme. 

Prenez tous les matinsipeñ= 
dant quatre on cinq mois de læ 
decotion des herbes vulnerai- 
res qui fe cueillent à Gencve:il 
en A une petite pincée dans 
un pot de pinte on chopine. 

Pour l'enflure, € mefme pour le 

peulmon. 

Prenez onze écrevices en vié 
que vous pillerez bien dansoun 
mortier jufques à ce qu'elles 
foienttoutesen boulie, puis les. 
mettez fur un linge bien blanc 
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pour les paffer ; jettez par deffus 
deux pintes de vin blanc pourles 
faire mieux couler : mettez la 
colature dans un pot en infufion 
pendant vingt-quatre heures, 
puisen preneztous les matins à 
jeundeux travers de doigt, juf- 
qu'à ce que vous trouviez du 
foutagement. 

Remede excellent pour le porlnon, &: 
contre le toux Gr courte haleine. 
Prenez raifins de Damas, ju- 
jubes, pruneaux dé faint An- 
tonin fans pepinsninoyaux, de 
chacun deux onces, trois figues 
graffes, trois dattes, mettez le 
tout dansuncoquemart deterre 
de deux pintes d’eau, faites boüil. 
lir le tout à la confumption de 
moitié ; puis mettez dans ledit 
coquemart les quatre capilaires 
& fleurs de pas d'âne, de chacun 
une poignée ; faifant reduire le- 
dit boüillon à une chopine, pañlez 
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letouts & à la colature 2joùtez 


fucre candi, diafenic, fucre com- 
mun de chacun quatre nnces;fai= 
tes{yrop peu cuit :la dofe eftune 
cuillerée le foir,autant le matin: 
& preffé de la toux;,faires tremper 
tout le jour un bâton dereguelif- 
fe &en fuccezen tirant delong. 
Oppiate merveillesfe pour rafrai[chir 
Ze foye, € purifier le ang. 
Prenez rad, de chicorée deux 
dragmes, racine de patiencespo- 
Jypode, raifins de Damas, reguez 


Lifle & chiendent de chacun une - 


draägme des quatre capilaires , 
bourroche, fcariole, endive, be- 
toine,aigremoine, houblon;,pin- 
prenelle , fcabieufe de chacun 
une poignée, des quatre femen- 
cesfroides, marjolaine, fenoûil ; 
anis, dechacun deuxonces, fais 
tes deco@ion ; puis prenez fix 
onces de fené emondé que fe= 
sezboüillir dans la decoction: 
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puis prenez deux onces d’aga- 
ric blanc, deux dragmes de ca- 
nelle, & une pincée de fleurs cor- 
diales, que mettrez infufer de- 
dans, cuifez avec une livre de 
facre, puis ajoûücez caffe mondée 
quaticonces,confervede bour- 
roche deux onces, de celle de 
buglofe & de violettede chacun; 
de tout faites Oppiate:la dofeeft 
une dragme & demie, deux heu 
” resavant le repas, unefois la fe. 
maine, ou deux fois le mois. 
Pour tremperer le chaleur de foye. 
Prenezune quantité de l’her= 
be Epatique, autrement l'Hefle 
du foye, qui vient dans les lieux 
aquatiques ; pillez-la dans un 
mortier & en exprimez le fuc 
dans une prefle que vousclarifie 
rez avec blancs d'œufs fur le feu, 
& l’écumerez bien, puis laïfferez 
repofer à froid,& verferez par ir 
clination, laïffant La lie au bas: 
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fur chaque livre de cette eau dif: « 
folvez fixonces de fucrefin &fe- “ 
ra fait: L'ufage eftuneonce dans 
un verre d’eau, ou tout feul f 
vous voulez, 

Remede pour toute forte de flux de 
ang, par bant, on par bas; on 
les veines rompuës dans le corps, à 

hommes.ou à femmes qui ont flux 
Xtraordinaire. 
Prenez racine de biftorte une 
dragme en poudre fubtile.que 
mcttrez en deux doigts de vin 
blanc, & file malade à la fiévre, 
avec du boüillon, & fans faute le 
flux ceffera quand mefme lema- 
lade jetteroit fes excremens par 
la bouche. Que file flux de fang 
eftoit fi cruel, fpecialementäune 
femme donnez-lui de certe pou 
derdansun cliftere fait de jus.de 
chapon avec deux jaunes d'œufs 


dedans. 
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fordre , fufhra de prendrela prife 
ci-deffus & de mettre fur l’efto- 
mac vers le cœur l’emplaftre ci= 
apres. Prenez un coin quevous 
ferez cuire fousles cendres chaue 
des;lequel vous batterez en pañte 
avecune cuellere d'argent, & le 
faupoudrerez avec de la canelle 
& cloux de gerofiebattus, & ap. 
pliquez. 

Pour la Deffente: Eprenves faites [ur 
+ #n homme de foixante G° dix ans. 
Prenez du creffon que vous 
Battrezun peu & mettrez boüil. 
lir en une pinte de vin blanc dans 
un pot neuf, qui ne revienne 
qu’à la moitié ou aux deux tiers, 
& en prenez trois doigts le matin 
& le foir,neufjours duranteftant 
bandé. 
Pour la douleur de teffe Epilephe, Verz 
tige, Migraine. 
Prenez deux gouttes d’huile de 
foutre crois fois la femaine, dans 


F1 
| 
} 


40 Recueil 
un verre d'eau boüillie avec ver2 
veine, betoine & piment, feüilles 
& fleurs, de chacun deux poi- 
gnées ,infufez vingt-quatre heu- 
res en deux pintes d’eau de rivie- 
re fur cendres chaudes, 

Pour le mefne. 

Prenez de fuc de pimpinelle& 
&enfaires degouter dans l'oreil- 
Je, la douleur s’appaifera. 

Autrement. 

Prenezune dragmed'ellebore 
blanc, & autantdenoir,avecune 
poignée defelque vous mertrez 
dansun coquemart de terre te- 
nant fix pintes d’eau que vous fe- 
rez boüillir l'efpace d'un quart 
d'heure, puis letirez du feu, & le 
jaiffez infufer l’efpace de quaran- 
te heures fur une feneftre, pour 
Je faire par apres boüillir ia 


: Ja reduction detrois pintes, que 


vous mettrez dansune bouteille 
bien fermée, pour s'en fervirau 
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befoin, l'attirant parlenez. Bien 

éprouvé. 

Ponr le mefine, € pour exciter le 
dormir. 

Prenez rofes communes,avec 
unblancd’æufbattu & bien mé- 
lez enfemble, & en faite un ban- 
deau. Eprouvé. 

Plus pour exciter le dormir 
faite un bandeau de la graine de 


_payots 


Pour faire veiller on dormir 

Il faut couper fubrilement fa 
tefte à un crapaut tout vif& tout 
d'uncoup, & laiffer feicher cetre 
cefte, en obfervant qu’un œil foit 
fermé, & l'autre ouvert ; celui 
qui ce trouve ouvert fait veiller, 
& le fermé dormir au contraire 
enleportantfur foi. 
Pour toute forte de Catharres Ta 
Mets Qu'on vent faire refoudre. 
Prenez un gjgnon blanc & le 


mis. 
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chaudes; eftant cuit coupez-Îe eri 
quatre, fans pourtant rien fepa- 
rer, & l'appliquez fur l'oreille, 
en y mettant auparavant um peu 
de theriaque, puisune ferviette 
chaude par deflus : & lors que 
Poignon fera froid remettez y em 
promprementunautreavec dela 
theriaque de mefme que la pre- 
micre fois, & faites cela pendant 
quatre fois, & vous verrez fortis 
toute la matiere par l'oreillemfat- 
tes le mefme furun poulinfivous 
voulez qu'ilfuppure. 

Pour faire éternuer. 

Prenez un peu d’ellebore 
blanc, ou Euphorbe mis en pou- 
dre, & en foufflez avec un petit 
tuyau dans le nez. 

Ponr faire éternuer. 

Prenczfleurs demuguet,&el- 
Yebore noir de chacun égales par- 
ties ; pulverifez-bien chacun em 
gatriculier ,“péis meflez enfem- 
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ble : cela fait on en peut faireun 
couffinet avec dela toile bien de- 
liée, ou bien en:mettre fur dela 
Jaine. 

ZLavement de pieds € jambes pour 
exciter le dermir. 

Prenez huit ou dix laiétuës ou 
davantage, cinq ou fix poignées 
de feüilles de vigne, & cinq ow 
fix tètes de pavots écachées,, fai- 
tes-les boüillir dans un moyen 
chaudron avec fufffante quan- 
tité d'eau, puisayant boüilli trois 
ou quatre boüillons ; verfez le 
tout dans une grandeterrine, & 
de toutes ces chofeslavez-en les 
pieds & les jambes de haut en 
bas l'efpace d'un bon quart 
d'heure, & apres les enveloppez 
avec un linge. 

Pour la Sourdité. Eprouve.. 
Prenez fang humain, ou fang 
de. cerf diftillé en la cornute de 
verre, jettez le fegme , & chan 
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gez de recipient, quand vous 
verrez la liqueur blanche’, dela 
quelle liqueur blanche mettez- 
en trois Ou quatre gouttes dans 
l'oreille fourde, & étoupez avec 


du cotton, & vous couchez fur - 


Faucre coftc. 

Pour garder les yeux de pleurer €» 
les tenir beaux eÿ nets. 

I! faut diftiller grande quanti- 
té de feüilles de mauves en Vim 
blanc ou vin rouge, &descette 
cau fe laver les yeux foir & ma 
tin. Le Pape Paul V. cnufoiten 

fa vieillefle, 

Pour le mal des yenx. 

Prenez de l’eau rofe dans un 
verre, faites durcir un œuf & em 
oftez la coque tout chaud forrant 
de la poéle, coupez-le par le mi- 
lieu &en oftez le jaune poursle 
remplacer de fucre candi, & 
rejoignez les deux parties def= 
quelles il faut noüer avec.de la 
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Foye cramoifie ; ce qu’eftant fait 
diflolvez un peu de fel de faturne 
dans l’eau rofe, & mettez l'œuf 
dedans pendant vingt-quatre 
heuressapresil fe fauc laver les 
yeux avec ladire eau : il n’y à rien 
de meilleur pour en ofter l'in- 
fammation. 
Emplaftre pour appliquer [url artere, 
dont on fe [ert pour le Roy. 
_Prenez ‘maftic demie once, 
bolarment deux dragmes,fafran 
quinze grains, opium un fcrupu- 
le, le tout reduit en confiftance 
dans un mortier chaud : faites 
emplaftre avec un peu de tere- 
bentine, ajoûrant fur la fin tant 
foit peu de vinaigre. 
Pour Le mal aux yeux. 
I faut appliquer de la dé- 
pouitle de ferpens,& faire brûler 
- deéladite dépoüille & recevoir la 
fumée dans les yeux. 
Pour le mefine 41 des yenx. 
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Prenez des prunelles desbuif= | 


fons lors qu’elles font meures; & 

les pillez dans un mortier de 

marbre,puis les faites diftiler = 

de cette eau mettez en une gout« 

se dans l’œil. 

Pour le mefme: Secret de la Maref. 
challe de T'horten{on en Suede. 


Prenez eau rofe, eau de plan-" 


tain dechacun deux onces ; eau 
de fontaine, eau de fenoüil ‘de 
chacunune once; aloë pulverifé 


demie once : mettez letout dans. 


un mortier de marbre avec um 
blanc d'œuf, & incorporez iuf= 
quesàce que l’aloë foit diffout. 
Pour s'en fervir il en faut faire: 
tiedir dansune cuilliere d'argent, 
&en mettreune goutte dans l'œil 
lefoir & le matin. 
Pour le mefme. 


Prenez un pewdevitriol blanc: 
enpoudreune partie, iris de Flo-M 
ençceenpoudie Une aUtIC pars: 
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tie ; fucre candila mefme chofe : 
mélez toutes ces poudres enfem: 
ble & Les détrempez dans un ver- 
re d'eau de fontaine plus ou 
moins,que vous ferez tiedir en 
remüanttoùjours:il en faut met- 
tre une goutte fur l'œil le. foir 
en fe couchant. 
Pour le mefme. 

Prenezun œuf frais que vous 
ferezdurciraufeu avec deFeau, 
partagez-le & en oftez le jaune +: 
ce qu'étant fait égrugez-le menu 
dans un verre, puis le couvrez 
d'eau de fontaine, & le faite infu- 
fertoute la nuit, le lendemain le 
coulez & ajoûtez de la tutie dela 
groffeur d’une noifette que vous 
ferez diffoudre dedans, & vous 
en fervez en faifant tomber une 
goutte fur l'Œik 

Sait pour le mal des yeux. 

Prenez des feüillesdeplantain 

qui ne foient point mangées des 
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vers, nettoyezles bien de {a teri 
re & les faites chauffer un peu, 
puis appliquez par le dosen long 
fur l'œil deux à chacun &laiflez 
les roues la nuir,fil'œil doitgue: 
tir La feuille feichera,autremenr 
non. 
Ponrla finrdite & brait d'orcille. 
Prenez un oignon blanc que 
vous fendrez en long pourenti- 
rer le germe, puis Ic r’affembles 
rez & attacherez avec du. fils Set 
remplirez le vuide d'huile deca- \ 
momille, & faites cuire l'oignon ® 
dans les cendres chaudes; eftantM 
cüit preflez-le entre deux affiet- | 
rés, & du fuc quien viendramets / 
tez dans l'oreille avec du cottons 
Eau de tres-2rande force qui confortes 
les dents, garde les gencives de pu= 
trefailion, € guerit les yeuxidar- 
Moyañs. 
Prenez vitriol blanc demie li=" 
ve, bolarmeni fixonces , camps 
une. 
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ne once & demie , detout faite 
poudre; de laquelle prenez une 
once & demieque vo” jettérez en 
eau prefte àboüillir, 8: la laiflez 
un petit bouillir, & la paflez par 
un linge;puis en oftez le feu. Cet- 

_æeeau chaffetouteforted'ulceres 
fans autre chofe, guerit toutes 
fluxions &les mondifie, conforte 
les parties, & tout cequieft dit 
cy-deflus; fair belles mains, & 
guerit toute forte de gratelle, 

Lou appaifer le mal de dentt. 
Prenez autant d'eauque de vi: 
naigre & le mettez boüillir avec 
cloux de gerofe, fel, poivre ,un 
peu d'eau de vie, & faites un gare 
garifme. 
Pour zppaifer la douleur de dents. * 
Prenez de la feconde écorce de 
fraïne, & de la feconde écorce de 
FOfmarin de chacun demi quar- 
teron, faites-les brûler {ur une 
pelle rouge defeu, & de la pou 
he 
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dre faites une pañfte avec de l’eau 
devie, & appliquez gros comme 
un poids fur l’artere. 

Pour le mefme. 

Prenez fuc de l'herbe de che- 
lidoine que vous couperez en 
deux, & mettez fur la dent. 

Dour le mefne. Eprowve. 

Prenez du camphre gros com: 
me uheféve, que vous ferez dif- 
foudre avec tant foit peu d’eau 
de vie dans une petitesfiole"de 
verre fur les cendres chaudes: 
puis avec une petite tente de cot- 
ton ou de toille touchez la dent: 
quefielleeft creufe, il faut laiffer 
le cottonou linge moüillé par de- 
dans. 

Pour faire tomber une dent [ansdou- 
leur ; fecret admirable. 
Prenez un lezart vert envie, 
que vous mettrez dansun pot de 
terre neuf, non verni, que vous 
boucherez & lutrerez bien, & 
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snettez dans un four, & lorsque 
vous connoijftrez qu'il fera mort, 
retirez le pot du four , &l’ayanc 
laiffé refroidir, faites un trou fur 
le couvert de la circonference, 
d'un poids par lequel faites cou- 
lerune once d’eau forte, & demie 
once d'eau de vie de La plus for- 
te mélées enfemble ; puis bou- 
chez le trouavecde la terre graf- 
Sest& remettez le pot au feu tant 
que le tout foit confommé, &le 
Jezart reduit en poudre, laquel- 
le vous prendrez, & pillerez dans 
un mortier de bois, & la garde- 
rez en lieu fec, pour vous en fers 
vir comme il s'enfuit, 

Frottez la gencive de la dent 
gaftée ou douloureufe, & un mo 
ment apres elle fera feparer la 
chair de la gencive,même la dent 
dela machoire, & ainfi vous [2 
pourrez tirer facilement & fans 
douleur, é 
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url. ile. 
Pony, la, aunille à 
Prenez urvaciér fn que vousfes 
rez bien rougir au feu dans la for- 


-ge d’un Marefchal,& lors qu'il fe- 


ra bien rouge prenez un quarte- 
ron de foulphre en billon & le 
mettez contre l'acier, ayant un 
vafe de bois au deffous dans le- 
quel aurez mistrois pintesdevin 
blanc, &lors que je foulphre 


touchera l'acier rouge.,lediracier: 


fondra à gouttes que vousferez 
romber dansledit vin;cela eftant 
faitpaflez Le vin à travers un lin- 
ge &enfaites boire pendant neuf 
matinsapress'abfentant deman. 
ser de deux heures : la dofe eft 
un verre chaque fois. 

Vous pourrez auffi ramafler 
acier fondu dans le vaf: debois 
& le mettre bien en poudre;ibeft 
excellent pourlemefme mal, & 
pour {a retention des mois des 
femmes,qu'il faut donner dansla 
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ÿ3 
decoction de betoine où pulmo- 
naire. 


Don le mal cadsc. 
Prenez le cerveau du corbeau 
deffeiché & mis en poudre vingt 
gtainsdansun verre de vin blane 
le matin au décours dela Lune. 
Pour le mefme recepte , épreuvé 
infaillible 
Prenez un crane d'homme, fi 
C'efks-pour homme: fi c’eft pour 
emme, celui d’une femme, fur 
tout qu'il foit entier, c’eft à di- 
se tout le deffus de fa cefte que 
Vous mettrez en poudre tres-de- 
liée;à laquelle ajoûtez racine de 
pœnia en poudreune once, avec 
neuf grains de fa graine , & une 
dragme de guy de chéne; letout 
enpoudre dans une pinte de vin 
de Servagnac, à defaue duquei 
du meilleur vin d'Efpagne rou. 
£e; ou duplus excellent vinrou 
£€ QUOR pourra trouver, boire 
E ii 
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Je tout en neuf matins, les neuf 


derniers jours de la Lune : & fi le 
mal reprend au Croiffant, il en 
faut donner pendant äutres neuf 
matins de la nouvelle, & conti 
auez ledit remedetrois Lunes, 
Pour le mal deratte, Eprouve. 
Prenez une bille d'acier que 
vous limerez en poudre;laquelle 


vous faverez douze fois , chan- 


geant d'eau chaque fois, puis 
mettrez ladite poudre infufenen 
une chopine de vin blanc au So- 
leil, tout le long d’un jour, & la 
nuit fur la cendre chaude, puis 
ofterez le vin d'avec la poudre 
d'acier, & y mettrez demieonce 
de fené & un peu de fcolopendre: 
vous en uferez tous les matins 
quatre doigts dans un verre,vous 
promenez par la chambre, 8sme 
prendrez rien de deux heures, fi 
non un boüillon auxherbes, au= 
quel on peut ajoûter du ceterach. 
Eprouve. 
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Pour le mefine. 

Prenez de la verveine quartde 
demie once, trois blancs d'œufs, 
& farine d'orge, une noix mufca- 
de rapée,un peu d’étoupes cou- 
pées menu, faites cataplafme que 
vous étendrez fur des étoupes 
non coupées, & mettrez fur une 
peau ou ferviette, & appliquerez 
entre deux toilles au cofté de ka 
ratte. 

Cg Pour le mal de cofé, 

Prenez poix noire, graiffe, cire 
neuve, & rezine de chacune ure 
dragme; huile de camomille une 
once, foulphre, iris de chacun 
environ demie once, terebentine 
une once, faites de tout empla- 
ftre, & appliquez fur lemal. 

Pour la plurefie. Eprosve. 

Prenez une poignée de per- 
venche que vous ferez tremper 
une heure ou deux dans un ver 
re devin blanc, pañfez, épregniez 

E iii 
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& donnez à boire au patient, 
Pour le palpitation du cœur. 

Il faut prendre del’eaudeme: 
life diftilée,elle guerit la palpitas 
tion du cœur, & empefchelevo- 
miflement. 

Pour ceux qui font empoifonnexz de 

quelque métail on mineral. 

Prenez deux ou trois gouttes 
d'huile de tartre dans du boüil- 
ion,ou du vin, & l’avaller.; celæ 
precipite tout le poifon, 

Pour guerir genoëil enflé 6ù le feu 

peut effre mis. 

Faites un cataplafme compofé 
de laiét, mie de pain blanc, de 
miel; de beurre, & guinauveste 
tout bien pillé &méléenfemble;, 
& l'appliquez fur la douleurs 

Contre la pefe. 

Prenezun ou pluficurs crapaux 
desplus gros quevous pourrez 
trouver, que vous mettrez dans 
umpot de terre non verni, que 
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vous lutterez bien, 8 mettrez 
dans un four jufqu à ce que le 
crapaut foit brûle & reduit en 
cendre, de laquelle donnez le 
poids d’une dragme dansun ver- 
re de vinice remede eft bon avant 
&apres la pefte. 
Pour ‘e mefme. 

Prenez de l'herbe dechardon 
benit en poudre dans un verre 
de.yimune dragme-; ce Pre aide 
avant & apres fa pefte & contre- 
)O11 on. 

Eefuc dedonl beniten {y 
Re eft excellent pour le me fme 
fuiet 
Pour offer les marques de la pefe. 

Pillez l'herbe de chardon ue 
& appliquez Gé les cicatrices, el 
le enofte les marques. 

Lover fes genitoires enflez 
Preneze fe! de l'herbedechar- 
don benit & le mélez avec vin: 
doux, & metçez un linge trems 
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pé fur la partie malade, 
Pour le mefme. 

Prenez de la fleur de fouci que 
vous pillerez & en exprimerez le 
fuc, duquel layant fait tiedir, 
vous fomenterez la partie affi- 
gée, & par deffusle marctrempé 
dans le fuc. Eprouvé. 

Prefervatif contre La pefe. 

Prenez jufqu’à trois ou quatre 
gros. crapaux, fept ou huit arai- 
gnées, & autant de fcorpionssles 
mettre dans un pot bien bouché 
& les y laifler quelque temps; 
apres y aioûter dela cirevierge, 
& bien boucher ledit pot, faire 
feu de rouë jufqu'à ce que tout 
foit en liqueur, & lors qu'il lefe- 
ra bien, il faut bien méler letout 
avec une fpatule, & en faire um 
onguent qu'on met apres-dans - 
une boëte d'argent bien bouchée 
que l'on porte fur foi, eftant tres= 
afleurc que çanç qu'onla portera 
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J'on ne fera jamais infeété de la 
pelte. 
Contre La pefe. Epronve. 

Prenez rhuë, abfinthe, graine 
de geniévre bien menué, ail 
émondé de fes coffes , angelique 
émondée de fon écorce & fon 
bois, cloux de gerofle, noix muf- 
cade de chacununeonce,concaf- 
fez le tout grofficrement dansun 
mortier, puis mélez enfenible 
dansune pinte du meilleur vinai= 
gre, & faites boüillir dans un pot 
neuf jufquà diminution d'un 
tiers, puis le pañlez & laiffez re. 
froidir , eftantfroid vous le met- 
tres dans une bouteille de verre 
& enuferez en la maniere fuivan- 
te: Il en faut motiller un linge 
que vous porterez en l’odorant 
de temps en temps;ou bien em 
prendre tous les matinsune de- 
mie cuillerée à jeuneftant parmi 
les peftiferez,& vous enfrorrerez 
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Jes jointures du corps, &auxens 
droits où le mal prend ordinaire 
ment : Que filon eftattaqué du 
malil en faut prendre un verre, 
Remede par lequel Madame la Mar- 

quife deChenoife a guery plafieurs 
Frenetiques. 

Il faut commencer par la fei- 
gnée trois jours auparavant que 
de fe fervir decequifuit. | 

Prenez un pot deterre plombé 
qui tienne fix pintes, danslequel 
mettez trois poignées de l'hicrre 
rempant, avec trois chopinesde 
bonvin blanc, bouchez le tout 
du couvert du pot avec dela pä- 
te, de peur que l'air n'y entre, 
puis le mettez fur les cendres 
chaudesavecfeulenttoutautour 
vingt- quatreheures durant fans 
ceffer , l’entretenant toûüjoursde 
mefme façon, puis letirez,& ver- 
fez le vin qui reftera dedans, &c 
prenez le lierre que vous pillerez 
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dans uu mortier de marbreune 
heure durant fans difcontinuer: 
ajoûtez-y fix onces d’huile d’oli- 
ve & mélez bien enfemble däsle 
mortier, lereduifanten maniere 
d'onguent, lequel vous partage- 
rez entrois parties égales, def- 
quelles prédrezune part,laquel- 
le paflerez à traversunlinge, & 
du fucquien fortira, il faut frot- 
ter la fontaine de la tefte malade 
dont On aura coupe lescheveux, 
puis Les temples, &cequ’ilyaura 
demarc le mettre entre deux lin 
ges, & en faire un bandeau qu'il 
faut laiffer huitheures fa .sle re. 
mucr, puis recommencer ce pro- 
cedé & continuer jufqu'à cinq 
fois, toñjourshuit heuresd'inter- 
valle, ny plus, ny moins, fans y 
manquer. 
Peur le Nolimetangere. 
Prenez des yeux d'écrevices ; 
que vous Çalcinerez, une once 
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parjouren vinblanc ou boüillon 
le matin à jeun, &mettre deladi- 
te poudre fur les emplâtres. 

Pour guerir tonte [orte d'V lceres 

Gangrenes. 

Prenez une poignée ou deux 
de chaux vive & l'éteignez avec 
l'eau commune; prenezune dras 
gme de fublimé que vousdiffou- 
drez auffi en eaucommune, ver- 
fez doucement par inclination 
l'eau de chaux par deflus celle de 
fublimé, qui à l'abord deviendra | 
rouge. II faut laver de cette eau 
lapartie, & elle fera tomber l'ef= 
carre. 

Emplafire admirable pour Player, Ve | 
ceres, Chancres, Ecroüelles, Bubens, 
Ceors des pieds, € iumeurs quivien= 
“ent aux [ourcils € autres lieux 
Jemblables. Eprouvé. | 
Prenezhuile d'olive de {4 meil- 

leure une livre, que vous met: 

trez dansunc terrine deterre fut 
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efeu, & quand elle fera chaude 
ajoûtez cire jaune taillée en pie- 
ces trois onces, remuez avecune 
fpatule de bois, quand elle fera 
fonduë mettez cerufe fubtile- 
ment pillée fix onces, remuant 
toûjours bien fort, & la mixtion 
deviendra blanche, laquelle en 
cuifant perdra cette couleur & 
deviendra obfcure ; & devant 
qu'elledevienne ainf, il fautad- 
joûter litarge d'or une once, fub- 
. tilement pulverifée & pañler par 
le tamis, & quand elle fera bien 
incorporée ajoûter terre figillée 
demie once, & toûjoursincorpo. 
rer le tout avec toute diligence : 
puis ajoûtez demie once de bau- 
me blanc, remuanttoüjours lad, 
mixtion,afin qu’ellenes’attache: 
& pour Connoiftre quand le tout 
ferabien cuit, il en faut mettre 
une goutte dansuneécuelle plei.. 
ne d’eau,fielle eft bien noire, c'eft 
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figne qu'elle eft cuite, oftrz Îe 
tout du feu &y ajoûtez habile- 
ment deux dragmes d'huile de 
rofmarin en l’incorparant com- 
me le refte, apaes laïffez répofer 
environ demiquart d'heure : & 


quand vous le regarderez contre. 


la lumiere, s'il commence à faire 
quelque rupture ou fente, alors 
le faitjetter dans un grand baffin 
d’eau fraiche, & l'y manier &in= 
corporeravec lesmains,afinque 
Je tout fe mélange bien :1l le faut 
mettre en magdaleons pour le 
mieux conferver. 
Pour toutes [ortes de vieux ælceres. 
Prenez de a feuille de noyer 
feiche & en poudre, de laquelle 
mettez fur l'alcere,que vouscous 
vrirez en fuite d'une feüille de 
noyer, laquellefcüillefeulepeut 
guerir Le mal, 
Pour les FTemorroïides. 
Prenez une feüille de rabac 
que 
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que vous ferez tremper du jour 
au lendemain dans l’eau, & l'ap- 
pliquez fur les hemorroides el. 
les gueriront. 

Pour le mofine, 

Prenez de la feüille d'ofeille ; 
quevous plierez dans un papier, 
&ferez cuire fur les cendres chau- 
des, & apres les batterez avec 
onguentrofat & huile rofat éga- 
KS;"faites-en confiftance de cata 
plufme , que vous appliquerez 
foi & marin, & verrez MmCrveil= 
Les. 

Autrement. 
Frottez la partieavec l'onguent 
gris Neapolitanum. 7. 
Pour les cors das pieds. 
Prenez diachilon une once 


y 


muffilage une dragme, du vert de 
gtisautanr,le tout bienméleren- 
emble, & appliquer fur le cors 
que Vousaviez auparavant paré, 
Eprouvé, 


LS 
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Pour le mefne. | 
Prenez la racine del’herbe di 
te capeleres,qui eft ronde & grofs 
fe comme une noifette, plus où 
moins, feparez bien la terre qui 
tient autour & l’écachezavecles. 
doigts, & l’appliquez furtecorss 
reiterant detrois entroisheuresss 
ou quatre ou cinq fois le jour , & 
en vingt-quatre heures il guew 
tira fans plusrevenir. ; 
Pour faire mourir les porreaux € | 
VerrnËs. | 
Prenez fe fuc de l'herbe deu 
chélidoine qui fortira en coupant. 
la plante avec uncoûteausefco-" 
riez Ja verrué & faites dégoutter” 
par deffus. | 
Le mefme fe faitavec le lait de 
figuier. 
* Pour le brilure. | 
I faut étendre dela chaux vi 
ye, & apres filtrer l'eau , dans la= 
quelle plonger la partie brülées 
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ou la moüilleravecun linge. 
Ælatrement. 

Faites difloudre du camphre 
dans de l’eau de vie, & faites 
comme ci-deffus. 

Peur lemefmne. 

Prenez de la fiente fraïche de 
cheval que vous fricaflerez dans 
une poêle avec de la graifle dou- 
ce, puis exprimerez le jus dans 
une*prefle à travers un linge, du. 
quel jus graifferez la partieafi- 
gées mettant un papier pardef- 
fas, 

Pour le mefine. 

Coupez des petites bandes de 
drap, ou ferge bleuë & les trem= 
pez dans l'huile de la lampe, puis 
les allumez & faites brûler, & 
toute l'huile qui entombera em 
brülant, recueillez-là fur uneaf 
fiette d'étain & en graiflez la par- 
tie, & mettez un papier par def= 
CTP 
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Dour tonte forte de douleurs de jointe 
res , mefne pour la çontre, 
Prenez une cu illerée d'eau de 
fempervivum, ou de plantin dis 
ftillée , deux cuillerées d'huile 
de lumbrics,, trois cuilleréesde 
crème, deux onces dé’vieil oin 
€ porc que vousmeélcréz.enfems 
_. e avec la fpatule, uis'enfrot- 
terez la partie affigée. Eprou- 


Pañme tres-cxcelemnt: 

Prenez abfinchetroïs poignées, 
armoife, rhuë, rofmarin, fauge 
inenué, feitilles & fleurs de chas 
cun deux poignées , graines, de 
furier felonlaquantiréque vous 
en voulez faire, maisil faut plus 
d’abüinthe & de rhuë que des*aus 
tresherbes que vous ferez cuire 
dans un chauderon en fuffifante 
quantité d'huile denoïx : &-lors 
que cesherbes fcront cuites, ce 
que vous connoitrezguandelles 
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#eront noires,vous lescfterez du 
chauderon entirant doucement 
toute l'huile La plus claire ; puis 
vous préfferez les herbes dansun 
fort linge, mefme avec la preflé 
pouren tirer toute ka fubftan- 
ces; que voussajoürerez à voitre 
huile claire : mettez dans icel- 
le à proportion de la quantité , 
poix-refine battuë une livre, ci- 
refieuve demie livre, terebetine 
de Venife deux dragmes, l'huile 
d'afpic deux onces,remuanttoû-: 
Jjoursavec une fpatule de bois : 
quand ke tout fera bien fondu 
ONS Le pañlerez pour en oîter les 
ordures, & vous mettrez ce baë- 
me dans un por verni queyous 
boucherez bien d'un parchemin 
&c dun cuir verni par deflus ; & 
pour bien faireitle faudroisen- 
fouit:dans du fumier de cheval 
pendant fix femaines, & s’en fer- 
ir felôn l'ordre qui fuit : &f 
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vous voulez qu'il foit liquide n'y 

mettez pas tant de poix-refine. 
Ses vertus. 

1. Il guerit en vingt-quatre 
heures toutes bleffures recentes. 
applique chaud, ayant premie- 
rement lave la playe avecdu-vim 
chaud. 

2. Guerit toute douleur dete- 
fte, appliqué chaud aux tempes, 
&un linge chaud par deflus. 

3. Guerit la fourditéquandelle 
n'eft pas inveterée, mis chaud 
dans l'oreille avec du cotton le 
foirenfe couchant.& mettantur 
linge chaud ; ce qui fe doit. ob= 
ferver toutes les fois que l’on fe 
fert dudit baume. 

4. Gueritle mal d’eftomach & 
arrefte le vomifflement, aide à 
la digeftionenen frottantl'efto- 
mach, avec un linge chaud pag 
deflus. 

5+ Gucrit les tranchées du vers 
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tre, toute efpece de colique, la 
fuffocation de matrice, appliqué 
fur l'eftomach, fur le ventre, & 
fur les reins. 

6. Soulage fa paralyfe,& toute 
douleur froide, appliqué chaud 
avec Les compreffes ordinaires , 
maïs il faut bien couvrir le mala. 
de pour le fairefuer. 

7. Guerit l'extorfion de nerfs ; 
appliqué moyennement chaud. 

8. C'eft un fouverain remede 
pour la difficulté d'urine, appli: 
que chaud depuis les reins.le long 
des vertebres,avec linge chaud, 
en fuite boire du vin blanc. 

9. Ileftexcellent pour la fciatis 
que, appliqué chaud fur la par- 
tie. 

10: Guerit la morfureenveni- 
méedes chiensenragez, ferpens, 
Ouautres beftes ; maisavant que 
d'y metttre de ce baume, il faut 
fair fcigner la playe, &la laver 
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avec du vin & dela charpie, &y 
mettre du baume, 
Pourla Goutte meme pour la V'erolle. 
Prenez fcamonte preparée ; 
regueliffe en poudre, curfema ow 
terremerita, gayac;.:mecoa cam ; 
falap, turbith, de chacunrdeux 
dragmes : créme de tartte, her= 
modattes, fené de levant, gutta- 


gamba,fquine;elleborenoir,rhu- 


barbe, ellef , falzepareille , de 
chacun quatredragmes,fuere fin 
uneonce ; le tout en poudre fe- 
parément, foit mélé enfemble : 
12ofe une dragme dans du vin 
lanc, ou boiillon, par quatre 
natins differens , de quatre en 
quatre jours, 
Pour La Goutte froide, chaude, on aus 
tres douleurs, 
Prenez eau de fleursd’orange, 
ou de limons ; eau de rofmarins 
eau de fleur d'afpic, rerebentine 
eVenife; mettez le tout cire 
€ 
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ble, & faites boüilliri l'efpace 
d'un Credo dans un petir pot de 
terre verni, le tenant toûüjours 
bien battu avec la fpatule de - 
bois, &quand vous l'aurez ofté 
du feu ; ajoûtez deux bonnes 
cuillerées d'eau de vie raffinée, 
autant de bonne huille de cire, 
le tenant toûjours battu jufqu'à 
ce qu'il foi tiede; puis appli- 
quez fur une peau de chevrotin 
IAnChe ; & mettez fur la par- 
tie doulourcufe | &laifféz trois 
jours fans remucr ; & fi la dou- 
leur ne fe pañle reiterez l'em- 
plâtre, 
Dour la Scistique: 

Prenez de la gluë & en faites 
emplêtre far du chevrotin, que 
vous appliquerez fur Ja partie 
malade, l'y laiffant Jufqu'à ce 
quela douleur ait paflé, où que 
lemplaftredevienne noire, & fe 
_Icve d'elle-mefme, & auc vous 
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voyez des petites gouttes d'eau 

fur la partie. 
Pour la Podragre. 

Prenez fuyve de ia plus vieille | 
une poignée, poudre à canon de 
la plus fine deux onces & demie,* 
deux oignons bläcspefant demie 
livre les deux, pillez bienletout 
enfemble, & le metrezdansune 
bouteille de verre, avec deux 
grands verres de bon vinaigre,4 
depuis la pleine Lune jufqu'ilét 
nouvelle; expofez la bouteille 44 
l'air, & de cette mixtion frottez! 
les parties que vous fçavez. | 

Emplafire pour la rupture. 

Prenez une livre d'emplaftre 
contre la rupture que vous met 
trez en petits morceaux & ferez 
fondre à petit feu; eftant fondu 
ajoûütez une demie once de pierre 
d'aimant en poudre, farinede fe- 

vesune once. limaille d'acier une 
once, limaçons fans coquilleute 
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once, parictalle orcfpargoure 
tant foit peu,huile de maftic qua= 
tre onces, faites boüillir le tout 
enfemble jufqu'à ce que lempla- 
ftre foit bien noire & fort lui- 
fante. 

Emplafre de Monficur Vidal 
Capitaine. 

Prenez huile d'olive trois on- 
ces, avec un demi verre debon 
vinaigre dans un pot de terre 
meuf plombé ; faites bouillir ju {= 
qu'à ce que le vinaigre foitconfu- 
mé; ce qui vous paroift quand il 
ne fait plus de bruit ; apres quoi 
commencez à diminuer le feu, & 
y ajoûtez minera deux onces, & 
remuerez toüjours, puis mettez 
cire jaune deuxonces , mélez & 
remuez encore , &ajoûtez douze 
bayes delaurier en poudre, fei- 
chées au Soleil's’il fe peut, & de 
la groffeur d’un noix de graiffe de 
cerf& remuez inçeffamment juf- 

_ Si 
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qu'à ce qu'il devienne noir, leres 
foidiffant en remuant toûjours, 
& l'emplaftre fera faire appliqua- 
ble fur tout mal, 

Emplaflre none de Ca talogne. 
Prenez huile d'olive fix onces, 
litarge d'or trois onces, minera 
deux onces , plomb briûlé deux 
onces, gomme elemi, favon noir 
de chacun deux onces, refine 
LOIS ONCES, pOIX noire trois On 
ces, cire jaune trois onces, les fix 
onces d'huile, les croisdélitarse, 
deux de minera; deux de plomb 
bruflé foient mifes enfemble M 
puis les trois de poix, &les trois 
de cire,quand le refte fera fondu, 
la gomme eleini &la refine lors 
que vous l'aurez tiré du feu & 

quil commencera à refroidir, 
ITaile pour toutes plarc/ies, contafien, 
paralifie de nerfs mal d'éfomach. 
Prenez huile d'olive une livre, 
sin blanc trois pinces, & demie 


. 
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livre de fel, faites tout boüillir 
enfemble quelquetemps,& ajoû 
tez une livre deterebentine, la- 
quelle difloudrez avec Le vin & 
l'huile, & apres dela cire fivous 
en voulez faire un baume, 
Daume d'azur, 

Prenez huile d'olive, tereben2 
tine de Venife, gomme elemi, de 
chacuntrois onces, huile d’hype- 
ticumwtrois onces, huile rofar 
deux onces, avec demie once de 
tefine; faites le tout boüillir jaf- 
qua cequ'il foirfait:Ileftexcel- 
lent pourles playes d'arquebufa- 
des, comme auff pour toutes au- 
tres playes. 

Onçaent ronge, 
Prenezhuïle d'olive, litarge {2. 


véc; miel blanc de chacun quatre 


onces, cire neuve deux onces, 
miniura une demie once; il faut 
faire fondre la cire dans l'huile, 
puis y ajoûter le micl & Jes pou 
G iij É 
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dres, eftant bienfubtiles, ayant 
bien incorporé le tout, oftez du 
feu , & voltre ongent fera fait. Il 
eft bon pour les tignes, des ma 
melles de femmes, pour lesulce- 
res, pour incarner & deffeicher 
&out enfemble. 

Pour la tigne. 

Prenez des boutons de con: 
&ombres fauvages, & à leurde- 
faut leurs feüilles, une poigncé, 
huile de noix demiclivresdouze 
fardines des plusrançes, pilléz1e 
tout enfemble, & mettez dansurnr 
potdeterre plombé avec chopi- 
ne de vin du plus noir que Jon 
pourratrouver, & faites boüillir 
jufqu'à la confomption du vins 
puis faites bien rafer la tefte, & 
la lavez avec de l'urine de bœuf, 
& l’oignez de cét-onguent pen 
dant quatre jouts,qui eft environ 
le temps de la gucrifon & plus 
long-temps s'il le faut, Eprouvé, 
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Pour le Parafimofs. 

Prenez telle quantité d’efcar- 
gots que vous pillerez bien dans 
un mortier de marbre avec leurs 
coquilles, & fur lafinajoütezurs 
peu de graifle de pourceau que 
batterez & mélerezbien enfem- 
ble ; puis appliquez fur la partie, 
& reiterez foir & matin jufqu'à 
guerifon. 

wTres-fonverain remede pour #i2e per- 
fonne qui perd [on fang de. quelque 
pariieque ce foit, homme ou femme. 

Prenez de la fente recente d’un 
ane, pillez là dansunmortier, & 
en exprimez toute la fubftance 
par La preffe à traversun groslin. 
ge ;prenez-en une cuilleréed’ar= 
gentavec deux fois autant de fy- 
rop de plantin. 

| Pour le Phifis, 

Prenez une demieonced'écre- 
vices en vie, que pillerez bien 
dans un mortier de marbre , & 

G iiij 
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diftillerez de l'eau en provenant; 
donnez demi verre rousles ma= 
tins’à jeun pendant huit où dix 
Jours. 

Pourrefraicir. 

Prenez desnoix.de ciprés que 
vous concafferez & ferez boüillir 
en vin rouge , duquel donnerez 
aumalade, 

P #YQ ation facile. 

Prenez une.dragme de jalaps 
avec un peu de canelleen poudre 
que vous ferez infufer le foir dans 
un verre de vin blanc. 

Prifanne qui pure doncement, 

Prenezdemi feptier de verjus; 
dansiequel faites infafer demie 
once de fené fur cendres chaudes 
dansun potneuf, & lors quele 
verjus fera chaud mettez dedans 
gros commeune noix de beurre- 
frais, & autant de fel qu'il en faut 
pour faller un œuf , faites-lui 
prendre un pecit boüillon &le ti 
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Hz du feu le laiffantinfufer toute : 


le nuit: le matin vous pañlerez le 

tout dans un linge net, &vousen 

prendrez uneprife chaque matin 

dansun boüilton gras ou maigre, 
Ptifanne de felx, 

Prenez reglifle , polipode, ro2 
Tes rouges de chacun une once, 
Tené demie once, une pincée 
d’anis, criftal mineral unedrag= 
mesune pomme de reinere, ëc 
un citron que vous couperez à 
trenchées, le toutinfufée à froid 
vingt-quatre heures dans une 
pinte ou trois chopines d’eau ;en 
prendre un verre lematin, & un 
autre verre lefoir. 

Medecine qui purge doucement: 

Prenezune poignée deviolet-= 
tede Mars, avec une poignée de 
mefcurialles, &lesfaites boüillir 
dans un petit pot de terre, vec 
du boüillondu por, puis vous les 
prefferez pour prendre à voftre 
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commodité : fi vous defirez y 
ajoûterunpeu de mauves, une 
poignée d’ofeille, cela n’y fera 
pas mauvais. 
Tablettes fort excellentes pour la 
Purgation. 

Prenez des trois fandau%, ro- 
Fesrouges, noixmufcade, & ca- 
nelle de chacun demie dragme, 
du turbith gommeux, fcamo 
née, de chacun demie dragme, 
des feüilles de fené fin deuxferu- 

* pules,femence demelon,& cour- 
ges de chacun cinq fcrupules; 
mettez tout en poudres, avec 
quatre onces defucre, faitesta- 
blettes de tout felon l’art : la do- 
fe quatre ou cinq dragmes : fi 
lon eft mal aifé à émouvoir, tou- 
te la dofe ci-deflus doit pefer 
quarante-cinq grains. 3 
Syrop pour ceux qui font agonixans, 
: & ne fe peuveut ravoir. 

\ = Prenez eau rofcautant quede 
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Celle dela Reine d'Hongrie,& du 
fucre candi que vous ferez fon- 
dre à petit feu;il s'en fait unfy- 
rop qui méléavec del'eau deca- 
nelle faitdes miracles à ceux qui 
font agonifans. 

Eau de mille fleurs de Madame le 
Comteffe de Daillon ,par Monfieuy 
des Fougerais M. 

Prenez fiente de vache trois 
Poignées, fleurs de fcabieufe , de 
pulmonaria, de la veroniquede 
chacunune poignée, de plantin, 
de l'ulmaria, burfa paftoris, pim. 
prenelle, buglofe, fenoü:il, bom- 
beri de chacunune poignée,deux 
écrevices de riviere concaffées, 
le tout foit diftillé dansunalam- 
bic au B. M. la dofe quatre onces 
chaque matin, 

D'autre façon. 

Prenez fiente de vache quatre 
livres, fleurs de vinca pervinca, 
cle palmaria, de Icucoïum de 
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chacun deux poignées, fleurs d® 
pavot rouge quatre pincées, fleur 
de ruffilage, la fummité d’hype-« 
ricum autant, le tout foit diftillé 
comme deflus, & pris la mefine 
dofe que de l’autre. 

Pour fe maintenir en fanté. 

I! faut cueillir deshiebles dang 
Ja faifon, fans fercin & rofée, & 
les mettre feicher au Soleil, &les 
retirer fur les quatre heures dæ 
ir, c'eft pour s'en ferviren Hy- 
ver: vous ferez un litdeceshie- 
bles,& ferez coucher la perfonne 
déflus; que vous couvrirez entie= 
rementd’autres hiebles, puisd'un 
Jinceul & couverture; ce qui le 
fera bien fuer, & par cé moyen 
On {emaintien en parfaite fanté, 

Magifiere de perles. 

Prenez perles Orientales,-que 
vous mettrez pillées groffiere= 
ment dansunmatras, & jetterez 
pardeffus du vinaigre diftillé, ou 
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du jus de citron, qui eft encore 
meilleur, dautant qu'iln’a pas 
tant d'acrimonie; faires qu'il fur- 
monte la poudre detroistravers 
de doigt, apresfermez le vaiffeau 
avec de bonne cire d'Efpagne, & 
Jemertez en digeftion far les cen- 
dfes chaudes, le remuant deux 
ou trois fois le jour,jufqu'à ce que 
vousyoyezles perlesau fondsdu 
vaiffleau couverties en fuc limo- 
feux; VOUS verferez doucement 
Jefuc de citron par inclination, 
&ferez évaporcr lc reftant au feu 
lent jufqu’à ce que les perles re- 
ftent au fonds du vaifleau en pou- 
dre blanche, laquelle vous lave- 
rez cinq ou fix fois avec de l’eau 
de pluye diftillée jufqu'à ce quel 
és ayent perdu toute leur ai. 
greur, & alors la poudre eftant 
touea fait feichée, c'eft le vrai 
magiftere de perles, 

Nora , Il faut jetter quelque 
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gouttes d'huile derartre, ce quin 
fair précipiter le magiftere au“ 
fonds du vafe. | 

Les fpagiriques lui attribuent 
les vertusfuivantes admirables, 
approchantes de celles de l'or. 
potable : ils difent qu'il eft bon 
pour conferver Iecorps'enfanté, 
pour chaffer toutes indifpofitiôs, 
& particulierement la phrenefie. 

Le Vertige. 

L’Apoplexie. 

L'Epilepfe,& autresaffitions 
du cerveau : Ils le font auñi un 
puiffant cardiaque, & a de grands 
effets pour ceux qui font fujets 
aux fyncopes, palpitations. de 
cœur,& qui font atteints dequel- 
quefiévre peftilente. Brefils l'ac- 
commodent à la gucrifon detou= 
tesles parties principales:la dofe 
douze grains ou unfcrupale dans 
les juleps , ou autres liqueurs 
convenables, 
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Or potable, @ trefor inefimable, qui 
guerit les ladres, le mal caduc,; le 
pehe, la verolle, la paralyfie, l'hy= 
dropifie, © tos manx incurables. 
Prenez fept vieux doubles du- 
cats que Vous cimenterez, avec 
demiedragme de felgemme bien 
prepare, couche fur couche, en 
un pot bien lutté, à pecit feu, puis 
les laverez, &deffeicherez, & fe- 
rez rougir fort au feu, lestenant 
cnunspot bien net &toutneuf; 
eftant bien rouges, éteignezles 
dansde l'huile d'olive, reiterant 
tout ceque deflus feptfois , alors 
ils feront calcinez & fe rendront 
en poudre tingeante comme faf- 
fran, quandon la maniera entre 
les doigts. 

Prenezune livre defucrecan- 
dien poudre fubrile, &avecledir 
Or faites lit fur lit dansune retor- 
tede verre bien figillée, laquelle 
enfevelirez dans un pot plein de 
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fblon d'Eftempes, & couvrez le: 
dit pot d'un autre pot pour con 
ferver la chaleur , &lui donne-" 
rez un feu leger de charbon tant 
deffus que deffous, de chaleur 
femblable à celle quand on cuit 
le pain qui eft au four, fanseftre 
exceffive, par vingt-quatreheu. 
res; puis apres letirez dufeu, & 
broyez le tout dans un mortier 
de marbre, & le mettez dans un” 
vaifleau, & que le matras de def= 
fus tienne trois fois autant que 
l'alambic,& à cofté un becq pour 
Jamatiere, laquelle vous mer. 
trez dans ledit vaiffleau avec cho: 
pine d’eau de vic bien fubgile, 8 
le laiffez bien figillé vingt-quatre. 
heures durant fur un bon feu, 
que l'eau de vie boüilleroüjouts; 
& lors que vous verrez une blan- 
cheur au fonds qui eftla chatx 
du Soleil, il eft fait; vuidez par 
inclination ladie eau où eftla 
teinture 
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feinture violette, tirant fur de 
rouge& jaune, laquelleoueriræ 
les ladres, leur en donnant un 
grain par jour, & toutes autres 
maladies abandonnées, & tous 
giauxincurables. 

Awtre maniere d'or potable. 

Prenez cinq parties d'or en 
feüille, trois parts d’antimoine 
en verte, trois parts de fucre can- 
disletout bien pulverifé,foit mé- 
lé enfemble & mis dansunecor 
nuéde verre,laquelle eftant cou- 
verte de fon chapiteau & reci- 
jent, vous mettrez diftiller à feu 
ae au commencement, & {urla 

An un fort feu ;le tout pafferaen 

liqueur qui fera faite en cinqou 

fix hcures:la dofe eft trois ou qua- 


tre gouttes en quelque eau fpeci. 


fique, & purge fort doucement. 
fes-extellente preparation de l'anti- 
noine, Er de fes vertus. 
Prenez antimoine mincral, du 


Ro RE — 


£o Recueil 
moins quinze ou vingt livres,caf. 
fez legroffierement; cefairayez 
trois pots de terre d’alambic.ou 
d'autre forte, qui tiennent bien 
aufeu, percez en un au cul de 


petits trous à y mettre un gros | 


fer d'aguillette, danstequelvous 
mettrez votre antimoine, puis le 
poferez fur un autre pot, & le 


couvrirez d'untroifiéme ;.que la” 


bouche de l'un entre juftentent 
dans l’autre : luttezbien toutes 
les jointures. le lut eftant fec-& 
fans fentes, enfeveliffez le pre= 


mierdansla terre, & faites tout 


autour d'icelui qui contiendræ 
Y'antimoine, une forme de four- 
neau de bricque en.quarré, le 
dedans diftant de quatre doigts: 
que vous remplirez de charbons 
vifs, entourant tout ledit-potiurf- 
qu'au pot de deffus,& y continuë= 
rez un gros feu pendant une grofs 


LR ah à - * = 2. 


fe heure; laiflez-le amortir pen | 
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dant une nuit, que le tout foit 
bienfroid, puislesdeluttez:vous 
trouverez dans voftre pot de def- 
fo? tout votre antimoine que vo? 
mettrez en poudre impalpable, 
laquelle-vous étendrez dans un 
platdeterre qui fera comme un 
plat pariflier, qui eft fort large 
dans le fonds, lequel plat place- 
rez fur un fourneau, dans lequel 
vousferez feu lent, en remuant 
avecune fpatule ladite poudres, 
& cela fans ceffer jufqu’à ce qu'il 
nefume plus, & qu’itfoit de cou- 
leur grifatre, prenant garde qu'il 
ne fonde pas par trop de feu ; lors 
fondez-le dansun pot neufà gros 
feu dans un fourneau à vent:lors 
qu'il fera fondu en eau plongez- 

dedans une baguetre ou verge de 
fCr, & l'en ayant dés auffitoft for- 
tic, il S'y attachera du verre, & 
verrez à la lumiere s’il efttran(- 
garant de couleur citrine ; lors 
FT ij 
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ruidez-fe promptement dans uri 
baffin plat de cuivre net : eftant 
froid pulverifez-le en poudre im. 
palpable, & le metrez dans une 
cucurbite de verre, 8e verfez defs 
fus du vinaigre trois fois diftillé, 
couvrez [a cucurbire-avec une 
boëte de verrelutté avec bandes 
de toile empefee; eftant bienfec, 
mettez à demi ladite cucurbire 
dans Le fientpendant troisjourss 
puis l'ayant fortie du fient de- 
lutez-la,8 ayantrepoléunebon- 
nc heure, vuidez par inclination 
voftre vinaigre coloré dans un 
vafe deverrefans rien troubler : 
bouchez bien leditvafe,puisver- 
fez derechefd’autte vinaigre {ur 
vos poudres, & faites commedef= 
faspartroisjours digerer dansle 
Kent; puis l'ayant vuidé douce- 
ment dans ledit vafé, continuez 
cette extraction & proccde fufdie 
tancque levinaigre fe colorera; 


+ 
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€e Fair, jettez le marc qui feftera 
dans voftre cucurbite que vous 
laverez bien avec eau claire, & 
Payant bien effuyéavec un linge 
blanc, verfez-y voftre vinaigre 
coloréspuis y ayant mis fa char- 
pele diftillez à fec dans les cen- 
dres, & reftera au fonds une pou- 
dre jaunatre, fur laquelle vous 
verferez letravers de deux bons 
doigrs.debon efprit de vin; puis 
Payant bienagitré & couvert la 
cucurbite de fa boëte de verre, 
c’eft à dire une boëte de celles où 
l'onmetles cerifesconfies, lut- 
tez- les bien avec bandes empe- 
ces, & le lut bien fec, mettez an 
Biens de cheval à demi enfeveli 
pat trois jours;puis les ayant for- 
ties du fens, deluttezles bandes, 
&Fayant haiffé repoferuncheure 
Yuidez dans un vafe bien net H- 
dite teinture, fans rien troubler : 
puis bouchez bien le vafe, &re= 
H ü 
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mettez dans la cucurbite d'autré 
nouvel efprit de vinletraversde" 
deux doigts, reiterant cette opezm 
rationtant que l'efprit d’eau dem 
vinfe colorera ;puis mettez tout 
ledit efprit de vin coloré dans 
une cucurbite bien nette ;- & 
ayant couverte de fa chappes 
luttéeavcclerecipient, diftillez 
entierement tout ledit efprit de 
vin, & confervez les poudres que 
vous trouverez dans le fonds de 
l'alambic.fur lefquelies vouspaf: 
ferez de l'eau de pluye diftilléeu 
partrois foisau fable, à feu forte 
doux; & la jetterez fur vos pou-" 
dres, & la diftillerez comme def- 
fus;apres quoi vos poudres ne fe= 
ont aucunemét vomitives, dontn 
les vertus, &les dofesfuivent. « 
Quatre grains pris avec-vin | 
blanc chaffela ladrerie, la verol= 
le,purifiant lefang corrompu;re= 
purge la melancholie, refifteaux 


+ 
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venins, guerit Les afthmatiques, 
purge fans colles & vomifflemenss 
mais par fueur,urines,& crachats, 
ofte la caufedes maladies, & re- 
flaure Les chofes corrompuës. 

Pourinciter à l'aële venerien. 

Il faut cueillir à la fin du mois 
de Mars du fatyrion, & en pren- 
dre les deux glandules qu'il a 
dans fa racinesmais cetle du cofté 
gaucheef la meilleure,& mettre 
cinq où fix glandules entieres,ou 
en morceaux dans une bouteille 
de vin d’'Efpagne, & la boucher 
tres-bien, & la mettre bienavant 
dans le fumier de cheval l'efpace 
derdeux ou trois mois:apresen 
prendre à difcretion le matin à 
jeun, & le foiren fe couchant, 

Pour le mefne. 

Prenez une pinte de vin d'Ef: 
pagne, dans laquelle mettezune 
demie dragme de fel de fauge, 
& la bouchez bien, puis l'enfeve- 
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liffez dans le fable quin?e jours 
ou trois fcpmaines, &en prenez 
à difcretion le matin, & le foir en 
{6 couchant. 
Pour dencäer l'éguilletre. 

Prenez de l'herbe de rosfolis ; 
qui eft coute rouge, &fe trouve 
dans des prez, & qui dans la plus 
grande chaleur du Soleil atotr- 
jours de l'eau fur la feüille ; du 
guy de chefne , & de l'trmoid 
Îe. Nora, Que le ros folis fedoït 
cucillir Îe 23. SeprembreawSe: 
leillevant,& l’armoifele 2 4. luin 
à mème heure : Il faut porter” 
le tout au col, ou en faire une 
confection, dans laquelté"tritre 
toute forte de liqueurs. 
Poar ofer l'entendement , € le faire 

YEVEN IT. 

Mangez dela racine de. fiba 
änverfa en poudre & pour le faire 
revenir,prenez du fucred'oignon 
&en mettez dans les oreilles. 

Post 
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Pour le mojme, er craurdir la perforue. 
faites infufer par vingt quatre 
heures la graine dite ftramonium 
en vin blanc, que vous ferez boi- 
re, & incontinent celui qui en 
aura bû tomber: comme mort à 
terre. Pour le faire revenir, met- 
tez-lui un linge trempé en fort 
vinaigre, au bout du nez. 

Ce breuvage faitle mefmeef. 
fet à un cheval : & au lieu devi- 
naigre il lui faut jetter de l'eau 
dans lesorcilies. 

Pour defenfier le ventre. 

Appliquez {ur le nombril du 
malade une tranche vive, la téfte 
en-haut vers l’eftomach,& la ban 
dez bienfermeavecune ferviec- 
te, de façon qu'elle demeure fur 
ladite partie, & l’y laiflez Vingt 
quatre heures, jufqu’à ce qu’elle 
10it morte ; en apres enrerrez-là 
dans le fumier, & vous verrez 
que l'enflure s'évacucra. 
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eù FRemèes 
P'illalès ait quelTa mer din n à 
21 Ycchand, fous Tes villes, (a foñe 
TOUT Vaér abondémman£ 211131 
"Prenez dire Blincé ane onéé; 
encens deux dntes ; Betjoihygte | 
‘rofé, dé Chaton ie 'onécipé 
“tum déhire onèek faités dé tôtit 
ne Mañfe,& forniez dés pilluRes ” 
fontaies HAT IQ HE LORIE 
2) lle de bèurrr pot 14 gaible frdide, 
n NOT des dokléns VER nt | 
ji fut ile Foridté le béutfe 
fr la cendre chatdè?8etétsqu'il | 
boüiltifà Pétrimér de toutes fesu 
lébumespiris y à djo trés Ut Èpe-« 
“fint: d'eau” dé! vie ue 5 Sy 
“Aétite"té FE gite 1 A PEVAPOrR 
tion d'icèflé, & Fholte denicuté. 
fa au fonds. 9h.08 { | 
“ D'Pour ñetébÿier e Doera “dihé} 
 Prênez fang de diigons See | 
Seite trois "ohtes? aluh calcine 
dédié ones; RENTE rhoudfe 
Sébrile > 82 ob S? éd Ft Z RS 
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dénts un joûr; l’autré ñôm 9 
Pour refferrér les gencivës , €? dents 
Das, 1 gai branlents à 
l Prenez vers de terre calcinezis 
donton'fe frotrera les dents ; où 
bien um#oye de veauw feiché a 
fonds & misen poudre, ajoûtant 
autant de miel, & faire cuire en 
conciftance d’oppiate. | 
© Pour les érenx de peñte vebolle. * 
. haut fedaver le vifage ave 
Peau du’ vinaigre blanc diftillés 
un foit en fecouchants &lelens 
demain, avec de la decoétion fi 
te avec desmauves,:&du fon, & 
refterer huit jours durant, qui eft 
quatre fois de chacun eniméfme 
ordre que deflüssi: 1 ü.'2585 
Zoar faire que l'antinoïne ne Purée 
SÉMDS gré par le bas, \vL:; 
Prenez ducrocusmerallorums 
& le mettez en poudre fort de- 
liée ; laquellévousmélérez avec 
de leiwde vie, qui furnagede 

I ij 
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deux ou trois travers de doigt, 
où plus :il n'importe pas quelle 
quantitéscar l'eau de viene prend 
que ce qu'elle peut, & laifle le 
refte :il faut pafler ladite eau de 
vie pour ofter les orduies, & 

ajoûter autant pefantdebondu- 


* crecandi,& mettre lefeu à ladite 


cau de vie jufqu'à ce qu'elle ne 
vcüille plus brüler:il refteraun 
fyrop, duquel vous pouvez dons 
ner deux ou trois cuillerées, & 
ancfine aux femmes encéintes, 
cela purge doucement. 
Pour fe garder de deveniraras: 
Caffez les noyaux de cerifes, 
& les mettez en fucre Comme 
dragce, & en ufez foir & matin: 
vous pouvez ufer de mefme de 
gravelée de vin blanc, comme 
du fel en vos viandes. Efprou- 
vé. . | 
Preparation du caffé des Turcs | 
A 
Hfautmerrre la graine duçañte 


| 
. 
| 
4 
- 
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dans une poëfle, de la hauteur 
d'environ un doigt ou deux au 
plus,& la mettre dansun four af- 
fez chaud, en ayant ofté tout le 
bois &le feu, remuant avec une 
fpatule de bois : quand la graine 
qui eft au fonds commence à 
noircir & qu'elle fe feiche cgal- 
lement, & eft comme il faut la 
lifferrefroidir, & la piller dans 
tmmorcier de fer & a pañler par 
Je tamis : Pour connoiftre quand 
tlleeñ affez feche,il en fautpren- 
dre avec le bout des doigts, & 
voir fiellefe brife aifément, & fe 
peut mettre en poudre. 
Pour preparer labciffon. 

Prenez de l’eau de fontaineon 
de riviere, faites-la boüillir un 
boüillon, puis fur deux pintes 


Mettez cinq onces de poudre de 


café remuant bien, & faites 
boüillir doucement l’cfpace de 
cinq ou fix minuttes, fans per- 

I ii 
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mettre qu'il forte: da pot én 
boüillant sil Autlefairebouillir 
dans un pot d’eftain,ou! eftaimeé 
bien nets: vi 


L'ufage. LES 
Onentboit une pinte en cini 
où fix prifes fort chaud, & fi l'an 
veut avec hn peu de fucte 5; ileft 
bon .de manger ‘un: morceais 
quandonle prend, h x | 
.. Cettegraineou baye vient des 
deferts d'Arabie, les Turcs en 
boiventètouteheure & entetirs 
rcpas, fagqualiré eft froide &fei- 
Che... dE 1-3 ET. 
Haydeà la diseftion;réveille 
les efpits,téjonitiecæurñcftbon 
pour les:yèux en récévant-ltfu- 
imce,cfbonauxrhumes &-defà- 
#Ætions,excellent pour prevenirix 
goutte 8 l'hydropifie; fupprime 
alesvapoursde fa ratte &r de Fefto- 
“Mach, guérirlesmauxdeitefteéc 
= . . - 2 ot 
fnigrainé ; ibn'a point de qualité 


de Curiofitez 103 
manifelbe de purgerou de refler- 
xer le ventre... 

Il n'eft pas ablolument necele 
faire de faire qurele cafté, dans 
un pot d'eftain, Sac que ce foit, 
dans. un vaifleau eftaimé comme 
ceux dons les Turcs fe fervent 
qui { font defer:blanc bienchai 
us 

fe garde fort bien: trois jours 
dacun pot. bien COUVEEE : sais 
lemeilleur eft de n en faire Cuire 
que deux ou trois prifesa.la foiss 
& le. gaxder dans, une bouteille 
bien bouchée. 

ijeletiens meilleur. pour:ceux 
qui s'enveulentfervir commede 
medicamens,au matin.qu'à tous 
te: autre heure, parceque l'eftos 
maçch gftant,vuide,, il. pencttre 
plus afément:;) quoi que les 
Orientaux lç pLennentAUX repas 
an foiryëc à route heure,,& que 
layecxperimenté:fon effet poux 
Ï üi 
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la migraine, dont il m'a fenfil[c26 
mentfoulagé quelque heure da 
jour queje l'aye pris, 

Ye voudrois pour le commens 
cement en prendre un mois en- 
tiertous les matins,puis deux fois 
ia fepmaine, & enfinune fois. 
Verts finguheres de l'herbe appelée“ 

Elatine, autremen: V'élvote. 
Cetteherbeeft fortcommune, 
& neanmoins peu connuë par fon 
nom, elle eft fort frequentes és 
bleds &aux terres labouréesen. 
viron le temps de la moiffon; les 
paifans s’en fervent par applica= 
#ion lors qu'ils fe coupentäleurs 
faucilles ; l’eau de fes feuilles & 
rainceaux tirée pendant qu'elle 
eft en fa force par Falambic'au 
Bainmarie,eft miraculeufe pour 
arrefter l'eftenduë du cancerdes 
mammelles, & le polipe rame 
pant, encore qu'on les puiflent 
tenir pour incurables; & {1 vous 
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fppliquez la mefme herbe au 
front, elle appaife infailliblemét 
lesdouleurs de tefte ; en injetion 
ellemondifie, & puis elle confo- 
lide lesplayes, & deffeiche fort 
promprement Îles fiftules &ulce- 
res, qui facilement s'irritent & 
empirent des autres-remeédes , 
inftillée dansles yeux larmoyans, 
Jes guerit, &arrefte toutes deflu= 
Cionsiqui y aviennent, & cau- 
fent infammations & éblouifle- 
ment;auff appliqué avec linge 
fur dartre, grarelies, vefies ,roz 
gnes boutons, feu vollage, feu 
faint Antoine, les eftcint en bien 
peude temps,comimeaufitoutes 
inflammations ardentes ; beuë 
par quelques jours :elle arrefte 
tousrhumes, vomiffemens, flux 
de ventre, deffeiche l’eau des hi= 
dropiques, appaife les douleurs 
de {a colique, gucrit les fiévres 
ticrces & quartes,& croi qu'onla 
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pourroit donnierutilement taux 
aütresliihetni ste its rat 
Recépre merveilleafe pour lælcurktion 
des ecrokielless € autrer nlceres.\\s 
ï: Prerezwne pinte de vin blanc} 
mefure de Paris! que vousimet: 


” téez dans un pot de terre neuf 


vérniy &: leferez béüillir aveë 
deux onces de fucré; & deux ôna 
ces! d'ariftoloche ronde coupée 
partranchesibiendeliées, & 1418 
fer infüfer fur cendres: chaudes 
pendant quatre heures, jufqu'à 
laconfômption de moitié. 
Pour les écroüelles il faut 
aioufter deux dragmesdezedoa= 
rià, & deux dragmesdenapontig, 
bienpilé;8cniis dans un noüet de 
Hnge, è {» 364 
*1Pour:sen! fervir ilkenfaut étu 

vert la‘playetauffi chaud'qu'onte 
peur fouffri; & fiellecft profons 
decnftriieuerdedäs; puis avoib 
hé feuille de.chou,:&" avant 
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” spèfe fünle few, Pappliquerfur 
-lemalaveoune conipreffeidelliñ- 
ge &unelivature, & penfertrois 
#oisle jour. RARES 
"Posr fairel'emplafre appellé Manss 
1e CA iv 
Prenez une’onceun quart de 
Salbanumithois oncéstroisdrag- 
mes d’amonitcuim; &-’üne once 
Oppoponax, concäffez les! gom- 
mes darisun mortier &:Hés-mhet 
tez infufèr dans: deux pintes\de 
bon vinaisreblancfans mixtion, 
Sileft pofible; l'efpace de deux 
fofsvingt-quatre heures ; les re- 
muanttousicsjoursdeux ou trois 
“#isavecune fpatule ‘puis MeTtez 
«letoutdansünpoëfonfartefeu, 
“8 fe faires'boüillir jufqu'à dimi- 
:nétion de moitié ôù ‘environ:: 
apres quoi vous paflerez'le tout 
“par unectamine où toille forte, 
“afin deiles preffèr. en forte qu'il 
n'y demeureaucune fübftdrice,& 
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puis vous le remettrez fur le feu 
& le ferez boüillir comme de: 
vant, le remuant toûjours avet 
une fpatule de fer ou de bois, juf= 
qu'àce que les sommes prennenit 
corps, & qu'elles foient en con: 
fiftance de miel; ce que vous-re- 
connoiftrez en laiffant tomber 
quelques goutes {ur une affiette 
avec la fpatule. 

Cela fait,vous prendrez deux 
livres& demie d'huiled'olive que 
vous mettrezdens un autre poë- 
lon à part.avec une livre & demie 
delitarged'or,& une once de vert 
degris , l'un & autre premicre- 
ment pulverifez &atamifez, & Les 
ferez cuire fur un fort petit feus 
remuant toûj;ours fans cefler avec 
une fpatule dé fer ou de boisæ 
carautrement la litarge s'aimañle- 
roit enfemble, jufqwa ce que-le 
tout foit bien lié & incorporé ets 
femble : & alors augmentez le 
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feu, & le faites cuire jufqu'à ce 
quil vienne d'un rouge brun; 
quoi qu'il devienne noi: avant 
que de rougir : cela eftant il faut 
mettre une livre de cire neuve 
coupée par petitsmorceaux, que 
vous ferez fondre dedans, re- 
muantroûjours avec La fpatule : 
apres cela vo? y mettrezlesgom- 
mes déja cuites & un peu rechauf- 
{cessañin qu'elles puiffent mieux 
couler : & avant que desce faire, 
prenez garde que l'huile ne foit 
tropchaude, car le tout écume- 
xoit dehors, & que Je mélange 
sen fafle hors du feu, 

Cela fair, prenez ce qui fuit 
bien pulverifé & ta mifé: fçavoir, 
quatre onces d'aimantdelevant 
fin, deux onces d'ariftoloche 
Ihgue , une once d’olibitune 
Gncede maftic,uneonce de mir- 
rhc,uneonce de bdelium,& deux 
onces d'encens Le plus pur ,que 
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vous mèttrez dans la: pôtfle? 
&.lesincorporez ‘bien diligema 
mentenfemble ; la poëfle cftant 
hors du feu: & prenez garde ens 
core un LOUP; que quand vous y: 
mettrez lefdires:poudres, l'huile 
ne ve trôpthaudestartout-s'en 
fuitoit : apres :vous'mettrez le 
tout furilesicendres à fores petit 
féws:pour:les à incorporer ECOLE 
nueux. si EL 

Eriquani tout fe era froid, vous 
paiftrirez l'onguent-däs FES 
moüillées de vinaigre; &en ferez 
desmiägdaleons,où roullotes fur 
une table arrofée aufide vinaiz 
gréque vous mettrez dansdu pa- 
pierquändils feront mue . 
confeiv Èèr; 

édit emplaftre fe garde cinë 
quante ds emfarbonté, &:nieff 
pasboù de s'enfervifiquit ne foi 
fair deïdeux où trois mois. 
“Elneife faug pointferviusde Lens 
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tes,;ni charpie.,fi.ce n'eft que; la 
playe fun daquelle.on Fapplique 
fc sefermesouquela chair croifle 
RO Par Cire dt Pamosh 3h nas 
Pour guerirproptement, il] ne 
faut mangenniauls, ni oignons : 
sbreft fortrbon.à, toutes/plaves 
vieilles & nouvelles : il mondifie 
&cfaivrevenir l&chair fans corru- 
ptionilunitles nerfs,coupez, & 
forrifielesfoulez:t il guerittoure 
enfure , &:mefnie à laitefte’: il 
guerit les arquebufades;.eftéint 
lefemsfaiofortir le fer&le plomb 
desplayes; les efquilles d'os, 
sil yemadansdle corps. 1 
Ii gucrirtésmorfusesdes hoftes 
venimeufesê&enragées, attifant 
fenfiblement lecivenin: il gaerit 
toute forte .d'apoftemes. & glan. 
des, chancres; écroüelles, fiftu- 
1e, 8e mefmelapeltesitt4 
Het audi forrbonpour faire 
fluer les hermorroïdes: rebelles, 
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$® » 


#12 Recueil | 
Et guerit le farcin deschevaux." 
Brefon l'éprouvetousles jours” 
pour guerir quantité demaux. 
dMemorre des drogues qui entrent dans 
ledit onguent pour en faciliter 
l'achape. 
Galbanum , uneonce &deux 
dragmes. 
Ammoniacum, trois oncess 
trois dragmes. 
Aimant de levant fin, 4/drage 
Ariftoloche longue 2. oncés. M 
Encens pur deux onces: | 
Lirarge d'or une livre & demie. 
Cire neuve,unelivre, | 
Huile d'olive, unelivre, 
Oppoponax, une once 
Vert de gris, une once. 
Oliban, une once. 
Mañftic, uneonce. 
Mirrhe, une once. 
Bdelium, uneonce. 
Deux pintes de bon vinaigre 
blanc fans mixtion, 


Por 
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Pour la Misraine. 

1! Faut au mois de May & dansle 
beau temps, prendre de bon ma- 
tin avantle Soleil levé, la feüille 
des mauves, & tirer par lenez la 
roiéequi eft pardeflus ;cela gue- 
tiwabfolument la migraine fans 
retour. 
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DES FEMMES ET 
DES ENFANS. 
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Pour faire perdre le lait à ane fémisre 
eu un jou on deux. 
Renez de la rhuë que vous 
mettrez entre deux aiffelles 
nuit & jour, il fe perdra aifément, 
Efprouve, 


k 
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Lour 1 enfant more vis ventre 
‘de luimereus +: UT M 

Donhes à à boire: dur jus: d'hye 
fope en eau chaude ;' &sincon- 
tinènrelle Enfantéra;fut- ilpout- 
vies 5 SE 
À us Lion-sd Tr ETe Bite 

» À lui faire rendre l'arriere 
| fl GT'ébfantnterts (a pour, les 
apopieiliques. 
Prenez de l'éffence de rofmas 
tin fépt'ou/hit gouttes que # fous 
MettreZ dansuñ verre déBonv vi 
Blanc. eV 
MNats, Qu'il Faut c que la mal 
foit débout, & frotterfurl'efto- 
mach pour faire bien,penettrer 
le remede : silne reüfhta la pre: 
‘mieré fois’, ne anquéra pasa 
la feconde. an as 

à | Pobr le méfnés ET 

'Pienes ‘dés foyes d'anguilés 
Gerie quarterOn; que vous laves 
rez avec du vin blancs & férek 
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defléiches fur labricque-pulsies 
duirez: en poudre;;,, dg laquelle 
donnez à. Ja femme en, Eiavail 
d'enfant une dragme. dans. 1 via 
blanc. SRE 2 9 15} 
Doux le malieà b 
Prenc Z des. LAUVES que VOUS 
pillerez.dançun moE ticrdemmar- 
Dre; & appliquerezen, formed 
cataplafme-fur lés-reinsiau defr 
{usdel efpine du. dôfsir noid à 
Metz. Qu'ilnelesg fsutpaslait 
fer Jong- empSs pit SET CR 
Dour les tranaaes: apres ACCo= 
Sun roinstéemahh sc 
«2 Prenez deux: ue Er dus 
jour; que, vous-avallerez: avec 
lgroffeur d'une, noifette.de fr- 
ie intontinent apres Kaconchet 
HAEDEMRUS borezun: PES d'eau êg 
devin.. 31191531 ; 
SO Peur Le um e Li 
Pr enes papuleumblane &n pos 
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dre fur Cendreschaudes, pnisen. 
frotterez les mammelles, & met- 
trez du papier broüiHard pardef= 
fus leteton, &lecouvrirez d'une 
fervictte en quatre, & ne pren- 
drez point d'air s'il fe peut. 

Aatre pour le fevre de Jarffs- 

Prenez argille, féves écoflées M 
blanc d'œufs, galles cuirs en vi- 
naigre, huile rofat, le tout broyé 
& bien melé enfemble ; fâîtes 
cataplafme & appliquez froid, 

Luxr faire revenir les mois aux 

femmes. 

Prenez deux caffautes, que 
vous laverez.en eau bien nerte & 
ferez feicher ,puis ferez botittir: 
avecun bl'ancd'œufavecdel'eau 
dans un pot verni, &les coulerez, 
puis tes remettrez au pot avec du 
vin;dans lequel détremperezde- 
mic dragme de faffran que vous 
aurez fait fcicher, & ferez encore 
boüillir trois ou quatre boüil« 
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lons; & de cela prenez-en foir& 
matin pendant trois jours un 
plein verre. 
Pont le mefne. 

Prenez poids chiches noirsque 
ferez boüillir en eau, & coulez 
l'eaulors qu'ils feront cuits, de 
laquelle prenez un plein verre 
par trois differens matins, 

Pour faire avoir les fleurs roglées à 
mhcelles gai ne les ant pa:. 

Prenez de l'efpargoute une 
bonne poignée, que vous ferez 
boüillir en eau, laquelle vous 
coulerez dansun gros linge pour 
én prendreun bon verretroisma- 
tins differens, 

L'our éprouver jf une femme ef 

enceinte, 

Avez defonurine &la mettez 
dans un pot de cuivre, dans fa=- 
quelletrempez pendant ane nuit 
uneefquile de fer bien polic ; fi 
cHceftenceinte il y aura des ta- 
K. iij 
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chestouges, fi aucontraisé, ellé 
deviendra noire &roüillée, ., 
Pour provoquer lesmoi. +. 
Prenez feüilles.. écorce ; où 
grainedecroëfne, que vouspillez 
rez.&-fopez infufer vingt-quatis 
heures.en vin, blanc, dontvaus 
prendrezdeux,ou tro doi gts pag 
OS NB: er A 
s Pour.féire fertir le petite “ * 
ont arine va . 
1Prenezurmorceau.de pont- 
ceauentrelardédegras& demai 
gresqueVous frrez.cuireàla bros 
cheyésrandis qu'il cuira larrofez 
avecide l'eau rofcufqu.à ce quil 
ne degoutte plus de griffe r84t 
dérrource qui reftera la liche- 
frite, que vous.ferrerez dansun 


vafe deverrespour vousienfervir 
aux occafonsiil en faur graifles 


levifage, &lesautrespartiesi» &; 
celasla-fera. fortir parfaitements 
Experiencezs y Liu lieu 
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= Ponræmpe/cher la pentes de 
Jornfenicaibio 2 8i 
“Prenez un poulnon de veau 
ou debœuf;;que mettrez fut un 
few atdant-detchärbons, &:lors 
-qu'ilcommencera à fuer, prenez 
uneéponge & enlevezl'eau, &fe 
preflez dans un:vafécdeterre:; 
ajoütant autant pefant Se 
‘de porc miafle; &autant-deifuc 
-d'abfinthe Moblaie bien&incot- 
iporantle tout:enfembke farun ré 
hauts punis avec: un-brin dudit 
abfinthé-que voustrenrperèz der 
dans, enjetterez furlevifageën 


Façon d'afpergés. Lo net 
"Pour:oftérles creux de la miel 
mé ermlapage.99::: » 


Nota; Qu'il faut éhendré que 
deshenr jours foient paflez.… , 
2 Léur les wers des'petits enfans:s:: 
El faut faire fondre pluñ ieurs 
bi del'éftainfin;& à chaque fois 
pe del'eau defontaines 
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de laquelle ferez boire aux e- 
fans ordinairement, 
L'onr quenir les enfuns des convalfioms 
Prenez fiente de poule, encore 
mieux de celle de paon feiche, 
partagez en deux chaque piece, 
& vous trouverez au imilietran 
petit endroit blanc que vous re 
tircrez promptement avec Ja 
pointe d'un coûteau, &le broyez 
avec une partie de fucre candi, 
ê en ferezune poudre, pour en 
donner. demie dragme dans les 
occafions , ou un peu plus dans 
duboüillon, ou du vin blanc. 
Pour guerir le goëtre. "1 
Prenez alunderoche deux on: 
ces ,os defeiche, éponge fablo= 
neufc, de chacun une-once "fais 
tescalciner dansun pot de terre 
non verni<ansun four lorsque le 
pain en eft dehots, du foirau mes | 
tin: decette poudre il en faut 
mettre le foir fur la langueà dif 
€retiON; 
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grerion, frotant bien fort le gofier 
dehautenbas, &le matin boire 
de l'eau de vie bonne & forte, & 
en ufer ainf pendant douze ow 
quinze jours. 

Pour le mefine. 

Prenez les petits boyaux d’un 
mouton que VOus mettrez au- 
tourdu col;jufqu'à ce qu'ilsfoient 
froids, que vous y enappliquerez 
d'autres chaudement , venant le 
mouton d'eftretué, & continuez 
ce remede tant qu'il vous plaira. 
Pour le mefne. 

Prenez poudre de la tefte d'une 
vipere coufuëé dansun ruban au= 
tout du col. 

Pour arreffer le flux des femmes. 

Prenez de la feüille de vigne 
blanche feichée à l'ombre ; 12 dos 
le demi dragmé ou un peu plus 

en du vinblanc. 

Pour arrefier le [ang aux femmes. 


LA 


Prenez écorce de grenade en 
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poudreune dragme, avec deux 
doigts d’eau de plantain ; puis 
ayez un écheveau defil neuf que 
voustremperez en vinaigre bien 
fort, & mettrez fur la partie. 
Pour les päles-couleurs, Oppiate. 
Prenez crocus martis,cornede 
cerf preparéc de chacun une on: 
ce, poudre aromatique de rofes 
deux onces, fucrecandi deuxon- 
ces,conferve de rofmarin liquide 
une once, feuilles de chicorée,de 
meliffe & de ceterach, un-peu.de 
chacun : pillez & mélez bienle 
toutenfemble, en prenez foir & 
matin la groffeur d'une noifette, 
Eau Imperiale violette. 
Prenezune pinte de bonnèeau 
rofe, des violettes de Mars demi 
quart; mettez tout dans une bou 
teille de verre découvertesqui 
contienne deux pintes, & quelef- 
dites violettes foient effeuillées 
&leblanc coupé; en faut mettre 
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le plus que l'on pourra, & mettre 
Le tout au Soleil tant que la feüil- 
le foit blanche. puisla pafler & res 
mettre au Soleil environ quinze 
jours, ou trois fepmaines, la reti= 
rant tous les foirs : puis yajoûter 
unelivre de fucre fin en poudre, 
& l'y laiffer fondre: plusune on- 
ce de bonne canelle battuë, que 
vous y laiflerez environ vingt- 
quatre. heures pour prendre rou- 
te-la force, puis la pañfer & la 
boucher. Il en faut prendreune 
cuillerée quand on à le mal de 
mere; OU UNCatarre, Ou en tra- 
vail d'enfant, ou bien des foiblef 
fes, ou la colique, x 5 
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HISISISELSESES 
POVR 


L'EMBELLISSEMENT 
ET CONSERVATION 


DELA BEANTE. 


CHAPITRE [LL 


——. 


Recepte de lea de la Reyne 
d'Hongrie. 

Na cité de Bude,au Royau- 

me d’Hongrie, s'efttrouvée | 
écritela AM dansles 
-Heuresde la fereniffime Princef 
fe Donna Izabelle,Reyne d Hon: 
grie. | 
Moï Donna Izabelle, Reyne 
de Hongrie, âgée de foixante & | 
douze ans, infirme de membres 
&-gouteufe, ay ufé unanenter 
de la prefente recepte, laquelle | 
me donna un Hermite que je n'a> 
vois jamais veu, & n'aifceuvoir 
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depuis, quifit tant d'effet fur moi 
qu’à mefme temps je gueris & re- 
couvrai les forces ;en forte que 
paroiffant belleäun chacun, le 
Roide Pologne mevoulut épou- 
ferce que je refufai pour l'amour 
de Noftre Seign, Jesus CHRIST ;, 
croyant qu’elle n'avoitefté don- 
née par un Ange. 

Prenez de Peau de vie diftillée 
quatre fois trente onces, fleurs 
derofmarinvingtonces ; mettez 
tout dans un vafe bien bouché 
l'efpace de cinquante heures, puis 
diftillezdansunalambicau B.M. 
& en prenez le matinunefoisla 
fépmaine une dragme,avecquel- 
qu'autre liqueur ou boiflon, où 
bienavecdelaviande,&enlavez 
levifage toustes matins,&en frot- 
tez le mal des membresinfirmes. 

Ceremede renouvelleles for- 
ces , fait bon efprit, nettoyeles 
moélles, fortifie Les efprits de la 

| L jj 
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vie en Îeur nouvelle operation , 
reftitué Ja veuë & la conferveen 
longue vie ; elle eft excellente 
pour l'eftomach & pour la poitri- 
ne, sen frottant par deflus : 
Quand on fe fert deceremede. 
ilne faut pas le faire chauffer: 
Pour les boutons du vifage. 

Enveloppez du fel-peftre dans 
un linge bien delié, puis Payant 
trempé en eau claire, touchezlés 
boutons. 

Pour les rougeurs du vifige. 

Prenez patience & mouron de 
chacunune poignée:faites boüil- 
Hrenfemble & vous lavez decet- 
te eau, 
Autre pour les rougesrs du vifage. 

Sur une livre de veau mettez 
fix œufs frais , pillez tout enfem- 


ble, & yajoûtez un demifeptiét. 


de vinaigre blanc, &une poignée 
d'argentine , diftillez le tout qu 
B.M. & vous lavezle vifage, 


les un sis 
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Pour le mefme. 

Prenez de l'eau de plantain, 
avec de l'effence de fouffre, & 
mettez tout enfemble, & vous en 
appliquez foir & matin fur Le vi- 
fage avecun petit linge. 

Pour offer les taches du vifage. 

Prenez racines de parelle & de 
Melon, de chacun deux livres, 
dix œufs d'arondelle, fel nitre 
demie once, & tartre blanc deux 
onces : battez & mélez le tout 
enfemble, faites diftiller dans l'a- 
lambic de verre, & vouslavez de 
leau,vousverrez merveilles. 

Toile à doubler les mafques. 

Prenez cire blanche quatreon= 
ces,graifle de chevreau, femence 
deballeur, de chacun deux on- 
ces, & camphre une once : faites 
fondre tout enfemble &ytrems 
pez vos toilles. 

T'res-excellente eau pour le vifage. 

Faites un pain de fleur de fa3 
L üj 
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sine de froment, détrem pééavec 
lait dechévre blanche, que vous 
mettrez au four , & l'en tirer 
avant que d'eftre entierement 
cuit, & enofterez la mie, que 
vous émierez,.le,plus, menu que 
vous pourrez,& la mettreztrems 
per dans de nouveau lai@ de ché. 
vie , auquel ajoûtez. demi dou: 
zaine de blancs d'œufspafñlez par 
Féponge: ce fait prenez uneonce 
de chaux, des coques d'œufs, 
& mettez Le tout enfemble,sé- 
tant bien mélé dans l'alambic 
deyerre, & le diftillez à feu lent : 
à vousenaurez une excellente 
eau pour oftertoutetache & ro 
geurs du vifage, qui blanchit& 
decore merveilleufement. 
Eau posr blanchir le vifage. 
Prenez:de la racine de vitisals 
ba, & de celle de narciffe: mettez, 
les toutes deux dans un alambie 
deverre,une chopinede lait de: 
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vache, & une mie de pain blanc, 
diftillez cettecau,& pour vousen 
ervir mélez-là . par moitié avez 
celle dela Reine d'Hongrie,& vo? 
verrez qu'elle blächira fort bien: 
vous pouvez en ufer au vifage. : 

L'eau de Venixe fart bonne pour le 
vifage, 

Prenez deux pintes de lai 
d'une vache noire, au mois de 
Maysque vous mettrez dansune 
bouteille deverre, ayechuit ei- 
trons, & quatre oranges pillez & 
ris entranches,une once de fu- 
cre candi, & une demiconcede 
borax; mettez tout au B. M. ow 
fur le fable pour diftiller à feu 
toûjourségal,quieftle principal, 
& nc boucher la bouteillequele 
Jendemain dela diftillation. 

Dour le mefmne. 

Prenez douze citrons fans 
écorce que vouscouperez à tran- 
ghes, douze œufs frais, fix picds 
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de mouton par morceaux, aveë 
lesos ; fucre candi quatre onces; 
une bonne tranche de melon, aus 
tant de citroüille , deux dragmes 
de borax;diftillezle tout enalam: 
bicdeverre la chappe de plomb. 
Pour ofer les lentilles. 
Prenez jombarbe, & efclaire, 
que vous diftillerez au B. M. & 
vous lavez de cetteeau. 
Preparation du frel de bœuf. 
Prenez telle quantité de fiels 
de bœufque vous voudrez, &les 
vuidez dans une folle de verre, 
&pour une livre pefant , 2joûtez 
unedragmed'alun derochc, de- 
mie once de feligemme, ou fel de 
verre; une once de fucrecandi, 
deux dragmes de borax, &üne 
dragme de camphre , que vous 
pillerez à part; puis mélerezæoüt 
enfemble , & mettrez dans lefiel 
de bœuf, & l'agitterez l’efpace 
dun quart d'heure ou environ: 
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puis le laifferez repofer ; & contis 
nuez.d'enufer ainfi deux ou trois 
fois par jour pendant quinze 
jours, jufqu’à ce que le fiel de- 
vienne clair comme de l’eau, la= 
quelle vous filtrerez par la carte 
empoictique, & la garderez, On 
s’en fert pour fe preferver duhâle 
du Soleil.en mettant furie vifage 
quand vous voulez aller aux 
Champs, vous lavant lefoiravec 
de l'eau commune;ce qui vous 
emportera tout le teint groffier. 
Eau pour le vi[age. 
Prenez du fon de froment de: 
mi quart, & lerepañlez plufieurs 
_ fois, jufqu'àcequ'iln’yrefteplus 
| de farine ; mettez infufer dans 
|. du bon vinaigre trois ou quatre 
beures pourle moinspuisajoûtez 
des jaünes d'œufs, que vous dif- 
foudrez & diftillerez au Bain M. 
de cettediftillation viendra une 
gau admirable qui luftre mer= 
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vcilleufement le vifages il eft bos 
de Ja tenir au Soleil pendant huig 
oudix jours , la bouteille eftanr 
bien bouchée. 
Eau pour l'embeliffement du vifage, 
€ pourofler les rides. 
Prenez de l'eau de riviere 14 
plus battuë qu'il fe pourra, c’eft 
à dire de celle qui pafle fous le 
moulin, s’il fe peut ; autrement ik 
Ja faut mettre dans quelque vaif- 
feau quine foit pas entierement 
plein & l'agiterpendantune bor- 
ne efpace de temps qu'elle foit 
bienbattuë, apres quoi vous la 
coulerez dansunlinge blanc. .& 
la mettrez dans un pot de terre 
neufplombé, avec une poignée 
d'orge bien lavée & nettoyée de 
fesordures, & la ferez cuire à few 
de charbon, jufqu'à ceque'ofge- 
foit crevéesalors retirez-la du feu 
& la laiflez r'afloir, & la coulez 
derçéchefà craversunlinge,.dars 
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ne bouteille de verre qui ait le 
quart de vuide, dans laquelle 
vous ajoûterez pour une pinte 
d'eau crois gouttes de baume 
blanc, ou baume du Perou ; le 
premiereft le meilleur, & fecou- 
rez &agirerez ladite bouteille 
peñdant dix ou douze heures fans 
difcontinuer, & jufqu'à ce que le 
bauinc foitentierement incorpo. 
ré avecladiteeau,&que l’eau en 
demeure trouble & un peu blan- 
chie, & elle fera dans fa perfe: 
éion. Elle fait merveille pour 
embellir Îe vifage & pour le con- 
ferver en jeunefle & fraîcheur : 
elle ofte mefme les rides avecle 
temps, enufantune fois le jour. 

Nota; Qu'il fautlaverlevifage 
avec de l'eau de riviere, de pluye, 
œwde fontaine avant que de fe 
fervir de cetteeau. 

Pour ofler les rides dn vifage. 
faut avoir une pelle à feu, 8e 
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la faire bien chauffer, puis jetter 
pardeflus de la poudre de mirrhe, 
oppofant levifage pardeffus pour 
en recevoir la fumée, mettantunm 
gros linge autour de la tefte pour 
mieux recucillir ladite fumée, | 
reiterant ce procedé par trois N 
fois : puis ayant derechcf fair 
chauffer la pelle, il faut prendre 
du vin blanc dans la bouche& en 
arrofer ladite pelle, recevant.& 
recucillant de mefme ladite fu- 
mec qui s'élevera, & reïrerantde 
mefme par trois fois, continuant 
ce proccdé foir & matin fi long- 
temps que vous voudrez, & ver- 
rez merveilles. | 

Tres- excellente pommade pour 
le vilage. 
Prenez telle quantité que vous 
voudrez de pieds de moutons. & 
les ayant pelez!, defoflez-les, & 
caffez les oslongs pourenretirer 
la moëlle;ce qui doit eftre fais 
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en pleine Lune;tant qu'il fe peut; 
caril y a pour lors beaucoup plus 
de moëlle : Pour bienfaire il eft 
bon de faire tremper lefdits os 
unJour ou deux à la cave dans de 
l'eau quevous changerez troisou 
quatre fois par jour; ce qui fera 
que vous les caflerez facilement; 
il faut fur deux douzaines de 
pieds de moutonajoûütertoutau 
moins demi douzaine de pieds 
de veau : ayant retiré la moëlle, 
favez-la en pluficeurs caux, mef- 
me avec de l’eau rofe, jafqu’à ce 
qu'elle foit bien blanche : d'autre 
part lavez bien les os apres en 
avoirtiré la moëlle, & les faites 
boüillir en eau claireune bonne 
heure ou deux: puis les coulez à 
traversun linge, &laiffez repofer 
Peau du foir au lendemain : qu'a- 
vec une cuilliere d'argent vous 
tirérez promptement l'huile où 
graifle qui nagera ou fera figée 
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à |. pardeflus, laquelle vous joindrez, 
| avec ladite moëlle, & mettrez 
Ê fondre fur un feu de charbon, 
| ajoûtant fur le poids d’envirom 

| quatreonces,une dragme de bo- 

| rax,& autant d’alunde roche cal. 
| ciné : & ayant boüilli-tantfoie 
| peu,ajoüterez encore deux onces 
d'huile des quatre femences froi- 
des tiré fans feu ; avecun peu de 
cire blanches, ou du fuifde mot- 
ton: mais celui de la panne ou 
toille de chevreaueftlemeiïlleur 
de tous car on tient quele pre= 
| mierrouff le vifage, & que la ci: 
| re le couppe; au lieu que celui-ci 
| ne fait ni l'un, nyl'autre: puis la 
coulez & pailez a traversunlin* 

ge, &vousen fervez. 

Lommade excellenre pour les leurett 

Prenez huile d'amande dou 

| ce uneonce, mettez fur le few, 
| avec environ une dragme , où 
Be un peu davantage de fuifde mous 
toi 


ton fraîchement tué, & de l’orca 
nette rapée pour donner couleur: 
faices cuire quelque temps en- 
femble , & fera faite pour voftre 
ufage : l'on peut, fi l'on veut, au 
lieu delhuile d'amende douce, 
prendre celle de jafmin, ou autre 
fleur, fil'on veutluidonner bon- 
ne odeur : il faut que l'huile d’a- 
mende douce foit tirée fans feu. 
Poursofer les rouffeurs du vifage. 
Prenez les os longs des pieds 
de moutons, que vous ferezbrû- 
ler au feu, Ffqu'à ce qu'ils fere- 
duifent facilement en poudre, la- 
quelle vous ferez infufer vingt- 
quatre heures durant en du vin 
blanc : puis Le couler, & vousen 
fervir, vous en lavant &décraf- 
fant le vifage : ik faut fur quatre 
piedS unverre de vinblanc, 
Monchoir de L'enus. 
Prenez éraye de Briançon de- 
Mi quart ,que vous ferez calciz 
M 
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ner au feu dans un fourneau de: 


verrerie , ou autrement : puis las 


détrempez avec bonne eau de” 


vie, ou bonefprit de vin, les laif 
fant bien incorporer enfemble 
pendät vingt-quatre heures: puis 
ytrempant vostoilles ;leskaiffer 


feicher à l'ombre,horsde la pouf 
fiere, du Soleil, & du feu: ileft” 


bon de les imbiber de cette ma- 
tiere jufqu’à crois fois, & vousen 
fervez à fec:cetrtemaniereeftexe 
cellente par deflus toutes-celles 
que ay veuë, & le mouchoir ne 
fefallit quafi point. 

Last vimal, 

Prenez ftorax, & Benjoin de 
chacun deux onces, que vous re- 
duirez en poudre, puis dans dou- 
ze onces d'efprit de vin pañlé par 


trois ou 4, fois, mettez letout: 


dansüne bouteillede verre , qui 
ait Les deux tiers de vuide,; que 


vous boucherez avec un parche-: 
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min, dans lequel vous picquerez 
quatre Ou cinq trous avec un 
poinçon : puis vous la mettrez au 
- B. M. pour un quart d'heurefeu- 
lement, c'eft à dire que quand 
vous verrez boüillir l'eau, il faut 
retirer proptement la fiole &l'en- 
velopper avecune ferviette, afin 
que la bouteillene fe creve : en- 
fuite prendre baume blanc, ou 
du-Perouune once, dans lequel 
mettrez le germed'unœufquiait 
cfté démeflé dans la main avec 
tant foit peu d'eau de vie, puis 
laifer repofer le tout l'efpace de 
quarante jours, &s'enfervir. 

Autre laïtl virginal plus prompt & 

: fort excellent. 

Prenez de l'herbedite femper- 
vivum; aytrement jombarde, 
que vous pillerez dansun mortier 
demarbre, & en exprimez léjus à 
traversune prefle lequel jus vous 
coulerez ; le faifant auparavane 
M ji) 
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chauffer tant foit peu, ce quiaide: 
àlebien clarifier:& lors quevous: 
voudrez vousenfervir,ilen faut: 


mettre dansun verre, & jetter au 
dedans quelques gouttes debon: 
efprit de vin, & incontinent il{e: 
feraune manicredelaitcaillédu- 


dit jus,quieft tres-excellent pour 


unir le vifage & pour en-effacer 
lesrougeurs, 
Tres-excellent blanc d Efracte. 


Prenez femence de perles: 
Orientales, corail blanc,owpäâle, ; 


de chacun deuxonces:pillez bien: 
chaque chofe à part,puis les mer- 
. teZdansummarras, & y ajoûte- 


rez de l'eau forte felon que vous. 


jugerez à propos ; puis VOUS au- 
rez encore un-autre matras Où 
vous mettrez de l’eftain-de glace- 


buitonces, l'ayant bien pillé aus: 


paravant, & par deflus de ladire 
ga, jufqu'à ce que le tout foit 
difoutipuis vous mélerez les per: 


. 
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les & le corail enfemble, & ce: 


que vous aurez diffout de l’étaim 


deglace vous le jerterez par def- 
fus lefdites perles & corail , afin: 
de les faire precipirer : & avant 
quedeles meflerily faut aioûter 
de l'eau fallée, & puis le laver 
avec del'eaudefontainetous les 
jours deux fois, jufqu’à ce que 
vousne fentiez plus le goût d’eau 
fortex&lorsvousvous en fervirez 
avec de l’eau de fleur de pefché , 
de minonsdefaules, & les ferez 
diftiller chacune à part :lors que 
vous vous en fervirez , vous en, 
prendrez autant de l’une que de 
l'autre, & y mettrez de cette 
compofition. 

Le jus de citron: eft meilleur. 

Pour blanchir les dents. 

Prenez eau rofe, fyrop rofat; 
muelblanc, eau de plantain, de 
chacun demie once ; efprit de 
vitriol quatre once, bien mefler 
M ii; 
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lé tout enfemble, & s’en frotter 
les dentsavecun linge, & fela- 
veraveceau rofe & de plantain;M 
égales parts. 

Pour le mefme. 

Prenez de l'herbe de fauge, 
fleurs derofesrouges,dechacun 
deux pincées,racine d'iris unede- 
mie once, bois de gayac trois 
dragmes, bois de rofesunedrag- 
me, os defeiche deux dragniess 
maftictrois dragmes,myrrheune 
dragme, cannelle une dragme, 
pierre ponce preparéc fix drag- 
mes, fantal rouge bien pulverifé 
démieonce,corail rouge fix drage 
mes, le tout foit misen poudre & 
en oppiate, fi bon vous femble, 

Zour le mefme. 

Prenez corail rouge , noyaux 
de dattes, le tout reduiten pou= 
dre fubtile., perles, de chacun 
une dragme, écrevices calcinces 
une drigme,corne de cerf brülée, 
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uñe dragme, fel d’abfnthe un: 
fcrupule, detout foit fait en pou 
dre & oppiate avec confection 
d’alkermes. 

Pour le mefine. 

Prenez bois de rofmarin & le 
mettez en charbon que vous jet- 
terez, eftant embrafé, dans du 
vinaigre rofat, l'y laïffant trem 
per vingt-quatre heures au fe- 
reinÿpuis le fecher au Soleil &le 
mettre en poudre,dont vous frots 
terez les dents. 

Pour empecher les cheveux detember. 

Prenez graine de perfil que 
vous mettrez en poudre impal= 
pable, dont vous vous poudrerez 
la tefte par trois foirs differens, 
une fois l'année feulement, &il 
ne tombera jamais aucun che- 
vou, 

Pour les faire croifire: 

Prenez la fommité du chanvre 
lors qu'ilcommence à fortir dela 
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verre, & Îe faites tremper vingt: 


quatreheures dans l’eau, de la.“ 

quelle vous moüillerez les dent$M 

du peigne duquel vousvouspei=« 
q p 


.gnerez , & celatouslescroiflans 
de la Lunefeulement. Ileft cer- 
tain que cela fait beaucoup-croi. 
ftre les cheveux. 
Pour tndre les chrvenx. 
Prenez de l'huile de tartré 
chaud autant qu’il en faut, of. 
gnez-en l'éponge ou le peigne, & 
en peignez lescheveuxauSôleil, 
ayant premierement lavé Îa re- 
fe faites cela trois fois par jour; 
& dans fept jours au plusils de 
viendrontnoirs :que fi vous Vou- 
lez les rendre odoriferans , oi: 
gnez-les avec de l'huile & ben- 
join. 
Ean pour tendre le poil en noir: 
Faites difloudreunconce d’af: 
gent fin en fa mine tres-deliée, 


avec deux onces d'eau forte. 
_ dans 


DEN ATES 
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dansunmatras fur feu lent; l'a. 
gent eftant diffout ajoürez demi 
feptier d'eau rofeque vous ferez 
boüillir un ‘bon quart d'heure, 
ajoûtez en fuite le fuc de deux 
citronsspuis faires rebotillir le 
tout pendant un quart d'heure : 
& pour vous-en fervir vous pren- 
drez une cuillerée decettecau, 
que vous aurez en referve dans 
unebouteille,&y ajoûterez qua- 
tre cuillerées d’eau rofe, & au- 
tant de jus decitron,& ferez tout 
tiedir, & vous enlaverezlesche- 
veuxou la barbe; & prendre gar- 
de dene pastoucher à la peau : il 
faudra mettre un petitmorceau 
de linge au bout d'un petit bâton, 
& avec cela porter l'eau fufdite 


b fur la barbe ou les cheveux, & 


“faiflér feicher. 


Pafte pour les mains. 
Prenezunelivre d'amande pi- 
les, avec une once de fantal Ci- 
N 
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Î crin paffe par le tamis, deux onces 
| de calamus paffé, une onced'iris, 
(PE |: deux verre pleins d'eaurofe, une 
pomme de reinetre coupée en 
petitsmorceaux,la mie d'un pain 
blanc d’un fol bien feiche & paf- 
fée, paiftriflez tout avecdeuxon: 
ces de gommetragagant difiout 
en eau rofe, & en faites pañtes 
pour voftre ufage. 
Autre pale pour les mains. 5 
Prenez pomme decourpendu 
dont vous ofterez la peaux&. les 
pilez dans un mortier de mar- 
bte, eftant auparavant coupéesa 
tranches ; mouüillez-les avec eau 
rofe & vin blanc ; metrez parmi 
la mie Œ’un pain blanc, &des 
amandes bien amolies, pelées& 
broyéesavec du vin; puis ajoûtez 
un peu de favon blanc, & cuifez 
tout à feu lent, &vous en fervez. 
Autrement 
Prenez deux livres d'amandes 
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douce que vous pilerez & battrez 
bien dans le mortier de marbre, 
&mettrezinfufer dans deux pin- 
tes de lai de chévre , ou de va. 
che pendät deux ou trois heures, 
que vous coulerez à travers un 
grosdinge qu'il faut bien expri- 
mer par le moyen de la preffe : 
mettez cette colature dans une 
baffine fur) un feu de charbon, y 
ajotirant la mie d'un pain blanc 
de deux fols, avec environ deux 
dragmes de borax, &autant d'a 
Jun de roche calciné, & fur la fin 
une once de fpermaceti ; il faut 
toujours bien remuer en la cui- 
fant, de peur qu’ellenes’attache 
au fonds de a baffine : le figne de 
la cuiffon eft quand elle fe leve 
entierement avec la fpatule: pour 
la bien cuire &à propos, il con- 
vient yemployer cinq ou fix heu-? 
res pour le moins, Cette pâre eft 


exccllente par deflus les autres. 
N ij 
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Pour faire venir les cheveux prome 

Ptement. 

Prenez orties qui viennent au 
Soleil levant;tirez enle jus, dans 
lequel trempez tous les matins 
les dents du peigne, & vous en 
pcignez à tebours , & ils Viem- 
dront incontinent bien.eprouvé, 

Pour avoir bonne voix. 

Prenez des fleurs defureau en 
poudre, le matin à jeun, dans du 
vinblanc, unedragme. 


DES PIERRERIES 
ET JOYAVX 


DES PERLES: 


———— 


CHAPITRE IV. 

Perles artificielles aufli-bellesque les 
naturelles, | 

Renez des femencesdeper-" 

les des plus belles & des plus 
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broffes, concafez-les ,; & les fai- 
tes diffoudre en eau d’alun, qui 
eft tout Le fecret; puisles petrif- 
fez & lavez la pâte doucement 
avec eau diftillée, & derechefles 
petriflez avec de l’eau de fleurs 
deféves, & les faire digerer dans 
lefiens l'efpace de quinze jours: 
apres eftant en confiftance de pa- 
te, vous en formerez des perles 
ayec-un moule d'argent, & les 
percerez avec un poil de pour- 
ceau & les fufpendrez en un 
alambic bien bouché, afin que 
l'air ne les altere ; puis vousles 
ferez cuire de la forte. 
Enveloppez chacunà part dans 
une fcüille d'argent, puis fendrez 
‘un barbeau par le milieu, & les 
mettez dedans;faitesun pafté du- 
dit -barbeau avec farine de fro- 
ment, & le faites cuire au four 
comme du pain, 
Si elles n’ont aflez de luftre; 
N ii 
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faites eau d’une efpece d'herbe 
nommée gras tuli, avec fix onces 
perles en poudre,une once de fel. 
peftre, deux onces alun de roche, 
& litarge d'argent ; les perles 
eftans faites, vous les échaufferez 
un peu, & les éreindrezdanseerte 
compofition, puis les fecherez & 
relaverez, reiterant cinq ou fix 
fois, 

Pour les durcir. 

Prenez dela calamine en pou- 
dreuneonce, huilc de virtiokune 
once, blanc d'œuf battu & reduit 
en eau; mélez le tout & le faites 
diftiler, &.5l en fortiraune eau 
claire, delaquelle,avec de11f1- 
rine d'orge bien fubtile, vousen 
ferez une pafte, dans laquelle 
vous mertrez cuire vos perles ar- 
tificielles dans un four. 

Secret admirable pour blanchir les 
perles 

Prenez alun de plume, alun 
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taillé de chacununelivre, diftil- 
lez cela en eau ;camphre demie 
once , feau de Salomon deux 
onces; rectifiez , puis avec un lin- 
ge moüillé ufez-en. 

Autre plas excellent. 

Prenez fleurs de féves demie 
once , chaux d'’œufsuneonce, fel 
des étrangers une livre, eau de 
confoulde , aleohol de vin onze 
orices; diftillez & en ufez, 

Pour le mefne. 

Prenez une poignée de fon de 
froment,que vous mettrez boüil- 
lirdans un poëlonavec une cho. 
pine d’eau; & commeil boüillira, 
verfez lamoitié deladite eau, & 
lors dans une écuelle de terre 
vernie, dans laquelle feront les 
perles enfilées, que vous laïfferez, 
tremper [à dedans jufqu’à ce que 
Veau foit an peu refroïdié, pour 
les pouvoir frotter doucement 
avecles mains,tant que l'eau foit 
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tout à fait refroidie : puis jettez 
cetteeau &en mettez encorede 
nouvelle fur lefdites perles, & 
faitestoüjourscomme ci-deffuse 
& apresvousaurez de l’eau claire 
que vous ferez .tiedir, laquelle 
vous mettrez dansladiteécwæélle, 
où vous égayerez lefdites perles, 
fans les frotter. & ferez ainfi & 
réiterezavec une dcuxiémeé eau 
ticde : enfuite vous mettrez aing 


lefdites perles; fans lesefluyer, ni 


defiler, fur du papier blanc & 
ainfilesportezenune cave furuñ 
aixouefca beau, fans les couvrif, 
& les y laifferez l'efpace de vingt. 
quatre heuresfealement. 

Nota, Que de peur que les 
chats, owrats ne les entraînent, 
ou faffent tomber, il faut mettre 
au bout de l’enfileure quelque 
ghofe pefante, 

Pour faire Saphyrs excellens. 

Prenez cailloux blancs de ré: 
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viereque vous calcinerez,les fai 
fant rougir au feu, & les étai- 
gnans dans du fort vinaigre reites 
rant cette operation par fix ou 
fept foistoüjours dans le mefme 
vinaigre : reduifez-les en poudre 
dansun mortier de fer, puis les 
mettez dans un creufet avec au- 
tant pefant,quedecailloux,dela 
moufle detartre qui fe doit faire 
ainii. 

Calcinez le tartre,& lemettez 
enlieu humide dans la chauffe à 
hypocras , & au bout de ladite 
chauffe il s'y amaffe de la mouffe, 
que ledit tartre fait en fe liqui= 
fiant & fe mettant eneau. 

Puis couvrez le creufet, & le 
mettez fondre au feu l'efpace de 
quatre heures. 

Pour tcindre des cailloux blancs & 
tranfbarens, 

Il les faut calciner en {a manie. 
ge ci-devant prefcrite, & reduixs 
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en poudre dans un pot l’efpace dt 
quatre heures, & projetter deflu: 
dufeldetartre tres-pur, &du fel 
de chaux, & fur la fin y projetter 
du fel Soleil fixé tant foit peu: un 
quart d'heure apres laiffer refroi- 
dir de f6i-mefme. 

Avantque de mettre en infu2 
fion vos cailloux, ilen faut pren 
dreune partic& lespiler dans un 
mortier de cuivre, & vous ferez 
une émeraude;la feconde partie 
fera pilce dans un mortier de fér, 
avecun pilon de même,& ce fera 
couleur de rubis ; & la troifième 
partie dansunmortier de verre, 
avécun pilon demefme,& ce fe- 
raun diamant. 

Pour reduire un caillou en pafle, Cle 
remettre en tele forme que l'on 
vondra. 

Prenez des cailloux de riviere 
que vous calcinerez & romprez 
parpetits morceaux:puis les laif- 
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feztremper vingt-quatre heures 
ou plus,dans du fort vinaigre,juf 
qu'à ce qu'ils fe puifflent mettre 
en poudre, laquelle poudre vous 
détremperez dans de la tereben. 
tine, & de l’or guanfon, le tout 
bien paiftri enfemble : mettez en 
telle forme qu’il vous plaira, & 
les faites cuire au four. 
Peur rendre blanc ambre jaune. 
Prenez par exemple une tivre 
d'ambre jaune, &le mettez dans 
une cucurbite deterre bienforte, 
&ajouftez deuxlivres de fel gem- 
me, ou fel de mer, & par deflus 
autant d'eau de fontaine qu'il en 
faut pour diffoudre le fel , lequel 
cftant diffout, remettez encore 
un peu d'autre eau fraîche de ri- 
vicre, & faites boüillir le tout 
dans un alambic fansbec l'efpace 
de quatre jours : puistirez-en un 
morceau, & voyez s'il eft aflez 
blanc, finon continuez encore à 
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faire boüillir, continuant le feu 
& prenez garde qu’en boüillant . 
Veau ne manque point, mais y en 
ajoüteztofjours de nouvelle qui 
foit chaude. 


Moss e Re eee te 0 3te 
DIVERSES SORTES 
DE PARFVMS. 


CHA?IRTE V. 
Pour faire le Mu. 


Vx trois derniers jours dé 
"MAla Lune, mettez de la fe= 
mence d'afpic au lieu de millet; 
ou autres grains qu'on donne à 
manger aux pigeons, & la faites 
manger à des pigeons pattus des 
plus noirs que vous pourrez 
avoir , & les abreuvez avec de 
l'eau rofe dans leur boire ordis 
maire ; en fuite donnez-leur à 
manger chaque jour la quantité 
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eféves & pilules qui fera ci- 
apres defignée. 

Sçavoir le premier jour delz 
Lune fuivante, quinze fèves, & 
trois pilules à chaque pigeon, 
compofées comme fera ci-apres 
dit, 

Au deuxième jour de lu Luz 
ne quatorze fèves, & quatre pi- 
lules. 

Auwroifiéme jour, quatre fe-: 
ves, & cinq pilules. 

Âuquatriémejour, douzefe- 
ves, & fix pilules. 

Au cinquiéme jour , onze fé= 
ves, & fept pilules. 

Âu fixiéme jour, dixféves, & 
huit pilules. 

Au feptiéme jour, neuf féves , 
&cneuf pilules. 

Au huitiéme jour, huit féves $ 
& dix pilules. 

Au neufiéme jour, fept féves, 
& onze pilules, 
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Au dixième jour, fix fèves, & 
douze pilules. 

Au onziéme jour , cingféves, 
& treize pilules. 

Au douziéme jour, quatre fé- 
ves, & quatorze pilules. 

Autreiziéme jour, troisféves, 
& quinze pilules, 

Au quatorziéme jour, deux fe- 
ves, & fcize pilules. 

Au quinziéme jour, une fève, 
& dix fept pilules. 

Le feiziéme iour, prenezune 
écuelle deterre defayence, & la 
mettez {ur cendres chaudes, & 
en fuite prenez chaque pigeon 
& fui coupez le col , &recevez le 
fang dans ladite écuelle, duquel: 
vous féparerez l’écume avecune 
plume; puis prenez le fang eftant 
écumé, ayant auparavant -pefe 
l'ecuelle , & fur trois onces de 
fang mettez une dragme de 
mufc oriental diffout dans de 
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l'efprisde vin, ou de l’eau rofe, & 
mettez fur cette quantité de fang 
& demufc quatre ou cinq gout- 
tes de fiel de bouc; apres mettez 
votre compolition dans un ma- 
tras à col long bien bouché, le- 
quelvous mertrez digeftion dans 
du"fimier de cheval bien chaud 
pendant quinze jours , apres le. 
queltemps paffé, mettez fur cen- 
dresschaudes, & congelez voftre 
matiere à tel feu. 

Nota, Que dans l'Efté vous 
pourrez faire voftre congellation 
au Soleil ; apresretirez voftre ma. 
ticre dudit vaiffeau & la mettez 
dansun autre vaiffeau qui foir de 
plomb, avec du cotton, &vous 
fervira pout faire d'autre multi- 
plication, comme fi c'eftoit du 
véritable mufc & naturel. 

Compoltion des pilules. 

Prenez: de bonne canelle, 

cloux de gerofle, noix mufcades, 
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gingembre florum, fpica nardi, 
calamioromatici,de chacun cinq 
dragmes ; mélez Le tout, eftant 
bien pilé &tamifé à part, &en 
faires de ta pafte avec dela gom- 
me adragant diffout dansde l'eau 
rofe , autant qu'il eft neceflaire 
pour former vos pilules , «que 
vousferez bienégales, lefquelles 
vous ferez feicherà l'ombre. & 
donnerez àvospigeons, fuivant 
l'ordre ci-deflusprefcrit, dansun 
entonnoir avec de l'eaurofe, & 
ne doivent avoirautrenourritu 
re, ni boiflon qu'autant qu'ils 
voudront de femenced’afpic. 
Pour falcifier l'ambre gris. 
Prenez amidoniris de Floren: 
ce echacununeonce, afpalathi 
demie once, benjoin une once, 
fperme debalaine once& demie, 
mufc une dragme, gomme 1dra- 
gant quantité fufhfante. 
Pienezl'amidon, le pige 
(a 
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le fperma ceti, & en faites une 
pate, laquelle eftant faite en pre- 
nez une partie, en laquelle vous 
diffoudriez la moitié de l’afpala- 
thum, l’autre moitié vous le dif 
foudrez en un morceau de la pä- 
te noire, & puis meflez le tout en- 
fembleaveclamain. 

Pour augmenter la Civcette. 

Prenez Pulpes de pañferille 
bien-pañfées une once, mufcune 
dragme ; mélez bien & incorpo- 
rez le tout enfemble, & mettez 
dans la corne où fe met la civet- 
te,labeuchant bien, puis dans Le 
fiens de cheval par fept ou huit 
Jours:fur deux dragmes decivet- 
té, mettez une dragme de cette 
matiere, 

Effence de canelle en confjfance 

d'extrait. 

Prenez huile de mufcade que 
vous mettrez au Soleil en Efté, 
pour lui faire perdre fon odeur ; 
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puis mettez huile de canelle dei 

mi-quart, que vous reduirez en, 

confiftance d'extrait. | 
Caffolette. 

Prenez ftorax deux onces\l 
benjoin quatre onces, douze 
cloux de gerofle, ladanun-une 
dragme , calamus aromatique 
une dragme, un peu d’écorcede 
citfon:Il faut prendre un.pot 
plombé neuf, .& faire boiiltitle 
ftorax & le benjoin , avec demi 
feptier d’eau rofe, pendantunaf. 
fez long-temps, le pot couvert 
enbouillant, & mettre le gerofe, 
le ladanun; lecalamus, & le ci- 
tron en un pctitnoüetdetOilte, 
& le mettre boüilliraveclescho- 
fes fufdites :apres que le toutaus 
ra affez boüilli, il faut tirer le pot, 
& pañler tout àtraversunlinge, 
fans beaucoup exprimer, & reti- 
rer la pafte que vous trouverez 
au pot & la mettre en un papier, 
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Pafilles excellentes, 

Prenez benjoin deux onces, 
florax demie once, bois d'aloés 
une dragme, & charbon de faule 
à difcretion : mettez tout en pou- 
dre fubtile;ajoûtez vingt grains 
de bonne civette, & de fucre fin à 
difcretion ; pulverifez & mélez 
léfdites-drogues , & les mettez 
dans un poëlon où il y aura de 
Veau -rofe qui furnage lefdites 
matieres , & Îles faites un peu 
boüillir jufqu'à ce que la pañte 
foitcuite,remuanttoüjours avec 
un bât6,de peur qu'elle ne brûle: 
alors, fi vous defirez faire vos pa- 
filles meilleures, ajoûtez douze 
grains d'ambreique vous aurez 
auparavant broyé furlemarbre, 
avecun peu de fucre, & le jettez 
dans ledit poëlon: quand la paîte 
fera cuite, & non plûtôft ; & le 
tout bienméle formez vos paftil. 

Les, - 
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Autrement plus precienfis: 

Prenez benjoin quatre onces, 
ftorax deux onces, bois d'aloës 
une dragme &demie:faitesboüils 
ir Le ftorax & le benjoin dans un 
poëlon bien net, avec eau rofe 
lefpace de demi heure, puis y 
metttezle bois d’aloës en poudré 
Bien fubtile : cela fait, mettez le 
toutau mortier chaud,avec deux: 
dragmes d’ambre gris, &-une 
dragme decivette, & puis chau- 
dement faites vos grains. 

Sachets de fenteur. 

Prenez iris de Florenceune li= 
vre & demie, bois derofes fixona 
ces,calamus demie livre, fañtat 
eitrin quatre onces, benjoin cinq 
onces,cloux de gerofle demicon= 
ce,& canelleune once. 

Pour garder les boutons de rofes a faire 
des fachets. 

Prenez des boutons de rofes 
deProvins,& en oftez Le vert,.8 
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coupez le cul , dans lequel vous 
mettrez un cloud degerofic;avec 
un peu de civette au bout, & les 
ferez feicher à l'ombre entre 
deuxlinges. 
Poudrede violette pour les coufiinets; 

mefme pour le linge. 

Prenez iris de Florence une li- 
vre, rofes deux livres, bois de 
rofes une once & demie, fandaf 
citriñn une once,benjoin deux on- 
ces,ftoraxuneonce,calamusaro- 
matique, & de fouchet ; c'eftà di- 
re, moitié de l'un, & moitié de 
Fautreuneonce & demie : pour 
environ deux liards de coriandre, 
une noix mufcade, pour un folde 
canelle , une once & demie de 
clouds de gerofle, & un peu d'é- 
corce de citron, & de fleurs d’o- 
range : pillez tout dans un mor- 
tier, puisJe pañlez & mélez bien 
enfemble dans un fas de foye, où 
de crain, felon que la voudrez 

O iij 


SP Sr 


166 Recueil 
bien deliée, poar la mettre en 
des fachets, où parmi le linge 
Londre de Chypre: 

Prenez de la mouffe de chefne, 
& la mettez dansunfac detoilles 
& la laiflerez tremper un jouren- 
tier dans de l’eau;puis la foulercz 
aux picds par deuxou trois fois, 
& l'egayer fouventavec de l’eat 
nette, & la ferez feicher l’efpace 
de deux ou trois jours, & l’eften- 
drez fur le‘plancher ; puis eftant, 
feiche il la fauc piler 8 dere- 
chef l’eftendre für le plancher 
pour la feicher ; puis la repiler & 
l'étendre derechef, & l’arroufer 
avec deleaurofe, 8 afaire En- 
core feicher, & repiler;puis pafñlen 
paruntamis on taferas, & lames 
leravec les poudres ci-apres écris 
tes tant & fi peu que vous yvou- 
direz, felon que vous la defirez 
bonne. 

Cempofition da Parfums 
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Prenez mufc une drâpme, 
quatre cloux de gerofle, quatre 
onces de graines defavande, ci- 
vetteune dragme & demie , am- 
bre gris demie dragme : faites 
chauffer le pilon & le mortier : 
puis prenez le mufc, cloux, & la- 
vandes,& environ pour un fol de 
fucre blanc, avec un verre plein 
d'eau d’Ange,ou d'eau rofe : puis 
broyezle tout dans le mortier, & 
prenez une poignée de cette pou- 
dre,& incorporez-labienenfem- 
ble; puis pañfez parletamis, tant 
-que voustiriez de la force & fen- 
teurquivous plaife : vous y pou- 
vezajoûter jufqu'à deuxou trois 
livres de poudre, mefme davan- 
tage : pour la civette il la faut 
mettre au boutdu pilon,en braf. 
fant & broyant bien ladite pou- 
diespuis prendre la pefanteur de 
fx livres de ladite poudre que 
vous mettrez peu à peu dans le 
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mortier, incorporant la poudre & 
la civette en broyant bienaveele 
pilon : puisla repañleravec le ta- 
tuis de crain , pour l'incorpérer 
avec l'autre poudre mufquée : & 
pour l’ambre,ille faut tres-bien 
piler dans le mortier, & y mettre 
peu à peu environ deux livres de 
la poudre blanche ci-defflous écri- 
te, ou bien de la grife, tant que 
l'ambre foit tout à fait pelé :puis 
la pañfer par letamis de crain, & 
incorporer les trois poudres.enz 
femble.. 
Vous prendrez un petit fac 
de peau de mouton blanche bien 
coufu, avec des nerveures aux 
couftures : eftant accommodé , 
vous mettrez ces poudres & par= 
fums dedans pour les conferver, 
&en mélerez tant & fi peu.que 
vous voudrez felonque l’on defr: 
reles poudres parfumées, 
Pour fuire le corps defdites poudres. 
Pour 
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Pourle premier corps de poudre 
blanche. 


Prenez une livre d'iris, & dou= 
ze os defeiche,huit livres d'ami- 
don, une poignée d'os dcbœuf, 
ou de mouton, brûlez jufqu'à 
blancheur ; piler tout enfemble 
dans un mortier, puis pafler par 
un fas decrainaflez delié, 

Pour la poudre grife. 

Prenez le marc qui refte de la= 
dite poudre, que vous rebattrez 
& mélerez avec un peu d'ami- 
don, &un peu d'ocre jaune, pour 
le mettre en couleur, &duchar- 
bon de bois blanc, ou à faute de 
cela de la braife du feu debou- 
langer , & mélez bientouresces 
chofes enfemble dans lemortier, 
& Ia pouvez colorer de la cou- 
leurqu'il vous plaira ; puis la paf 
fer.encore parle crain,&rebattre 
le marc, & le repafferjufqu'àce 
que tout foit pañle, : 
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Autre corps de poudre. 

Prenez du bois vermoulu, où 
pourri, & le pilez & pañiez par 
un tamis, puis le mélez avec laz 
dite poudre. 

Parfum de poudres communes. 

Prenez iris de Florenceuneli- 
vre, rofes feichesunelivre, ben- 
join deux onces, ftorax une once, 
fantal citrin une once & demie, 
cloux de gerofle deux dragmes, 
un peu d’écorcede citron; met- 
tez tout en poudre dans un mor- 
tier , & y mettez vingtlivres d’a- 
midon , ou de la poudre ci-defs 
fas ; que vous incorporerezbien 
enfemble, &colorerez commeil 
vous plaira ; puis pañlerez tout 
par un tamis. 


dlutre maniere pour faire la poudre del 


Chipre plus belle. 
Prenez de la mouffledechefne, 
que vous laverez plufeurs fois 
en eau claire ; puis la relaverez 
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tant qu'elle foit privée de toute 
odeur;apres la mettez feicher fur 
une claye de bois qui foit fufpen. 
duë en l'air : eftant feiche arrou. 
fez-là avec eau rofe tres-benne, 
& eau de fleurs d'orange, & la 
laiffez reflecher:fielle eft d'odeur 
trop forte, vous la relaverez en 
eau commune tant que l'odeur 
en foittres-bonne & tres-douce; 
aprésque le tout fera fait, voftre 
mouffe eftant encore fur la claye, 
vous mettrez pardeffous une caf- 
folette avec du feu,dans laquelle 
vous mettrez du ftorax, & ben- 
join , tant que voftre moufle foit 
aflez parfumée ; en fuite vous 
mettrez pour une livre de corps 
ainfi preparé , deux dragmes de 
bon mufc , & une dragme & de- 
mie de civette, fi elle eft tres- 
bonne, finon autant que de mufc. 

Poudre d'ambrette. 
Prenez fix onces de farine de 
Pi 
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féves, autant debois vermoulus 
pañlez tout par untamis; quatre 
oncesde bois de ciprés, deuxon- 
ces de fantal, deux onces de ben2 
join, demie once florax, deux 
dragmes de calamus, autant de 
ladanum, le tout pafié parle ta- 
mis de foye; puis fur deuxlivres 
de cette compofition, prenez 4: 
grains d'ambre gris , demieonce 
de graine de machaleb pillées & 
pañlées par le tamis,que vous dif- 
foudrez dans le mortier chaud 
avec voftre ambre; puis mélange- 
rezle tout & ferrerez dans une 
bouteille de verre bien bouchée : 
fur les fachets vous mettrez tre 
livre & demie de cette poudre, 
Eau de fenteur de la Reyne. 
Prenez eau de rofe rouge trois 
pintes, eau de rofe mufcade,&de 
fleur d'orange, de chacun trois 
chopines; eau de fleur de melilot, 
defieurs de myrtilles, &deco- 
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ftus hortenfis de chacune trois 
chopines ;toutes les eaux fufdires 
difiillées feront mifes dans une 
bouteille de verre, dans laquelle 
ajoûterez benjoin en poudreune 
livre, cloux de gerofle, canelle, 
écorce d'orange feiche de chacun 
demie once , le tout concaffé, 
bouchant bien la fiole, la laiffant 
un mois fans l'ouvrir, 

Pourfaire ane bonne eau d Ange. 

Prenez benjoin quatreonces ; 
ftorax deux onces , fantal citrin 
une once, cloux de gerofle deux 
dragmes, deux ou troismorceaux 
d'iris,la moitié d’une écorce de 
citron deux noix mufcade,canel- 
le demie once, & deux pintes 
d'eau ou environ : mettez tout 
däsun coquemart neufdeterre, 
& faites boüillir jufqu'à diminu- 
tion d'un quart ; Puis prenez en- 
viron fixgrains de mufcquevous 
mettrez en poudre , avec gros 

ju} 


174 Recueil 

comme une noïfete de fucre que 
vous délayerez avec un peu dela- 
dite eau : puis vous meflerez le 
tout enfemble &remüerez bien, 
& la paflerez & remettrez dans 
une bouteille de verre bien bou- 
chée pour la conferver. 

faut garder le marc, & le fai: 

e feicher pour le mettreen pou- 
dre, & s'enfervir à parfamer les 
poudres ci-deflus, 

Extrallion des odeurs € couleurs de 
toutes fleurs. 

Faites extraire par la cornué, 
en façon de l’eau forte, l'efpritde 
{el peftre,ou fel commun , & le 
confervez bien enun vafe de ver- 
re bien bouché : puis prendrez 
telle quantité que vous voudrez 
de feuilles de rofesque vousmet- 
trez dans l’alambic,avecuneon- 
ced'efprit duditfel, & une livre 
d'eau de fontaine bien claire, & 
proportion tant que voitre 
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alambic foit rempli, & Île laïffer 
ainfiinfufer & repofer l’efpacede 
vingt quatreheures, jufqu’à ce 
aquevous verrez voftre eau bien 
colorée, laquelle vous retirerez 
par inclination dansun autre va- 
fedeverre:elleaura l'odeur & la 
couleur dela rofe, laiffant dans 
l'alambic vos feuilles toutes ver- 
tes quifembleront tout fraîche- 
ment cueillies. Vous pouvez fai- 
re le mefme de toutes autres 
fleurs comme violettes,œillets,& 
autres. 

Savonettes de Boulogne. 
Prenézune livre de favon de 
Gennes coupée à petites pieces, 
& quatre oncesde chaux vive que 
pilerez bien ; avec deux verres 
d'eau de vie, que vous laifferez 
tremper deux fois vingt-quatre 
heures:puis prenez une feüille de 
papier; & l’eftendre deflus pour 
feicher : eftant fecle pilerez bien 
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dansun mortieravec demiconce. 
demahaleb ,une once & demie 
de fantalcitrin,demieonced'iris, 
autant de calamus, le tout en 
poudre, & paiftrirez enfemble 
avec blancs d'œufs, & quatre on. 
ces de gomme adragant detrem- 
pée avec eau rofe, puis formez 
vos favonettes. 

Tres-excellentes Savonettes. 

Prenezunelivre d'iris, quatre 
@nces de benjoin, deux onces de 
ftorax, deux onces de fantal ci 
&rin, demie once de cloux de ge- 
rofle, un fol de canelle, un peu 
d'écorcedecitron, une once-de 
mahaleb,une noix mufcade, le 
tout foit mis en poudre. 

Puis prenez environ deux li= 
vres defavon blanc qu'il faut ra- 
per,& mettre dans trois chopines 
d'eau de vie pour tremper quatre 
Oucinq jours , puis le paiftrifiez 
fort avec environ une pinte 
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d'eau de fleurs d'orange , ou au 
‘tres de fenteur. 

Puis ayez de l’amidon à dif- 
cretion battu & pañlé que vous 
meflerez avec lefdites drogues 
ci-deffus, & le favon, pour en fai- 
re une paite; puis ayez un peu de 
gomme adragant difloute en eau 
de fanteur,& cinq ou fix blancs 
d'œufs,& en formez vos favonet-: 
tes de a groffeur que vous vou- 
drez. 

Pour les bien parfumer. 

Prenez du mufc telle quantité 
que vous voudrez, que vous de= 
Jayerez en eau d’ange ; puis pres 
nez gros comme une favonette 
de la compoñition ci-deflus , & 
meflez tout enfemble dans le 
mortiersapres vous mettrez &in= 
corporerez cela avec voftre pafte 
enforme de levain, &enfin faites 
yos favonetres. 
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DIVERSES MANIERES 
pourofter taches d’huile,de 
graifle, &autres chofes. 


CHAPITRE VI. 
Ponr offer une tache d'huile [ur fatins 


on autre ctoffe,mefme fur le papier. 


Renez pieds de moutons 
calcinez,dont vous mettrez 
aux deux coftez du papier, où 
eftoffe à l'endroit de la tache, & 
laiffer une nuit; cette poudre ou 
cendres attirera toute la tache: 
que fi elle n’eftoit entierement 
oftée, il en faudroit mettre une 
feconde fois, mais il ne faut pas 
que la tache foit vicille. 
Plus pour offer les taches. 
Prenez demie livre defavon3 
quatre onces d'argille, &uneon- 
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ce dechaux vive; mélez toutavec 
del'eau,& appliquez fur la tache, 

Antrement. 

Prenez de l'eau , & de l’ami- 
don, & faites paîte, de laquelle 
couvrez la tache à l’épaiffeur d'un 
tefton, & la laiflez feicher fur la 
tache : puisla frottez le lende- 
main comme on fait la bouë fei- 
che, &la tache ne paroiftra plus. 
Eprouvé. 

D'autre façon pour la [oye. 

IL faut frotter La tache d’efprit 
de terebentine, cét efprit s’exale, 
& emporte avec foi l’autre huile, 

Dour offer la bonë qui rejallit fur 
sn rabat. 

Il faut moüiller un linge 
blanc, & l'appliquer par deffus : 
cela imbibe toute la bouë & fait 
qu'ellene paroift plus. 

Pour ofer la roüille de deffus an linge. 

Lelingeeftantblanchi, prenez 
de l’eau toute boüillante dans un 
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pot d'étain, & à l’inftant mette 
voftre linge , & le mettez deflus 
recevoir la fumée, l'y preffant & 
frottant avec un peu d’ofeille,« 
puis le lavez en eau claire. 
Pour offer tonte forte d'ancre fus 
le linge, on far le drap. 
Prenez jus de citron, que "a 
mettrez fur la tache, que vous. 
laverez incontinentavecde l'eat 
nette, la frottant bien; à faute de 
citron, du verjus de grain ou 
d'ofeille, 
Antrement. | 
Lavez la tache avec favon 
blanc diflouten vinaigre. 
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POVR AMOLLIR 


l'yvoire, le blanchir & 
reparer. 


——_——— Ra 


CHAPITRE VII. 


Dour amollir l'yvoire à pouvoir efre 
jetté en monde. 


Aites boüillir l’yvoire avec 
F de l'eau commune, dans la- 
quelle aurez mis fix onces de ra- 
cine de mandragore, & elle fera 
molle comme la cire, 

Pour blanchir lyvoire cafe. 

Prenez alun de roche fufifamz 
ment, felon la quantité de pieces 
que l'onveutreblanchir, &tant 
que l'eau en foit bien blanche, 
Jequelle vous ferez boüillir un 
boüillon, & y mettrez tremper 
lyvoire dedans pendant une 
eure Où environ, &la frotter: 
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avec des petites broffes de poil; & 
puis apres les mettre dansunlin- 
ge moüillé, afin de lelaiffer fei 
cher à loifir, autrement tout fe 
fendroit. 

Autrement. 

Le favon noir appliqué fur-l'y2 
voire, mis aupres du feu, & les 
Jaiffer peu à peu boüilloter, puis 
lefluyer. 
Pourbl nchir l'yvoire verte, reblanel 

chir celle qui feroit rouffe. 

Prenez de la chaux vive, &l2 
mettez avec de l'eau dans un pot 
de terre où fera l'yvoire que vous 
voudrez blanchir; mettez fur le 
feu , & faites bouillir jufqu'à ce 
que vous voyez que l'yvoirefoit 
blanc ; & pour le polir, il le faut 
enchaffer fur letour ; & apres l'a- 
voir mis enOuvrage comme vous 
defirez, prenez dela prefle, & de 
la pierre ponce en poudre bien 
menué, & avec de l'eau frottez 
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tant que vous voyez qu'elle foic 
bienunie par tout; & pour la po- 
lir vous l’échauferez fur Le tour 
en frotrant & tournant avec un 
linge bien blanc , &un morceau 
de cuir de mouton :eftant bien 
échaufé, prenez du blanc d'Efpas 
gne, avec un peu d'huile d'olive, 
& la frottez encore à fecavec du 
blanc feul, & pour le dernierla 
frotter avecun linge blanc feu 
& fec, & vousaurezvoltre yvoire 
extremement blanche & polie, 
Pour blanchir les os, 
Prenez chaux vive, avec une 
poignée de fonque vous mettrez 
dans un pot neuf, les laiflant 
boüillir jufqu'à ce qu'ils foient 
dégraiffez. | 
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& admirables. 
CariTrRæ VIIL 
Reprefentation des quatre Elemens 

dans sne fiole de verre, 

Remierement vous tien? 

drez de l’eau devie,avecduw 
gourne fol, pour reprefenter l'air; 
puis prendrez de l'huile etherée 
de terebentine que voustindrez 
en couleur de feu, avec du faf- 
fran,& de l’orcanette, & de l'hui- 
ledetartre, à laquelle vousajoü- 
terez un peu de la roche d’afur 
pour lui donner la couleur de 
mer ; & pour reprefenter larerres 
un peu d'émail concaffé : on 4 
beau remuer & méler enfemble, 
tout revient à fon rangapresun 
peu de repos; fes trois liqueurs 
ne fe mélent jamais, 
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Ponr faire paroïftre le [ang à 

un Crucifix. 

Il faut faire les cloux de bois 
de brefil de fernembourg, & les 
Jaiffer infufer dans de l'huile de 
tarts@, puis les mettre dans 
l'eau. 

Dour faire des couleurs fur l'eau. 

Sivousjettez quelques goutes 
d'huile de noix fur l’eau dorman- 
te qui ne courre pas vifte, & 
qui foir oifeufe, il vous. paroiftra 
autant de couleurs que dans le 
triangle. 

L'our rompre un fer gros comme 

le bras. 

Prenez favon fondu, avec {e- 
queloignez le fer par le milieu; 
puis avec un filet nettoyez le lieu 
où vous le voulez rompre ‘apres 
prenez une éponge imbibée avec 
eau ardente de trois cuites entou- 
rez le fer,& dansfixheures:il fONi- 
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Pour le mefre. 

Prenez eau forte deux livrés; 
faites diffoudre l'efpace de vingts 
quatre heures orpimant, fouffre, 
regal,verdet de chacununeonce, 
chaux viveétoufée en deux onces 
de vinaigre;,trois fois diftillé;mret 
tez tout dansunalambic.,avec{eM 
peftreune once, & antimoine en 
poudre deux onces,& toute l'Eau 
qui en viendra remettez-là fur les 
marc avec deux onces d’arfenic 
en poudre & le diftillez, & vou- 
lantvous en fervir, moüillez-y 

unéferviette ou un mouchoir 
que vous mettrez autour.de l& 
barre de fer, & lors qu'il y aura 
efté trois heures vous la romprez 
facilement; il faut prendre garde 
aux fumées en la diftillant. 
Efprit qui diffout toutes fortes de pierres 
pour dures qu’elles [oient. 
Prenez farine de feigler& en 
faites de perites pelotes que vous 
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ferez feicher : puis les mettrez 
dansune cornuë bienluttée, lui 
donnant bon feu comme on fait 
à l’eau forte, il en fortira une ef- 
pece quifera ce que deflus, 


Pour faire fondre tontes fortes de mé- 
taux dans la coquille d'une 
noix fans la briler. 


Prenez fel-peftre deux onces; 
fouffre demie once, fcieure de 
chefne de noyer, ou autre bois 
feiché demie once : que ladite 
fcieure foit bien menuë, le fel-pe: 
ftre & le fouffre broyez impalpa. 
blement : meflez le tout enfem= 
ble,& de cette poudre rempliflez 
la coquille d'une noix jufqu'au 
bord : apres mettez une piece 
d'or, d'argent, ou autre matiere 
pardeflus, & la couvrez de ladite 
poudre, & mettez le feu à la pou- 
dre;@uieft deflus : cette matiere 
qui fra entre les deux poudres 


Qi) 


EE , 
— 


| 


4 
((l 
{4 
| 1 
mil: 
fil 
fil 
ll 

1 

| 


= —- — 


SSsameemmmpeseereremesse pue mue 


188 Recueï! 

fondra & demeurera au fonds de 

la coquille, 

Pour faire rejoindre une chair coupée, 
€ larendre entiere. 

Prenez lesracines de buglofe, 
& grande confoulde que mettrez 
cuire enfembleavec la chair cou- 
pée, & fort viftement elle fe re= 
joindra, de façon qu'elle ne pa* 
roiftra coupée. 

Ponx dif{oudre l'or fur la main. 

Il faut faire diftiller du fang 
d'uncerf, qui vienne d'eftre tué 
au B, M. & cohober , ou reïterer 
cettediftillation trois fois de fui- 
te,& affleurément à la troifiemeik 
diffoudra... 

Mouvement perpctuel ; 

Prenez eau forte,dans laquelle 
jettez limaille de fer qui ne foit 
pas graffe, & l'y laiffez jufqu’à.ce 
que l’eau ait pris la quantité de 
fer qu'il lui faut, qui feragglans 
feptou huitheures : tirez Woftre 
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eau, & la mettez dans une fiole 
d'undoipt de vuide , & que l'ou- 
verture foit large,8c y mettezune 
pierre de calamine;bouchez bien 
{a bouteille & la tenez bien fer. 
mée.. 

Pour rendre le vifage hidesx à voir. 
Prenez fel de mer, & craye de 
Briençonen poudre, de laquelle 
eau poudrez du chanvre ou des 
eftoupes que vous humecterez 
avecbonne eau de vie, &y met- 
trez le feu,efteignantauparavant 
toutes les autres lumieres , & 
verrez merveilles. 
Pour faire fortir les poids d'un pot, 
Prenez de l'herbe diteOrvale 
& en mettez un brin danslepot 
où cuifent les poids ;que l’eau ne 
foit pas tropbañfe, nile pot trop 
couvert, & verrezqu'ilarriveraà 
voftrefouhait, 
Pour faire marcher un œnf. 
1] le faut premierement vui- 
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derparun petittrou, puisy met 
tre tant foit peu de vicriol au de- 
dans, le boucher promptement, 
& verrez l'effet. 

Le mefme fe fait en y mettant 
dedans une fangfuë, & tenantde 
l'eau répandué dans quelqueen- 
droit dela chambre. 

Pour faire que tout le monde dorme 
dans la maïfon, [ans fe pouvoir 
éveiller. 

Prenez demi"@üart d’oncede 
l'herbe dite ferpentine,que vous 
mettrez dans une cucurbite ou 
terrine , que vous couvrirez d’u- 
neautre, & metrrezau ventre du 
cheval pour neuf jours,apreste: 
quel temps vous la trouverez 
convertie en petits vers rouges} 
defquels vous tirerez une huile 
felon les preceptes de l'art, que 
vous mettrez dansla limpe, la= 
quellecftant allumée endormira 
d'un profond fommcil cous ceux 
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qui feront dans le logis, fans 
qu'ilspuiffenteftre éveillez qu'en 
efteignant ladite lampe. 

Dour nettoyer argenterie [ans 

boulitoire. 

Prenez quatre onces de favon 
blanc rappé dans un plat, avec 
chopines d’eau chaude , pourun 
fol de pain de lie de vin dansun 
autre plat , avec autant d'eau 
chaude que dans l'autre; & dans 
un troifième Pl pour un fol de 
cendres gravelées , avec pareille 
quantité d’eau que dans les au- 
trés : puis prendre une broffe de 
poil que vous tremperez premie- 
rement ‘dans voftre liqueur de 
pain delie,fecondement dans vô- 
tre gravelée, puis dans voftre fa- 
von ; en fuite la lavez avec eau 
chaude, & l'efluyez avecun linge 
fec. 

Toile qui refife à l'épée. 

Prenez toile neuve bien forte 
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que vous mettrez en doubie ; & 
frotterez avec de la colle de poif. 
fon difloute en eau commune, 
puisla ferez feicher furun aix, & 
apres prendrez de la cire jaune, 
reline, maftic de chacun deuxon- 
ces :faites fondre tout avec une 
once de terebentine , remuant 
bien & mettant tout fur la toile 
jufqu'à ce qu'elle foit toute imbi= 
bée : bon. 

Colletin à l'eprétioë du mou[quet. 

Prenezune peau debæœuf& lui 
couppez le poil tout fraichement 
écorchée; & faites taillerle colles 
tin, lefaifant coudre & parfaire, 
& le faites tremper dans du vi. 
naigre, l'y laiffant vingt-quatre 
heures ; puis le retirez &lefaites 
feicher, non au feu , niau Soleil, 
mais à l’air ; il faut reiterer ces 
infufions de vinaigre fix fois; 
changeant de vinaigre à chaque 
fois, puis lui donner la couleur. 

Pen 
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Peur garder le pot de boillir, Gers 
pefcher de cuire Lx viande. 

Il faut mettre dedans de la 
graine d’'hortie , iln’eft feuquile 
puifle faire boüillir. 

Posrfaire [eigner la chair cuite, 

La poudre de fang deliévre ef 
parfe fur lacchair cuite, fait fei- 
gner la viandeenapparence. 

Pour faire fortir le vent d'une 

71U1ErL. 

Prenez un œuf, & vuidez ce 
qui cft dedans parundesbouts, 
& l'empliflez moitié de chaux vi- 
ve, & l’autre moitié de fouffre vif 
puis efloupez le pertuisdecire, 
& mettez l'œufdansl'eau, éver. 


-pez merveilles. 


Ean qui éclairera dans l'obfGurité de 
La nuit. 

Prenez des vers quiluifentla 
nuit, & les pillez &merrez dans 
unefiole de verre que vous enfer. 
merez dans fe fiens de cheval roue 
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chaud , & l'y laifferez quinze 
jours, & apres lefquels diftillez 
par l’alambic de verre, & mettez 
l'eau quienfortira dansunefiole 
de criftal, & elle donnera figran- 
de clarté quel'onpourra lire faci- 
lement. Efprouvé, . 
Pour tenir feu en [4 main fansfe 
bréler. 

Prenez vitriol que vous met-M 
trez en fort vinaigre, avec jus de 
plantin également, en oignezles 
mains. Efprouvé. 

Pour toucher a feu fans fe 

bräler. 

Prenez jus de guimauves, fe-" 
mences de pfillium en-poudre ; 
meflez tout enfemble, avec bläcs’ 
d'œufs, & jus de reffort, & en oi- 
gnez les mains, & laiffer feichers” 
puis oindre encore une fois, &c 
vous toucherez au feu fans dan: 


ser, fivous n'y mettez de la pou: 
drede fouffre. 
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Pour faire t#ne clarie de nuit dans La 
chambre. 

Prenez chaux vive & la-:mélez 
eneau,la laïffant tant qu'elle foit 
claire, puis la mettez dans une 
fioleenune chambre, &vousau- 
rez une grandeclarté. 

Pour éclairer verre, on crifal. 

TI faut frotter le verre oucri- 
ftal, avec un morceau de plomb, 
cela le fera fort clair ; ce qui eft 
admirable, 

Dour faire chars de parchemin clair 
comme le verre. 

Prenez une peau de parche- 
min bien blanc & delié, que vous 
ferez tremper vingt-quatreheus 
res dans des blancs d'œufs &miel 
bienmélez enfemble; puis lavez 
bien voftre parchemin & l'appli- 
uez fur voftrechaflis ;eftantfec 
appliquez du vernis pardeflus. 
Pour blanchirle papier collé fur Le vers 

E Chalis, afin de ne le point 
R ij 
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recoller tous les ans. 

Prenez blanc de plomb broyé 
à l'eau, eftant fec, lerebroyer à 
l'huile, & en peindre le papiers 
mais pour Lemieux, il y faut mé- 
lerunpeud'huilecraffe, ce quile 

: fera refifter davantage à la pluye: 
& pour eftre plus de durée cou 
chez-le deux fois. 
Pour faire l'huile craffe. 

Prenez une plaque de plomb 
& faites un rebord autour & 
rempliflez d'huile de noix, owde 
lin, & le'couvrez d'unverre, & 
lexpoferez au Soleil, elle fera 
bien-toft crafle. 

Pour fè garder de tencontres 
manvailes. 
Mettez la langue d'une cou 
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leuvre dansle fourreau de vôtre" 


épée. 
Pour faire fondre on calciner ane lime 
d'épée fans endommager le 
fourrean, 
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1! faut faire defcendre au bout 
du fourreau de l’arfenic en pou- 
dre, & jetter par deflus quelque 
gouttes de jus de citron, & ren- 
gaifner l'épée; puis dans un quart 
d'heure ou un peu plus , verrez 
l'effet. 
Pour écrire fur la chair vifve blanc & 
invifible, Gr faire paroiffre l'écriture. 

I! faut écrire avecune plume 
neuve & de l'urine, cequ'ilvous 
plaira à la paume de la main,ou 
tel autre endroit de la perfonne, 
& laiffer feicher de foi-mefme: & 
defirant faire paroiftre l'écriture; 
pañfez par deflus de la cendrede 
papier brûlé, & frottezunpeu;le 
tout paroïftra en perfeétion. Ef- 
prouvé. 

Peur ecrire blanc fur le papier, © faire 
Paroifire noir. 

Efcrivez avec lai& ce qu'it 
vous plaira, & faites comme CE 
deflus, Efprouvé, | 
R ü; 
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DIVERSES. 
PREPARATIONS 
utiles & curieufes. 


—- ct 


CHAPITRE IX. 


Encres de differentes fortes. 
Pour effacer l'écriture noire, & la faire 
revenir. 

Renez une livre de tartre 
brülé quevousferez diffous 
dreen quatre livres d'eau com= 


paflerez par deflus Pécriture > & 
foudain elle s'efacera : Et pout 
faire revivre & paroiltre les cara= 
éteres. 

Prenez une once de vitriol 
blanc que vous ferez diffoudre 
clans une livre d'eau, laquelle 
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mune, laquelle vous filtrerez : & 
voulant vous en fervir vous en” 


2 


de Curiofitez. 199 
vous filtrerez, puis pafferez fur 
le papier, & incontinent les ca- 
racteres paroïftront comme au- 
paravant. 

Pour écrire fans écrire, on la letire 
double, 

Prenez vinaigre diftillé demi 
feptier que vous mettrez dans 
une fiole en laquelle vous aurez 
mis demie once delitarged’oren 
poudre fubtile, remuät de temps 
entemps quatre ou cinq fois pen- 
dantun heure: apres laïffez repo: 
ferdouze, quinze, ou vingt-qua- 
tre heures ; puis verfez le clair 
dans une autre fiole par inclina- 
tion, & jettez les feces, bouchant 
bien la bouteille, & la gardez 
pour vous en fervir quand vous 
voudrez écrire en blanc, ou la 
double lettre avec l'encre qui 
fuit, 

Encre denxième, 

Prenez liege, ad libirum, & le 

R üj 
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faites bien brûler, &commeil ne 
flambera plus, jetrez-le dans uné 
écuelle avec un peu d’eau de vie 
pardeffus,& couvrez voftre écuel: 


led’uneautresapres pillez-le bien, 


& en faites une mafle que vous 
garderez pour vous en fervir eñ 
cette façon, 

Prenez de ce liege brûlé & 
broyé, & le détrempez avec se 
Y eau & du corron diftillé, jufque 
à ce que voftreencre foir Cote 
te & qu'elle écrive. 

Pour faire l'eau à effacer cetie [econde, 
€ faire paroifire le 
premiere. 

Prenez eau rofe ,&eaud'ofeilte 
dechacunchopine,;queyous met 
trez däsune fiole, à laquelle ajoü- 
terez chaux vive deux onces , & 
orpine une once, tous deux bien 
broyez & mélez enfemble , re 

uant tout de temps en temps 
comme à la premiere ; prendxele 


‘ 
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clair par inclinationapres qu’elle 
aura repofé quinze ou vingt heu 
res,jettez les feces:& quand vous 
voudrez effacer l'encre deuxié- 
me, & faire patoiftre la premiere 
ou-bienfur lelinge, mettez une 
ou deux gouttes, &avec du cot- 
ton.faites-la courir à l’endroitoù 
eft vôtreécriture,& elle paroîtra. 

Encre qui sefface comme on veut. 

Prenez du linge brûlé & em- 
brafe, efteint en eau de vie, puis 
broyé fur le marbreen pafte,que 
vousmettrezansun petitpotde 
terre neuf..le couvrant bien de 
peur qu'il ne devienne en cen- 
dres : détrempez aveceau-gom 
mée ou commune , & en écrivez : 
toute forte d’eau efface cette é- 


criture. 


Encre qui s'en ira dans fix jours. 

Prenez du charbon de faule 
bien broyé & détrempé en eau 
commune, & en ccrivez. 
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Encre fur parchemin qui durera jufques 
à ce qu'on l'efface. 

Prenez poudre à canon dé: 
trempéeeneau claire, & enécri- 
vez fur du parchemin;puis quand 
vous voudrez effacer ; prenezun 
mouchoir , & le frottez. 

B Encre de la Chine. 

Prenez desféves feches toutes 
noires, reduifez-les en charbon, 
puis en faites poudre ; détrem- 
pez-la en eau de rofée de May , 
dans laquelle aurez diflout aupa- 
ravant de la gomme arabique , & 
enfaitesune pafte, laquelle vous 
formerezentelsmoules que vous 
voudrez , & laifferez feicher à 
Yombre. 

Encre portaiive. | 

Prenez noir de refine une pat2 M 
tic, charbons de noyaux de pé- 
che ; ou abricots une partie, vi- 
triol & galle, égalles parts, & 
gomme ‘arabique quarte parts, 
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le tout en poudre & en mafle fi 
vous voulez, 

Excellente encre pour ecrire. 

Prenez demie livre de bois 
d'Inderabotté en coupeaux, &le 
faites boüillir en deuxpintes de 
vin de beflieres, ou vinaigre , juf- 
qu'à diminution de moitié; puis 
retirez le bois, & ajouftez dans le 
pot quatre onces de bonnegalle 
concaflée, & mettez tout dans 
une bouteille forte quevousex- 
poferez au Soleil durant troisou 
quatre jours, le remuant deux ou 
trois fois par jour , puis y met- 
tez deux oncesde bon vitriol Ro- 
main, ou couperofeverte, &clæif= 
fez infufer deux jours, & apres 
deux onces de gomme arabique 
concaffée , le lendemain la cou- 
Ter dans un autre vaiffeau pourla 
corfeMet ; le marc quirefte peut 
fervir une autre fois avec la met 
me dofe, & faudra augmenter 
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feulement d'une chopine de jus 
de bois d'Inde : pour la rendre 
luifante, il y faut ajouterune poi- 
gnée d’écorce de grenade qu'il 
faudra mettre dans la bouteille 
avec la noix degalle:eftant pref. 
fé d'encre, on peut la faire boüil- 
Ur un quart d'heure, au lieu dela 
mettre au Soleil, mais elle n’eft 
jamais fibonne.&eft bourbeufe, 
Secret pour écrire fur la grailfe € faire 
cowler l'encre. 
F Prenez un fiel de bœuf que 
VOuspiquerez &mettrez dansun 
pot, avec une poignée defel, & 
un peut de vinaigre, & remuez 
bien tout; & de la forte vous te 
garderez un an fans fe corroms 
pre: lorsque vous écrirez, & que 
vous trouverez quelquepapier, 
ou parchemin gras en 
endroit, vous prendrez Out: 
£e de ce fiel, que vous eflerez 
“avec l’encre dans le cornet, & 


de Curiofitez. 20$ 
vous écrirez facileme t : lefel 
de carpe eft excellent dans l’en- 
cre. 

L'eau de pluye, ou de noixeft 
excellente, & l'encre qui en eft 
faiteeftfortbonne, 

Le vin blanceftextrémement 
bon pour l’encreluifante. 

Pour écrire d'or @ d'argent. 

Prenez une once de pierrede 
touche, deux onces de fel armo- 
niac, demie once de gommeara- 
bique, le tout en poudre, &les 
meflez enfemble ; puis quand 
vousvoudrezécrire,il faudra de- 
mefler vos drogueseneau,ouen 
lai de figuier; & quand vos lét- 
tres feront feiches, les frotrez de 
tel métail que vous voudrez, 
Encre qui s'efface en quarante jours. 

Prenez eau forte, en laquelle 
vousferez boüillir noixdegalle, 
vitriol Romain, & du fel armo. 
niac tant que ladite cau en pour- 
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ra diffoudre ; & pour la fin, ajots 
tez gomme arabique , puis en 
écrivez : elle eft fortnoireavant 
qu'eftreeffacée. 

Etçre fur verre. 


Prenez paillesde fer, rocaille 
bien broyée fur la platine decui- 


vre, parties égales ; puis détrem= 

pezen eau de gomme & en écris 

vezavec une plume de verrerie, 
Couleurs de plufieurs fortes. 

Preneztutieque vous incorpo= 
rerez avec jusdechelidoïnefurle 
marbre, &enécrivez, 

Pourfaire paroifire vins de differentes 
couleurs. 

Rappez du bois d'Inde, que 
vous humecterez avec eau coms 
mune,en fortequ'il foit comme 
pafte, &le laiflez feicherdans un 
verre qu’il boive fon eau. 

Prenez une pincée de cette rap: 
pure que vous mettrez dans un 
verre d'eau, laquelle foudain de- 
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viendra rouge de couleur de vin 
clairet. 

Et dans un autre verre que 
vousauiez raincé de bon vinai- 
gre, vousverferez ladite eau rou- 
ge, &elle deviendra jaune ; ver- 
fez°en la plus grande partie , & 
n'en retenez que trois doigts, & 
y ajoûtez de nouvelle eau par 
deflus, & elle deviendra de cou- 
leur de vin gris ; fur quoi met. 
tez un peu de vinaigre, & elle 
deviendra de couleur de mufcat, 
tirant fur le jaune : mettez fur 
cela de l'eau, &elle fera de cou. 
leur de vinblanc; mettez furcet- 
te derniere deux gouttes d'encre 
à écrire, & foufflez dans voitre 
eau, & elle deviendta d’un beau 
bleu gris de lin. 

Huile incombufible, 
Huile d'olive, chaux vive,&fel, 
diftillez enfemble, fait l'huilein- 
combuftible, 
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Possr faire arfenic fufible comme 

nile. 

Prenez favon blanc que vous 
diftillerez :1l en fortira un huile 
où tu feras boüillir ton arfenic 
jufqu'à la confomption dudit 
huile, & il fera fuñble comme 
cire, é 
Pour efeindre la chaux qui fert à dis 

Vers afages, 

T1 la faut mettre en un pot, & 
Je remplir d'eau : & lors quelle 
commencera à boüillis.mlfefait 
une petite peau par deflus, qu'il 
faut ofter avecla pointedu coû= 
teau , & continuer de mefme jui. 
qu'à ce qu'il nes’enfaffe plus; & 
pour lors elle fera propre à voftien 
ufage, 

Pour faire un feu [ans fumée pour la 
lampe à difliller, x de l'excei- 
lente méche. 

Faires difiller une livre ou 
plus d'huile d'olive, & vousen 
fervez 
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fervez pour la lampe : ce feueft 
fort proportionné &égal : la mé- 
che fe peut faire de talk, ou d’a- 
Jun de plume en forme de méche: 
& nottez qu'il faut faire quantité 
de petits trous danscette méche 
avec une halenne,ou groffe éguil- 
le, pour faire monter l'huile. 

Eau ardente. 

Mettez dans un alambic de 
terre bien plombé deux pintes de 
bon vinaigre du plus fort, avée 
une poignée detartre, &autant 
de fel,& faires diftiller. 

Chandelle qui ne fe puiffe efeindre. 

Empliffez un chenevis de fouf- 
fre vif, & l'enveloppez de dra- 
peaux, puis de cire, &l’allumer. 
Lonr faire l'eau [alée fervant à divers 

alages. 

Rempliffez une veffe de fel de 
mer, & l'ayant bienliéela mettez 
dans unpotplein d’eau, & faites 
boiiklir jufqu’à ce que le fel foic 

S 
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fondu, ce qu'eftant fait, retire? 
Veau fallée de la vefie, & la gars 
dez, 

Pour empe[cher que l'huile ne fume. 

Il faut faire diftiller du jus 
d’oignon, & le mettre au fonds 
de la lampe, & l'huile par def: 
ce qui empéche qu'il ne fait point 
de fu AT 

Pour blanchir l'huile d'œuf. 

Il faut mettre parmi l'huile de 
douze œufs, tirée à la façon vul- 
gaire ,une cuillerée d’huile-de 
tartre, &les bien mefler enfems 
ble,t& les mettre au Soleil ; il 
fe fait uñe refidence épaifle au 
fonds, & l'huile qui nage parde® 
fus, il la faut couler dans une at 
trefiole, &la laiffer au Soleil & 
au ferein : elle fe fait auf blan: 
che que la créme, 
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Excellente cempofstion pour les Grena- 
des, Lances, Picques, € 
Cercles à feu. 


Renez fine poudre à canon 

fix parts, fel-peftre, refinede 
chacun un cinquième, poix grec- 
que, le tout reduit en poudre & 
arroufé d’huile de noix,jufqu'’à ce 
qu'il foit reduit en pate un peu 
ferme, 

Zances à feu, 

Prenez deux piedsenlongueur 
fa lance, laquelle emplirez dela 
matiere fufdite à environ-deux 
doigts prés, que vous remplirez 
de fine poudre àcanon; puis def- 
fus faites une pelote de la fufdite 
1 Si 
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matiere couverte de filafle ; fx 
fant un bois dedans poar faire 
ton amorce, que laifleras apresm 


avoir baigné ladite peloteenpoix" 


sonduë, doublement cette coms 
poñriontancqu'ilvousplaira . 
Pets à fen. » 

Prenez fine poudre fix oncess 
poix refine une once pulverifee, 
arfenic quatre onces en potdre 
fubtile, & meflez enfemble ävec 
fufees & perards: rempliflez v6- 
tre por,& iettez commevousfça 
vez, & en verrez l'effet. 

Bonnes furées. 

Prenezpoudre fine une livres 
fcl-peftre deux onces;lerout bien 
bartu cnfemble & pañfé par un ta 
misoucrible : puisarroufé d'eau 
devie,; ou bon vin blanc, vous! 
cftonuperez & battrez fort ladirer 
matiere dans voftre cartage cols 
dée avec blanc d'œuf & anidon 
Qwautre fine-coile, 
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Zoyeufe invention pour tuer les 

gbrer. 

Faites un tampon d'étoupes, 
avec fuiffondu, & fain-doux, & 
mettez ledit tampon, au lieu de 
bourre, dans vofire canon, & le 
chaffez avec la baguette contre la 
poudre:puisprenezun petit linge 
& l'étendez fur l'emboucheure 
du canon, & Le pouflez tant foie 
peu dedans avec la baguette, 
fafancla place de voftredragée 
au plomb; puis pliezou renverfez 
lesquatre coins du linge qui for. 
tent hors le canon, & les pliez 
Lunfur Fantre, & le pouffez avec 
li baguette jufqu'aufondsdu ca- 
non, & tirez foit fur ramiers-bi: 
ZCts,canarss &c. êrverrez mer- 
veilles : & n'eft befoin d'appro- 
Cr ranr qu’à l'ordinaire :carcez 
Japorte de fort loin; auffi quand 
les oifeaux courent far la terre, il 
les fauctireren s'élevanc. 
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Pour fortifier la poudre. 

Sur huit once de poudre,met? 
tezuneonce de borax bien pul-« 
verifé &meflé enfemble. 

Pour prendre des perdrix. 

Infufez du fromentenca ude 

vie, puisle femez oùil yaura res 

paire deperdrix, & elle demeus 

reront enyvrées. | 

Pour faire fortir lapins hors de terrier 
fans furet. 

Prenez de la poudre d'orpi: 
mant, du fouffre, & des favattes . 
qu'il faut brufler, ou du parche= 
minsou drap dans les trous du 
clapieroùleventdonne, & ren- 
dre les poches au deffous. du 
vent. 


Autrement. 

Mettez une ou deuxécrevices 
dansles trous du clapier; &elles 
feront fortir les lapins fans faute: 
Ponr affembler multitude de levres: 
= Prenez le jus de lufquiafme 
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meflé avec le fang d’un jéunelié- 
vre,& coufez en une peau de lié- 
vre, & l'enfoüiflez en terre. 

Pour empecher une arquebufe de 

tirer droit. 

I faut frotter le bout avec du 
jus. d’oignon, 

Pour faire qu'elle puifle percer ane 
porte fort épaiffe. 

Il faut mettre, au lieu de 
plomb, un bout de chandelle, ou 
debougie. 

Pour faire qu'une balle puille percer 

une muraille. 

Il faut prendre du jus d’ofeille 
ronde, & jetter la balle dedans 
toute bruflante. 

Pour garder les armes de roüiller, @ 

en offer la roñille. 

Prenez une livre & demie de. 
faif debœuf, une livre & demie 
d'huile d'amande douce tiré fans 
feu ,unelivre d'huile d'olive def. 
flée, quatre onces decamphre, 
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douze oncesde plomb brüléavec. 
fouffre, en faire compofition,& le“ 
tout bien boüillir en confiftance” 
d'onguent, duquel vous frotte: 
rez les armes pour empefcherla 
roüille, 

Nota, Que le plomb febrüle 
en le fondant, & jettant furle 
fondu du fouffre pulverifé, far 
dant toûjours remuer le plomb 
avec une verge de fer, jufqu'à ce” 
qu’il demeure en poudre noire. 
L'huile d'olive fe deflable ävec 
l'eau ticde, le battant enfem- 
bles&lclaiffantr'affoir, & puis 
verfer dans un antonnoir à fil, 
trer : L'eau pañlera la premiere 
en débouchant le trou de defs 
fous. 

Por le mefme. 

Prenez de la cire blanche neu-* 
ve, & chauffez fort le fer que vous 
voulez frotter de la cire; &lors 
quil eft chaud, qu'on nele peut 

quaf 
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quaf tenir, frottez-le bien & 
l'imbibez de ladite cire, le faifane 
en apres feicher devant le feu, 
pour reboire ladite cire, le Fror- 
tant & efluyant avec un morceau 
de ferge,& de la façonilne roüils 
Jera jamais. 

Pour faire un feu Grec. 

Prenez fouffre vif tartre, far- 
cocolle, poix, fel cuit ou decrepi.. 
té, petrolcum, & huile commu 
ne, & les faites bien boüilliren: 
femble : Il ne peut eftreefteint ff 
ceneftavec vinaigre. 

D'autre façon. 

Prenez huile de petreole, hui- 
le de terebentine de chacunune 
once , camphre fix dragmes en 
poudre, colophone demie once, 
fondez le tout enfemble ; puis 
prenez eftoupes ou filafle & trem- 
pez dans la matiere, puis jetez 
contre les lieux que vous voue 
drez, 

LE 
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Feu brnflant [ur harnois. 

Prenez poudre à canon cinq 
parues, fel-peftre trois parts) 
fouffre deux parts, refine, &terem 
bentine, de chacun une partie 
du vitriol blanc la moitié d’une 
partie, huile de gland de mefme, | 
& autant d'huile de lin, & unes 
partie & demie d’eau de vie. | 

Pour faire porter loin un pifolet. 

Mettez une bonne charge de 
poudre dans voftre piftolet,&au 
lieu de papier, mettez furlapou- 
dreune balle decamphreà force, 
que vous battrez bien fort ; apres 
ayez une peau delice treripée 
dans l'huile de petrcolle, de [4% 
quelle vous entourerez la baties 
& par deflus encore un peu dé 
camphre que vous ne battre 
gucre. 

Pour prendre des Corneilles. 

El faut hacher du foye ou pouli 

mon de bœuf, avec de La noix vo- 
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mique, & en faire comme des 
pilules groffes comme noifertès, 
que vous jetterez dans quelque 
champ, & incontinent que les 
corncilles en mangeront, elles 
tomberont étourdies, & vous les 
pourrez prendre aifément avec 
Ja main, 


DE LA PESCTE 


Pour prendre du poiffon. 


Prenez fiente de cheval ref- 
cente,& la mettez dansunfachet 
ou rers, & le tout dans l’eau, & le 
poiflon s'y afflemblera, 

Pour le mefme. 

Prenez du mercure crudque 
vous mettrez dans une petite fio- 
le de verre bienépaifle, laquelle 
vous attacherez à une ficelle & 
defcendrez au fonds de l'eau la 
auit, fpecialement quand ilfaic 
clair de Lune, & vous verrez 

Ti 
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aflembler multitude de poiflon 
Pour prendre du poiflon. 

Prenez huile de camomille, & 
{a mettez dans unefiole,& quand 
vous voudrez pefcher, il faut 
avoir des vers deterre,& les faire 
mourir dans laditefiole d'huile, 
& de ces versenamorcer l'hames 
çon. 
Pour faire venir le poiflon au lienque 

l'on voudra. 

Cuifez de l'orge.en eau tant 
qu'elle foit crevée, & lacuifez 
avec reglifle, & un petit de mo: 
mie, & de miel; broyez tout ens 
femble enun mortier, tellement 
qu'il foit dur comme pañte, las 
quelle vous mettrez en boëres 
que vous eftouperez bien ;êf 
quand vous voudrez pefcher et 
un lieu, prenez en de la groffeur 
d’une noix & Île mettez cuireen 
un pot de terre, avec Eu 
gnées d'orgenouvelle, &:un petit 
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de reguelifle, & le laiffez tant 
qu'il n'y demeure quafi point 
d'eau ; puis le jettez au lieu où 
vous voudrez faire venir le poif. 
fon, &ils’yafflemblera. 

Pour prendre du poiffon. 

Prenez l'herbe ferpentaria, de 
laquelle tirez le jus, dont vous 
frotterez vos mains, & le poiffon 
S'en approchera, & fe laiffera 
prendre les tenant dans l'eau; 
l'heure propre à pefcher eft les 
cinq à fix heures dumatin. 

Pour le mefme. 

Prenez chair de Heron, & la 
mettez dans un pot bien lutté, 
avec du mufc, de l'ambre, &de 
la civette : mettezle pot dansun 
chauderon plein d’eau, que vous 
ferez boüillir,jufqu’à ce que vous 
cofnoifliez que ladite chair foit 
convertie enhuile :alorstirez la 
bouteille &enretirez l'huile,du- 
quel vous frotterez voitre ligne 
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eu filet, & tous les poiffons s’y 
viendront prendre. 

Pour le mefme. 

Prenez graiffe de Heron, mo- 
mie, galbanum de chacun deux 
dragmes, mufc un grain, eau de 
vié deuxonces ; meflez tout.en- 
femble dans une écuelle de terre 
fur un feu doux, & le remuezjuf- 
qu'à ce qu'il foit épais comme 
boulie:Gardez le dans une écuels 
le de plomb, & en frottez l'ha- 
meçon ou la jambe d’une ligne’; 
ou le liege, & tous les poiffons 
viendront, & on les prendra avec 
la main. 

Antremrnt. 

Prenezune mulletre de Heron; 
quicftle boyau, ou la freflure, 
coupez-la par morceaux, & læ 
mettez dans une fiole de verre 
que vous eftouperez bien avec 
de lacire ; puis la mettrez dans 
du fiens de cheval bien chaud, & 
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la laïflez reduire en huile quifera 
dans dix ou quinze jours ; puis 
prenez une once d’affafetida & la 
meflerez avec ledit huile ; tout 
viendra en miel , duquel vous 
greflerez une corde, bâton, ou 
perche, ou bienl’appät que vous 
mettrez à lhameçon. 

Pour le mefme. à 
I! faut tuer un chaten l'étouf- 
fant, fans le faire feigner ; & 
Payant écorché & vuidé, le faire 
roftir à la broche;fans larder, ny 
arroufer, & garder ce qui en dé- 
gouftera , qu'il faut mefler avec 
jaunes d'œufs,& huile d’afpicpar 
parties égales, que vousincorpo: 
rerez bien enfemble däsunmor- 
tier en confiftance d’onguent, & 

vous en fervirez comme deflus. 
Pour faire fortir les vers de terre fer: 

vant à l'hameçon. 
Prenez du vert de gris, & Îe- 
faites boüillir dans un peu de vi= 
T ij 
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naigre, & enarrofez la terre &les 
vers fortiront, 


DE LA CVISINE. 


CHAPITRE XI 
da veritable mithode des Sancif= 
fons de Boulogne. 

Renez de la chair de pour 

ceau, grafie & maigre, que 
vous hacherez bien menu, & 
fur le poids de vingecinq livres 
vous ajoûterezune livre de fel, 
&quatreonces de poivre entier, 
avec une pinte de vin blanc ,& 
unc livre de fang de la befte, puis 
paiftrirez & remuerez bien le 
tout enfemble pendant un bon 
quart d'heure,& mettez dans vos 
boyaux, lefquels vous environ- 
nerez d'une ferviette, de peur 
qu'en bien preffant la viande le 
boyaune vienne à crever :il faut 
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faire les feparations de {a gran- 
deur que bonvousfemblera,que 
vonsnoüerez d'une ficelle, & les 
pendrez à l’air, ou à la famée, 
pour les fairefeicher:eftansfecs, 
coupez, fi bon vous femble la 
peau quifepare un fauciffon d'a. 
vec l'autre : carles vers s’y peu- 
ventmettre, & les frottez avec 
un peu d’huile d'olive apres leur 
avoir Ôté la pouffiere qu'ils pour- 
roient avoir prife, & les mettez 
dans une terrj#e-de terre vernie 
que vous couvrirez de fon cou- 
vértordinaire, & de cette façon 
vous les garderez en bonté fi 


long-temps que vous voudrez 
fans{entir. 


Cervelats de Milan. 
Prenez fix livres de chair du 
meilleur porc maigre, plusune 
livre de bon lard, ‘quatre on- 
ces de fel, une once de poivre, 
fe tout bien haché, foit meflé Che 
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femble, ajoûtant le vinblanc, & 
le fang ci-deflus, avec demieon- 
ce de canelle,& gerofe, pillezé& 
meflez enfemble, & des mor- 
ceaux ou maniere de gros lar2 
dons que l'on fait de la tefte de 
porc qu'il faut bien faupoudrer 
de ces épices, & larder dans 1ef2 
dits cervelats en les faifant, & 
poudrer comme deflus ; ceux-ci 
doivent eftre cuits pour manger, 

Zambons de Mayence. 

I! faut lever de beauxjambons 
de porc, les faire mortifier quin- 
Ze jours, puis les laver avec moi. 
tié vin blanc & moitié eau,les ef 
fuyer avec un linge, les frotter 
avec du fel blanc broyé d'un & 
d'autre cofté : puis faut aveir de 
grands paniers de eliffe,8& mettre 
au fondsundoigt de fel épais &c 
bien menu, & au deflus dudit fel 
un lié d'yfope , fauge, farriettez 
laurier, & rofmarin, quinefoic 
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pas trop épais ; & encore fera-v'il 
meilleur de mettre lefdites her= 
besau fonds du panier, & le fel 
deflus ; afin que lefdits jambons 
prennentmieux le (el, fur lequel 
vousmettrez toujours la chair du 
jambon; apres vous mettrez fur 
la coëfne aucanc defdites herbes, 
& fel,& ainfi mettant lefdits jam. 
bons l’un fur l’autre., jufqu'à ce 
que le panier foit plain, & les 
prefferez bien fort par deflus, les 
faiffant quinze jours là dedans 
prendre leur fel. 

Apres il les faut ofter, & les 
pendre en lieu bien bouché,faire 
au deffous , pendant cinq ou fix 
jours, du feu degeniévre, avecla 
graine, afin qu'ils fument bien, & 
les y laïffer jufqu’à ce que les fa- 
gots foient du tout morts, qu'il 
faudra mettretoutäuncoup, 

En fuitte vous les pendrez 
tous dans un grenier,&fe garde. 
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ronttrois ouquatre ans:Pour les 
manger bons, s’ilsfont tropfecs, 
illes faut battre avecun pilon, & 
apres Îles frotter avec eau tiede 
le temps d'un jour ou deux en de 
l'eau,ayecune poignée de fon ; & 
le foir avantqu'onles mange, il 
les faut enveloper de bon foin 
fec, & les mettre dans un chau- 
deron, avec eau boüillante, & 
remplir toûjours d'eau cruë à 
mefure que l'eau fe confume en 
boüillant,tantqu'ils foient cuits; 
& devant que les fervir, il fau 
lever la coëfne eftant encore 
chauds,&lespoudrer entre deux 
de la canelle, girofle; poivre;gin- 
gembre,& mufcade, letout feu- 
lement concaffé, & les tenir 
* Chaudement, & lesmanger. 
Zambons de Madame de B. 
Ayez un jambon d'un jeune 
pourceau fallé de huit jours, 
apres avor cfluyéavec la mainle 
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fel qui eft pardeflus,levez la peau 
jufqu'au manche ; puis fichez-y 
descloux de gerofle, & de la ca- 
nelle, & le faupoudrez de force 
facre, &remetrez la peau deflus: 
faites-le cuire dansle four, l’ar- 
roufant par fois de ce qui degout- 


tes ceit un excellent manger 
chaud. 


Excellente te8e de Porc à la 
Piemmtoife. 

Prenez une tefte deporcfrai- 
che,avec les pieds, & faites cuire 
enfemble tant que le tout fe de- 
foffe facilement : tirez-la du feu, 
&l'ayantégoutéede l’eau, cou- 
pezles oreillesà petits morceaux 
demefme que les pieds, & eften- 
dez furungros linge ladite tefte, 
mettant par deflus lefdits mor- 
Caux d'oreilles, & de pieds; fau= 
poudrez letout avec fel & épices 
compofées de canelle, gerofc , 
poivre, gimgembre, & mufcade 
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de chacun, & un peu d’écorce 

d'orange rappée ; puis roulez le 

tout dans ledit linge,&tout chau- 
dement le mettez fousla prefle, 

l'y laiffant l'efpace de cinq ou fix 

heures, queletout foit refroidi, 

Cette compofrion fe conferve 

trois mois en fa bonté : il fautfe- 

parer le linge, & la mettre dans 
un pot de terre verni que vous 
couvrirez de fon couvert; lors 

que l'on en fert on la coupe à 

trenches fur une aflietteavecdu 

vinaigre rofat, & du fucre par 
deflus fi l’on veut. 

Pour bien aller le Porc, le Beuf, & 
autre chair, comme ‘il fe pratique 
en Allemagne, € en Flandres. 
Il faut premierement que le 

falloir foit compofé du’ bois de 

quelque vieux tonneau, cequile 
rend beaucoup meïlleur ; puis 
faire boüillir deux outrois bon- 
nes poignées de graine de genie 


de Curiofitez. 231 
vre, plus où moins, dans une 
chauderonnée d’eau , dans la- 
quelle ayant boüilli quelque 
temps, imbibez de ladite eau , 
laiffant ladite graine dans ledit 
faloir, en forte que tout ie bois 
en prenne l'odeur : ce qu’eftant 
fait, jettez-la & ypaflez de l’eau 
fraîche que vous jetterez de mef- 
me apres en avoir entierement 
lavé le faloir : &il fera propreà 
voftreufage : il faut pour bien fa- 
Jer la viande la tremperaupara- 
vant dans l’eau, puis la bien ef- 
fuyer avec un linge, & faire un 
lit de fel, & un li de viande 
dans ledit faloir, jufqu'à cequ'l 
foic plain, quele dernierli&foit 
de fel , duquel pour ne point fe 
méprendre il faut mettreuneli- 
vre pour vingt-cinq livres pefant 
de viande, & y ajoûter fil'onveut 
la quantité que bonvous femble 
de gcrofle groffierement conçaf. 
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fé, & non du poivre, comme abuk 
fivement quelques-uns font : car 
il fait noircir la viande. Il faut 
que la viande demeure un mois 
dans le faloir pour eftre parfai- 
tement bien falée ; & prendre 
garde fur tout qu'aucune femme 
ayant fes fleurs n'en approche: 
carelle y provoqueroit La corrus 
ption. Ayant tiré la viandehors 
du faloir, & defrant la faire fei- 
cher promptement, il fauttrem= 
per chaque piece en eau boüil- 
lante promptement, & prendre 
avec une ficelle d'ofier dans un 
licuairé, 
Pour faire Tambons de Mayence. 
Salez vos Jambons, & les gar= 
dezcinq jours en leur fel; puis les 
tirez & les mettez dans la fcieure 
ou limeure deferl’efpace de dix 
jour ; puisles lavez en vinrouge, 
& lesenfermez en quelque lieu 
porit, & y faites deux fois Le Mr 
É 
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du feu de geniévre pendant dix 
jours ou plus, & ils feront bons 
&excellens. 
Pour Cervelats, @ Sauciflons de 
Lombardie. 

Prenez quatre livres de chair 
de pourceau, trois livres & de- 
mie de chair de bœuf, une livre 
de chair deveau, & quatre onces 
de lard frais; la chair foit hachée 
menu, & le lard trenché, & met- 
tezenfemble, avec 2. onces de 
poivre, 2. onces de gingembre, 
cloux, & mufcade de chacun de- 
mie once,du fel par mefure: puis 
lemettez dans boyaux de porc, 
ou de bœuf, & les faites feicher : 
il Les faut cuire pour les manger, 
& fuivre la methode ci-deflus 
pour les conferver longuement. 

Blanc manger. 

Prenez demielivre d'amandes 
émondées,fairesenune pañte fort 
battuë, y ajoytant du laiét : afin 
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qu’elles fe mettent mieuxen pés 
te,& qu'ellesne rendent leur hui: 
le, ayez une cuillerée & demie 
de farine de ris, meflez cela en- 
femble, & le paflez par le tamis, 
avec une grande écuellée de lait: 
faites boüillir cela doucement, 
remuant toüjours ; & y ajoïtez 
du fucre autant que le goût vous. 
enplaife, & le cuifez plus épais 
que boulic:fivousyvoulezajoti- 
ter dublanc dechaponhaché;ikle 
faut piller avec lesamandes &Je 
ris, & le pafler par letamis,& fai. 
te comme deflus. 
Bignets d'Italie d’ Andre Doris. 
Prenez dela farine que vous 
détremperez en un mortier de 
marbre,avec dulai& chaud , où 
pour mieuxavec du bon confom- 
mé : il faut long-temps battre 
cette pafte , puis y ajoûterun jau- 


ne d'œuf,& bien battre toûjourss. 
&enfin autant prefque de fucre 
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que de pañte, & battre long- 
tempspuisà chaque fois que l’on: 
les frit, changer de fain-doux en 
la poëfle : ils font delicieux au 
goût, un verre de farine ,& deini: 
feptierde lai boüillant. 
Brochet à la Polonoife. 
Prenez de l’eau de decoétion 
de racine de perfil, du vin blanc, 
du vinaigre,& du fel: quand cela- 
boût, il faut jetrer le brochet de 
dans, puis quand il fera temps, 
ajoûter du citron, du poivre, du 
fucre,&un peu de faffran:le bro- 
cheteft excellent cette fauce. 
Pour faire que lon puiffe manger les 
arrefles des Alanfes, @ que lon 
des puiffe garder d'une année à l'au= 

?Te cflant cuites, 

Tlfaut premierement couper à: 
trenches épaifles de deux doigts 
les Alaufes, ou autre forte de 
poiflons ; & obferver quela refte, 
nila queuén'en doivent paseftre,, 
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puis les bien laver en plufeuts 
eaux, & avec un petit bafton de 
bruyere en retirer toute La 
moëlle qui eft dans l'épine du 
dos, faifanten forte qu'il n'y de: 
meure rien : car c'eftlegrand fe 
cret pour faire que le poiflon fe- 
puifle bien conferver fans putre= 
faction , puisajoûter fel & épices 
en poudre à chaque trenche en 
particulier, avec quelques cloux 
de gerofle qu'il faut larder dans 
lefdites trenches; maisillesfaut 
avoir efluyées auparavant que 
de les affaifonner;puis les mettre 
dansun pot neuf de terre plom- 
bé, liét fur liét, y ajoûütant huile 
d'olive deux parties, & une par: 
tie de vin blanc qui farmonte de 
deux doigts le poiffon; puis cou= 
vrit & bien boucher le pot fcel« 
lant les bords, & faire boüillit 
doucement fur feu de charbon; 
jufqu’à ce que ie vin foit confus 
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mé; ceque vous connoiftrez lors 
quele pot ne fera plus de bruit 
en boüillant; retirez-le du feu,& 
Je laiflez refroidir : vous le pou- 
vez conferver de cette forte tout 
le long de l’année en parfaite 
bonté,eftant beaucoup pl° ferme 
de cette fortequ'à l'ordinaire, & 
les arreftes en font tout à fait 
confumées : il faut tirer les mor- 
ceaux avec une fourchette d’ar- 
gent, ou de bois, & non de fer ; 
car il le feroit corrompre ; & le 
mettre fur une affierte avec un 
peu de vinaigre, & eft fort excel- 
lent. 

Crefme [ans feu. 

Prenez un plein plat de lait de: 
deflus avec la crefme, dans le- 
quel ajoûtez environ quatre 
crillerées de fucre rappé, & en 
mefme temps gros comme late- 
{te d’une épingle de bonne prefu- 
t$, que vous diffoudrez dedans ; 
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puis remuerez le tout enfer 
ble , afin qu'il fe prenneunpeuM 
Quand on veut fervir cette crefeM 
me, il faut raper du fucre deflus M 
& verfer dix ou douze gouttes 
d'eau de fleurs d'orange :fila pre- 
fare-eft bonne, elle fait prendre 
dans une heure : quand on veut 
en y met gros comme la pointe 
d'une éguille de mufc :onymet 
l'eau de fleur d'orange quand ori 
la veut fervir, de peur qu’elle né 
fonde la crefme. 

Crefmne cuite en forme de flanc. 

Ayez un jaune d'œuf, & un 
œuf entier, battez-les bien en- 
femble dans un plat, y verfant 
peu à peu du fucre à mefure qu'il 
fond , & un peu d’eau rofe, le 
moins que l'on peut, au plusle 
quart d'une cuillerée; & pourle 
fucre rappé, il en faut du moins 
quatres onces; puis y mefler le 
laiét avec fa mefme crémeenre= 
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muant, puis on la met fur lescen. 
dres chaudes dans le plat quine 
doit point boüillir, ny eftre re- 
muée depuis qu'elle eft fur le feu ; 
elle eftcuitequand elle eft prife : 
il y faut donner couleur avecune 
poëfle rouge, la fervirfroide, & 
rapper du fucre deflus ;.elle eft 
une heure à fe prendre, le plus 
long-temps eftle meilleur,quand 
elle n'eft point oftée, 

Pour faire ane Crefme boñillie 

excellente. 

Prenez crefme ou lai& nou- 
veau, & le mettez en une poëñe à 
boüillir, avec mie de pain blanc, 
bien fec, & emié bien menu, 
avec du beurre frais, & faire 
bouillir toutenfemble bien fort , 
tant qu'il fremifle : il la faut bien 
fortremuer avec la cuilliere, afin 
qu'il ne prenne à la poëfle; puis 
prenez des jaunes d'œufs, &les 
délayez & pañlez par l'étamine, 
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& y ajoûtez fucre & fel felon la 
quantité qu’il yaura decrefme, 
avec un peu de faffran fi vous 
voulez ; puis quand il aura boüils 
li, & qu'on verra qu'il commen- 
cera à monter, mettez lefdits jaus 
nes d'œufs dedans, la remuant 
toüjours, bien qu'ellenehaufe, 
& laifler boüillir tant qu’elle rens 
de le beurre ; & quand ellecoim- 
mencera à le rendre, oftez-la du 
feu , & gardez bien qu’elle.ne 
brufle ; puis la ferrez, & la fervez 
uand en aurez à faire, avec du 
E. 
Pour faire un excellent gafleau d'une 
façon particuliere. 

TI faut prendre une douzaine 
de blanc d'œufs avec leurs co= 
ques que Vous aurez auparavant 
bien lavées, battez bien le tout 
dans un mortier de marbre, tant 
& filonguement que le tout foit 


bien diffout; puis ajoûrez fucre 
en 
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en poudre, & farine : maisil faue 
beaucoup plus de fucre que de 
farine, &c battre bien tout enfem- 
ble, jufqu’à ce qu'il fe faune 
paîte dure, laquelle vous écen_ 
drez far du papier en forme de 
galette ; & ferez cuire au four 
moyennement chaud. 

Poar confir @ conferver des choux 
cabns. 

Tlfaut couper leschoux enplu: 
Feurs trenches, lefquelles vous 
faupoudrez avec bien dufel, & 
des cloux de gerofle groffiere- 
mentconcaflez, &couchez dans 
un-pot de terre plombé, faifane 
une couche de fel, puis:une de 
choux;jufqu’à la fommité du pot: 
que le premier & 1e dernier li& 
foit de fel, puisie remplir de bon 
vinaigre ; & le tenir bouché ; & 
lors que vous en retirerez pour 
en manger, il faut que ce foi 
avec unc cuilliere d'argent, ow 
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de bois, & non de fer, &quela 
main ne touche pas le vinaigre: 
on s’en peut fervir en falade, y. 
ajouftant quelques feuilles de 
Jaituë,ce qui fait qu'on lesprend 
pour laiétuës pommées ; mais 
pour lors.il n'y faut pointmettre 
de cloux de gerofle, maisfeulce 
ment du fel. 

Pour les Concombres. 

Il les faut choifir des plüspe. 
tits fur l'arriere faifon, & proces 
der commedeflus. 

Pour le ponrhier. 

Ilfaut faire de mefme, obfer: 
vant que celui qui eftun peu doré. 
eftle bon feulement, & noncelui 
quitire fur le brun. 

Pour les Artichaux. 

Ilfaut proceder demefme. 

Pour les Afperges. 

La mefmechofe. 

Pour les Pois verds. À 

Ayezun pot deterre,que vous, 
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remplirez moitié eau , & moitié 
vinaigre , dans lequelvousmet- 
trez vos pois verds ; couvrez le 
pot & le bouchez bien : & lors 
que vous en tirerez pour [es man. 
ger, trempez-les dans de l'eau 
fraîche. 

Pour conferver les Feves. 

I! les faut cucillirquandelles 
font dansune parfaite maturité, 
c'eft à dire quand la gouffe com- 
mence à noircir : & Jes ayant 
égrences, oftez la peauquicou- 
vre chaque grain de féve, & faites 
feicherlerefte furune claye dans 
unfour,quandonenatiréle pain 
dehors, ou bien au Soleil filon 
veut, & prendre garde für tout 
qu’ilne leur refte point d'humidi.. 
te : & lors que vous voudrezles 
apprefter, fi c’eft dans le renou- 
veau, vous pouvez ajoufter un 


|. peu défleur &herbe de féves noue 
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& faire accroire qu'elles fontde 
l’année courante, & mettre furle 
bord de l’afiette où onles fervira 
des fleurs de féves pour l'embelif- 
fement. Avant que delesfricaf- 
{er ,il leur faut faire prendre un 
boüillon avecde l’eau, 

Pour garder les Champignons: 

Ilesfaut faire cuire avec l'eau 
qu'ils rendent en cuifant feule- 
mentavecfel & poivre,ajouftant 
un peu de perfil, & eftantmoyen- 
nementcuits, ajouftant environ 
un verre de vin, & environ demi 
quarteron de beurre, les mettre 
dansun potdeterre plombé , & 
le bien couvrir;ils fe confervent 
de cette forte deux ou trois MOISIM 
ilfautobferver qu'il y fautmet- 
tre un peu plus de fel & de poivre 
que fic'eftoitpour les manger fur 
le champ. 

Lonr rendre tendre la viande dure. 
Mettez desnoixfciches coms 
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Mmunes dansle ventre de ce que 
vous faites rôtir ou boüillir, 
Pourrendre promptement tendre le 
volaille, 

Il leur faut faire avaller une 
cuillerée de bon vinaigre un 
quart d'heure, ou demi heure 
avant que de lestuer, & les faire 
marcher, puis les tuer & mettre 
dansla cheminée, du foirau mac 
tin, & elle fera bonne & tendre : 
1 y en a qui les vuident, &leur 
mettent dans le corps un caillou 
chaud, & les mettent de mefme 
dans a cheminée, à la fumée. 
Pour garder du verjns de grain, juf- 

qu'à Pâques, auli vermeil frais 

que S'il fait fur le fep. 

Il faut cueillir le verjus affez 
verdenviron huit jours devant le 
temps qu'on à couftume desle 
cucillir,& que ce foiten beau So- 
lcit, & lors qu'il eft fec, & non 
pourri, moifI, où moite : puis 
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l'arranger dans un petit barils 
grappe contre grappe, fort dou 
cement : puis eftant plain , r'en- 
foncer ledit baril, & l'emplir par 
le bondon de verjus vieil,comme 
de l'an precedanr, & laiffer ledi 
baril à la cave; quand onen vou- 
dra avoir, il faudra defoncer te 
baril, &il fera tres-beau. 
Pour déflaler un potage. 

Il faut mettre dans le pot un 

cornet de farine de froment. 
Pour rongir les Ecrevices envie, 

Il les faut feulement frotter 
avec de l’eau de vie, & les méler 
avec des écrevices cuites fur une 
afiete : ce qui fera d’un agreable 
divertiflement. 

Pour derancir l'huile d'olrve. 

Meflez-y de l'alun de glace; 
ou bien de l'eau boüillante : il 
faut remarquer que l'huile ne fe 
prend dans laquelle l’anis aura 
trempé, fionl'expole au Solcil, 
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ouaufeu, ilen arrivera de mef. 
me, 

Pour garder tonte forte de gibier l'efpa= 
ce d'un mois fans fe gafier. 

Il faut avoir un tonneau du- 
quélonauratiré le vin : puis de- 
foncer une planche ou deux.à la- 
quelle attacherez descloux pour 
y pendre le gibier , apres l'avoir 
vuidé, & prendre garde qu'il ne 
touche pas à la lie quifera au bas, 
& quele gibier ne fe touche l'un 
l'autre. 

Efpicestres-[aines € excellentes. 

Prenez écorce d'orange feiche 
deuxonces,marjolene uneoncé, 
thin, hyfope une once, le tout 
bien fec &. bien battu; foit meflé 
enfemble : c'eftla plus faine épi- 
ceriedont on puiffe ufer. 

Pour cenferver le Sain-doux. 

: Quand vous le voudrez faire 

fondre, mettez-y un peu de bon 

erjus : puis quand ils commen: 
X ii 
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cerontäà boüillir, far fix livrespés 
fant verfez-y une pinte de verjus 
êc le laiffez confumer : le mefme 
peut eftre enplayé pour confer: 

ver la pomade. 
We maniere degafsanrres-excellenre 
€ pañticulieres 
Prenez deux blanc d'œufs res 
centes, 8cenoftez le germe, puis 
les frottez le :plus-long-temps 
qu'on pourra; mettez dedansum 
quartéron:dé fleur de farines"& 
autant de fucre broyé..#battez 
bien tout enfemble:puis y verfez 
pour un double d’eau de vie, & 
un peuwde coriandre en poudré; 
& bien mefler cour -enfembles 
puis l'eftendez fur du papier bien 
mince;large comme desafliettes 
ou environ, puis les faupoudrez 


de fucre,-& les faies cuire au 


four. 
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RARE DE RES D 
SOMMELLERIE, 

Fleurs, & Fruits. 
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CHAPITRE XII. 
Bifcuits de Genes. 
Renez une livre de farine; 
quatreonces de fucre, coriä. 
dre,& anis à difcretion, meflez 
avecquatre œufs,&autantd’eau 
ticdequ'ilen fera befoin ; faires 
pafte dont vous ferez un painque 
vouscuirezau.four ; eftant cuit, 
coupez-le en cinq ou fix roüelles 
outrenches que vous ferez recui- 
re au four. 
Bifcuits de la Reyne. 
Prenez douzeonces de farine; 
ane livre de fucre fin, douze œufs 
dont vous aurez ofté trois jaunes, 
.depeurqu'ilne jauniffe trop, & 
ajouftez arus, & coriandre à dif- 
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cretion;battez & meflez bien en- 
femble tant-qu'il s'en faffe une 
paîte aflez liquide : aucuns y 
ajouftentun peu de levain pout 
rendre l'ouvrage plus fain : cette 
pafte foit mife dans des cornets 
de papier, ou fer blanc, larges de 
deux doigts, & deux fois plus 
longs, que vous mettrez dans 
une tourtiere au four noñ trop 
chaud ; & quand vousles jugérez 
affez cuits,tirez-les,& les mettez 
farune feüille de papierrecuirei, 
chaleur lente du four : gardez-les 
en lieu bienchaud. | 
Macarons. 
(Prenez une Jivre d'amandes 
douces,pillez-les foigneufement. 
enunmortier de marbre, lesar: 
rofant d’eau rofe,ajoütantunelii 
{1 vre de fucre, battant bien tout 
enfemble, & en faites un gran 
rondeau quirempliffe un platou“ 
baflin que vous mettrez dans un 
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fourtiede, cuire à feu lent, puis 
lesreduirez en morceaux, eftant 
à demi cuit,que vousmettrez re= 
cuire au four fur du papier blanc, 
Dour faire pafte de quelque fruit 
que ce foit. 

Prenez la quantité de ftuit 
que vous voudrez, & l'ayant pelé 
faites-le cuire parfaitement avec 
bonne eau, puis le pañfez parle 
tamis ou eftamine,& laiffez repo- 
fer ; apres prenez dix livr. de pâte 
dudit fruit, fix livres de bon fucre 
en poudre fort deliée , &:en met- 
tez dedans fixlivres, cinq livres 
dans lefdites dix livresde fruit,& 
les broüillez fort: puis faitescui- 
re quelque peu la pafte,8& la met- 
tez avec une cuillere fur des pla- 
ques de fer blanc, cuilliere à 
cüuilliere en diftance l’unde l'au- 
tre, & faupoudrer lefdites pla- 
ques avec cette livre de fucre qui 
eft reftée ; & les faices feicher 


PT 


252 Recueil 
commeles macarons, les tours 
nant dé cofté & d'autre, foir & 
matin, & qu'elles foient en un 
lieu aflez chaud , ou deflus un 
fourneau , au Soleil, ou en un 
grand air, & fouvent vifiter ladi. 
te paite en la tournant & faupou- 
drant comme deflus, jufqu'àcel 
qu'elle foit fort feiche : puisilesl 
mettez en boëres de fapin pour 
les garder feiches, enveloppées 
de papier, & ne leslaiffertoucher 
l'une l'autre, de peur qu'elles ne 
fe r'amoliffent :L’on peut faire 
ainfi conferves de rofes, bourras 
ches; buglofes,.& toutes autres! 
en façon de paîte,çcomme grofeil: | 
les rouges, &c. | 
Gelée de coins | on autres fruits 
admirables. | 
Ifaut prendre de la deco&ion 
de la pelure, & de la chair de 
coins,ou autres fruits qui ait lon 
guement boüilli en quantité ! 
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d'eau;& la decoétion eftant faite, 
laiflez-là épurer au Soleil,ou au 
feu,ou par refidence, & de cette 
decoétion faites voftre gelée 
avec du fucre. 

Pafle de Genes, 

Prenez pulpes de coins, & de 
pommes odorantes,de chacune 
parties égales, aveceaurofe , pi- 
lées & pañlées paruntamis, puis 
apres deffeichées avecunefpatu= 
de bois fur le feu : apres on 
ajoufte autant de fucre que de 
pulpes, & on cuit jufqu'à conf= 
ftance requife. 

Pour faire garder fruit de quelque 
forte que ce foit un fort longtemps, 
particulierement le raifin. 
Preparez du fable deriviere,& 

je faites bien feicher au grenier ; 

puis faites cueillir le raifin, ow 
autre fruit quand le Soleil donne 
deffus ; car ilfautqu’il foit fec, & 
faire un li de fable dans une 


ART 


254 Recueil 

caifle d'un pouice d’épais, puis 
renger lefruit par deflus , & cous 
ler proprement du fable deffus,& 
qu'ilentre par tout, &ainfi conti: 
nuer de liét en lié : puis voftre 
caille, ou autre vaifleau de bois 
eftant rempli, fermez-le bien, de 
peur qu'iln'yentreaucunair, & 
le mettez en lieu fec fans lerez 
muer:: il faut quele raifin nefoit 
pas trop meur , ou bien affez ; 
mais tant foit peu verd , comme 
dehuit joursdevant fa maturité : 
le raifin fe garde jufqu’au nou 
veau : l'on peut faire le mefme 
pour poires;prunes,cerifes,pom- 
mes, grofeilles, péches, &c. 

Il y enaquile gardent dansla 
cendre, ou paille d'avoine, & en: 
vironnent leur vaifleau de ladite 
paille ; que l'on appelle petite 
paille, dans laquelle le grain d'a- 
voine s'eft nourri, & fe gardent 
deux ans fi l'on veut : d’autres 
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| mettent du millec enlaplacedu 
p fable, 

h Pour plus defeureté, l'on peut 

tremper la queué du raifin,ou au- 

tre fruit avec de la cire fonduë, 

Pour garder pommes de pourrir, 
Iles faut frotter du jus de 

l'herbe dite baume,.autrement 

menthe. 

| Pour conferver les fruits ànoyaux, LE 

mefme les figues Le OMG ECHLR Y 

Ayez un pot de terre & l’em- 

plifléz moitiémiel, & moitié eau Se 
commune que vous aurez bien 

battus. enfemble auparavant, 

dans lequel mettrez vos fruits 

tous frais cueillis, &biencouvtir 

le pot;lors que vous les tirerez 

du pot, mettez-les dans l’eau 

fraiche. 

D Pour conferver toute forte de fleurs. 

Prenez un potque vousrem- 

plirez moitié eau , & moitié ver- 

| Jus, & mettez autant defelqu'il 


| 
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en faut pour faler le potage; 
cueillez vos fleurs en boutons & 
les mettez dans cette liqueur, & 
couvrez le pot &'le mettez àla 
cave; & lors que vous prendrez 
vos fleurs, que ce foit par a 
queué, & fecoüez un peu la fleur, 
& montrez-làtantfoit peu auteu 
pour lui faire revenir fa cou 
leur. 

Pour conferver des rofes vermeilles 
toute l'année. 

IL faut cueillir les rofeslors 
qu'elles font à moitié ouvertes 
puis avoir un pot de grés qui foitl 
bienrecuit, &le faire encore re- 
cuire au fouf; puis prenez vos 
rofes & les rangez debout Ies 
preffant aflez l’une de l'autre, 8 
en faites une rangée ou un lict, 8 
femez par deflus des cloux de gc= 
rofle, & des cloux de fer, comme 
à facte, tout par deflus, & conti= 
auez lit à liét, jufqu'à cequele 
pot 
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pot foit plein; que le dernierli& 
{oit decloux, & bouchez bienle 
pot , qu’il ne forte aucunair : ces 
cloux que l'ondoit mettreau def. 
fus de ceux de gerofle fervent à 
conférver la couleur vermeille 
desrofes,defquelles ayant à faire 
vous les leverezbien doucement; 
puis reboucherez bienlepot, & 
de la forte vous aurez en toute 
faifon des rofesauffi belles qu’au 
mois de May. 

Pour le mefne. 

Cueillez les rofes eftans en 
boutons, & preftes à fleurir, qu'el- 
les foient rouges comme de Pro= 
vins , & les cueillez avec les 
queuësaffez longues, & les enve- 
loppez dans des feüilles de vi- 
gnes, ou dans des étoupes par 
paquets, y en mettant douze à 
chaque paquet, que vous falerez 
avec fel blanc, les rengeant en 
fuite dans un pot de terre de 

y 
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Beauvais, & Îes faupoudrer avec 
dudit fel, comme fi l’on vouloit 
faler du pourpier ; puis emplir 
ledit pot de verjus detreille,&le 
couvrir tellement avec un cou: 
vert bien lutté qu’elles nepre- 
nent air;& à Noël ou autretemps 
, quand vous en voudrez tirer, 11e 
faut faire avec une fourchette 
d'argent, ou de bois, & recouvrir 
le pot pour les garder d'évanreri 
Veau qui eft dans le poteftadmi: 
rable pour faire cafloletres ; & 
fcfdites rofes font excellentes 
tantren leur faveur qu’en leut 
beauté, & fe gardent fix femaines. 
ouvertes;la methode de lesiou- 
-vrir eft de faire tiedir de l'eau 
commune, & les mettre trempét 
deux bonnes heures dedans, tels 
lement qu'apres cela; en lesfouf 
flant feulement, elles s'ouvrent. 
Il faut noter quele pot doireftre 
mis au fondsde la cave. 
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©! Pour faire FTypocras incontinent: 
Prenez eau de vie cinqonces, 
canelle deux onces, poivre deux 
onces , gingembre deux onces, 
gerofle deux onces,graine de Pa- 


radisdeuxonces;ambregristrois 


grains , mufcdeuxgrains, le tout 
{oit-mis infufer pendant vingt- 
quatre heures dans un matras 
fur cendres chaudes, le matras 
bien bouché ; & lors que vous 
voudrez vous en fervir pour faire 
de lhypocras,prenezunelivre de 
fucre, & trois chopine de vin, 
dans lequel le fucre eftant fondu 
verfez-ÿ troisou quatre gouttes 


de cette eflence, &:vous aurez 


del'hyÿpocras fort excellent. 
Autre  Effence pour le mefme. 
Prenez canelle groffierement 

concaflée & battuë deux onces, 


‘Macis une once, gingembre une 


once,ambre gris dix grains,mufc 


fx grains , le tout en poudre fe 
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parément, foitmeflé & mis dans 
un matras, avec quatre OhCes 
d'efprit de vin, & en tout faire 
comme deflus, 
Pour faire le Roffolis. 

Prenez une livre & demie de 
pain blanctout chaud fortant du 
four, mettez-le dansun pot d'a 
lambic , avec demie once de 
cloux de gerofle concaffezs "anis 
verd , coriandre de chacun une 
once, & par deflus une pinte de 
bon vin rouge, & autant de lait 
de vache ; puis appliquez a cha- 
pes& lerecipient, & fermez les 
jointures avec du papier.colle s 
laifez ainfirepofer vingt-quatre 
heures durant, apres lefquelles 
faires diftiller au bain marie, 
pour tirer toute la liqueur,! lez 
quelle vous garderez, FEI ee 
Ilfaut feparémentfaire le fÿ- 
ropavec de l’eau de vie, ou efprit 
de vinencore mieux, en Le bris 
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jant fur du facre en poudre dans 
unplarouécuelle de terre, & re- 
muanttoüjoursayecune fpatule, 
ou cuilliere jufqu’à ce que la fà- 
me foitéteinte. 

Ilbfaut auf difloudre l’ambre 
gris avec du tres-pur! efprit de 
vin, méflant premierement un 
gros d’ambre,avéc autant de fu- 
cre & les broyantbienenfemble, 
puis yajoûtant dans un petit ma- 
trasune once d’efprit de vin, & 
faifant digerer par vingt-quatre 
heures au bain vaporeux où le 
toutfe diffoudra,mais il fe conge- 
lera au froid. 

Pour faire la compoñtion, il 
faut mefler le fyrop d'eau devie,: 
avec ladite effence d'ambre, tant 


que lon juge à propos, pour met- 


tré en fuiteavec laditeeau diftil- 
p A Es 
Icesfionleveut plusfort,on met 


Fefprit de vin en plus grande 
quantité, 
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Anirement. 

Faites cuire voftre fyrop ti 
confiftance à la façon ordinaire; 
eftantcuitajouftez de l’efprit de 
vin du meilleur la quantité que 
vous jugerezà propos, de mefme 
que de l'effence ci-deffus,ou celle 
autre que bon vous femblera J& 
vous l'aurez tel qu'il vient de Tw 
rin. 

Pour faire le Populo. 

Prenezune pinte de fyrop cuit 
en confiftance ; une pinte de vin 
blanc du plus clair, & une pinte 
d'efpritde vin, & faites chauffe 
tant foit peu pour le faire bien 
mefler, puis paflez par la chaufle 
avec deux ou trois amandes -pé: 
lées & battuës pour le chauffers& 
unnoüet de fenteur fivous n'avez 
point d’effence. TE 

Pour faire le bon efprit devin. 

Il faut avoir un alambic't, 


verre, & diftiller dela bonnets 


vs; - ee 
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deviepar le bain marie, & mettre 
un morceau de feutre bien huilé 
avec huile commune entre la 
chape & l’alambic, & au defflus 
mettre la fleur de rofmarin dans 
une feule fois, vous en tirez l’ef- 
prit le plus pur dumonde. 

Limonade à peu de frai'. 

Rappez de l'écorce de citron 
à difcretion dans de Peau fucrée, 
à laquelle ajouftez quelques gou. 
tes d'effence de fouffre;avec quel- 
ques trenches de citron, & fera 
force bonne & rafraîchiffante, Il 
faut demilivre de fucre pour pin 
té d'eau, ouun peu moins. 

Pour faire l'eau de Franchipene: 

Il faut mettre des fleurs de jaf- 
min demi quart par deffus voftre 
eau fucrée, & laiffer infufer quel- 
que temps,puis fentir s’il ya dela 
fénteuraflez , finon en remettre 
des nouvelles,couler l'eau quand 
elle fera au poin& que vous la 
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fouhaiterez, & ajoufter quelques 
gouttes d’effence d'ambre. 

Pour faire l'ean de Zafmin, 

I faut faire comme ci-deffus, 
fans y mettre aucune effence, ni 
mcflange d'autre fenteur que cel. 
les que Les fleurs lui auront: laif. 
fé, 

Celle de Tuberoufe fe fait de 
li mefmefacon. 

Cellede Jonquille & celle de 
toutes autres fleurs, fe fair de la 
mefme forte. 

L'ean de Fraifes, Framboifes, Céri 
fes; Griottes, € Abricots. 

I faut exprimer le jus defdits 
fruits, & bien mefler l'exprefion 
en eau fufffamment fucrée, & 
faire comme ci-deflus. 

Pour les glacer de mefme que les 
fruits. 

Prenez une cuvette de bois; 
& un vaiffeau de fer blanc dela, 
grandeur qu'on voudra, puis 

mettez | 
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mettez les fruits , ou l'eau que 
Von veut congeler, un peu plus 
ouvert en haut qu'en bas ,afinde 
fortir la glace enterrée avec fon 
couvertde fer blanc, puisemplir 
ledit vaifleau de fer blanc defdi- 
tes eaux, ou bien des fruitsavec 
de l’eau commune, pour les faire 
congeler, & mettre au fonds de 
Ïa cuvette un peu de paille, &un 
liét de neige, avec unquart de fel 
bien pulverifé; puis un autre li& 
de neige, & de fel par deflus, & 
mettre ledit vaiffeau par le mi- 
lieu affez diftant des bords dela 
cuvette, afin qu'il y aitplaceen 
cette intervalle de mettre affez 
de neige & de felcommeaupara- 
vant, & continuer decette façon 
jufqu’à couvrir ledit vaifleau de 
demi pied par deflus , & le laiffer 
en lieu frais quatreou cinq heu- 
resencéteftat, & l'eau fera ge. 
le : & pour ce qu'elle tiendraen. 

[A 
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tre ledit vaifleau, faudra faire 
chauffer du linge bien chaud 
pour en frotter ledit vaiffleau tout! 
autour, & il fedeftachera. 

Pour faire de la glace en Eflé. 

Prenez une bouteille deterre 
defixpintes, mettez dedans deux 
onces defel-peftre raffiné,"&d'i 
ris de Florence demie onces-& 
empliflez cette bouteille d’eat 
toute boüillante, & la bien bou: 
cher,& tout promptement la def. 
cendre dans un puits, & l'y laiffet 
deux ou trois heures ; tirez 
bouteille, & la caflez pour eil 
avoir la glace qui fera tres-forté 
& bonne comme la naturelle. 

Pour rafraifchir extrémement le 
vin fans glace. 

Mettez difloudreenvironunt 
livre de nitre dans un feau d’eau, 
& mettez-y rafraîchir vos bou: 
teilles dedans, 
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SERSIENEELEIES- 
DIVERSES SORTES 
de Vins, &pourremectre 


le Vin gafté. 


CHAPITRE XIL 


Pour faire que le Vin tourne 
revienne bon. 


L faut vuider le tonneau par 
la canelle, c’eft à dire le clair, 


jufqu’à ce que la lie forte, &le 


mettre dans un autretonneau où 
ily aura dela lie de bon vin fraif- 
che : puis prendre une livre de 
bonne eau de vie raffinée, avec 
demielivre de cire jaunerappée 
dans ladite eau de vie,que vous y 
ferez fondre à feu fort doux; puis 
trempcrez un linge dans cette 
mixtion ,& l’allumerez avec du 
fouffre, & le ferez brüler par le 
Zi 


So 
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bondon , apres quoi boucherez 
bienletonneau. 

Autrement. 

Prenez une poignée de vieilles 
noix avec leurs coquilles, fi c'eft 
pour un tonneau d'un quart de 
muid: fipour un demi muid deux 
poignées : puis mettez lefdires 
noix au four tout chaud, & lé 
faites fort feicher qu'ellesdeviene 
nent toutes roufles : en apres, 
prenez autät de copeaux de faul. 
le du premier bois apres l'écorce, 
& mettez vos noix toutes chau- 
des & roufles dans voftre ton 
neau, & faites untampon defdits 
copeaux, & le laiffez trois jours & 
trois nuits repofer,& verrez met: 
veilles. 

D'antre [orte. 

Tirez-en un feau, & le faites 
boüillir,ou bien un autre feau de: 
bon vin, & tout boüillant lejet. 
tez dans le vaifleau puant, à 
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place de celui que vous en aurez 
tiré, & bouchez bien le tonneau, 
& le laiffez quinze jours, &en ce 
temps-là il fe remettra au pre- 
mier eftat, 

Pour Vin éventé on tourne. 

Âgitez le vin par le bondon 
avec un bafton, fanstoucher à la 
lie , puis y verfez une livre de 
bonne eau de vie, &lekaiffez re- 
pofer dix jours, & il fera remis. 

Le vin éventé fe corrige auffi 
en mettant dansle pot,avant que 
le boire, une croute de paintou- 
te brûlante. 

Pour remettre le vin gafè € fufe. 

Il fauttirertoutlevin horsdu 
tonneau, & le mettre dansunau- 
tre furune bonne lie : puiscouler 
dans un fachet de toille quifoit 
un peu Îong, quatre onces de 
bayes de laurier pulverifées, & 
un peu de limeure d’acier au 
fonds,afin que lefachet defcende 

nues 
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mieux, & l'enfoncez jufqu’au mi- 
lieu du tonneau, & le baiffer à 
mefure qu'onen boira le vin. 
Pour remettre le Vin tourne. 
L’eau de Saturne,ou de Litar- 
ge rouge remet Le vin tourné, c'eft 
a dire le vin rouge : & pourle 
blanc, il faut dela Litarge blan: 
che. \ 
Pour offer la fenteur du moifi an Vin, 
Il faut faire commeun bâton 
de pafte de froment , & le faire 
cuire à derai au four ; apres le 
fortir & le picquer de cloux de 
gerofle, & le mettre au four juf- 
qu'à ce qu'il foit bien cuit: puis 
mettez 1e bafton fufpendu dans 
voftre tonneau quinetouche pas 
au vin :On le peut jetter dansle 
tonneau, & il en oftera la mau- 
vaife fenteur. 
Ponr empefther que le vinne [e tourne. 
I! faut mettreune livre de gre- 
faille de plomb dans le tonneau, 
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Pour le Vin qui [ent l'aigre ox 

l'amer. 

Faites boüillir un picotin d’or- 
ge dans quatre pintes d’eau,tant 
qu'ellesreviennent à moitié,puis 
la pañfez, & la mettez dans leton- 
nçau par le bondon, &le remuez 
avec un bafton fans toucher la 
lie. 

Pons adoncir un Vin verd. 

Mettez dans une pinte de tel 
vin une goutte de vin-aigre em- 
preignée delitarge, &il perdra fa 
verdeur. 

Pour Vin tourne. 

Mettez dans le tonneau de 

l'efpric detartre. 

Pour le Vin verds 

11 faut faire boüillir du miel 
pour en faire fortir la cire, & le 
pafler par un linge : apresen met- 
tre deux pintes fur un demimuids: 
ce qui le rendra fort bon. Et fi 
ceften ERE, & que vousvoyez 
Z iii] 
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qu'il rifque de fe tourner, ily faut 
jetter une pierre de chaux vive, 

Pour garder le Vin de s’en aigrir, 

Prenez du fable deriviere aw 
mois de Mars, &le lavez bien & 
feichez au Soleil ; :& en jetez 
deux écuellées pleines dans un 
tonneau de demi muid de vin, 
avec deux pintes d'eau. 

Autrement. 

Prenez à Ja faint Martin un 
demi muid de vin, & le faites 
boüillir jufqu’à la troifiéme par- 
tie, & de ce vin en mettez dans 
vos autres tonneaux quatre pin 
tes , ou environ; dans chacun, 
avec deux morceaux d’encens 
gros commeun@noix chacun, & 
les bouchez bien. 

Pour bien clarifier le Vin, 

Il fautmettre fur un tonneau 
deux pintes de laiét,que vous au 
rez bien fait boüillir & écumer 
Pour cn faire forcir la crefme.. 
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Pour faire un V'in mufcar. 

I! faut faire infufer des fleurs 
d'orvale dans le tonneau.ou bien 
y mettre un fachet de fleurs de 
fuseau. 

Pour faire le Vin doux, 

T1 le faut entonner fur le pied ; 
& mettre au fonds du tonneau 
demie livre ou plus fuivant la 
groffeur, du finapi pulverife. 

Pour le noircir. 

Mettez deux pots d’eftain 
quand la cuve boût. 

Dour Fin blancroux, 

Ifautagiter le vin & la lie, & 
en tirer cinq pintes,dans lefquel- 
Les vous diffoudrezun picotin de 
fleur de froment, que vous met- 
trez par le bondon; puisvousy 
ajoûterez une chopine d’eau de 


vie, & le laifferez repofer crois 


jours. 
Pour faire le Vin bourre excellent. 
Prenez deux litrons de fro: 
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ment que vous ferez boüillir eñ 
deux pintes d'eau tant qu'il fe 
crève, & y touchant du doigt, fai- 
tes quafi pañler toute la fleur ; 8& 
exprimant dans un linge neuf, 
verfez deux pintes de cette eau 
en un muid de vin blanc cepen- 
dant qu'il boüillira ; mettez auffi 
en mefme temps un petit fachet 
un peu long rempli de fleurs de 
fureau feiches. 
Pour faire que le Vin blanc demeure 
rouge, € le rouge blanc. 

Prenez de la cendre de vigné 
blanche, pour faire blanc le vin 
rouge; & au contraire dela cen: 
dre de vigne noire, pour rougir 
le blanc. Efprouvé. 

Pour faire ls Malvoife. 

Prenez galangue tres-bonne; 
gerofle, gingembreune dragme ; 
concaffez tout groffierement, & 
mettez infufer vingt-quatre heu 
reseneau de vie dansunvaifleau 
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de boisbien couvert, puismettez 
les chofes dans un linge que vous 
pendrez avec un fil dans leton- 
neau,tenantune charge & demie 
de vin clairet, & l'y laiflez trois 
jours , & vous aurezunauffibon 
vin & fort que la malvoifie na= 
turelle, 

Pour faire vinaigre rofat en une 
heure. 

La moële de l'hierre mife en 
bon vin, fait du vinaigre enune 
heure. 

Pour faire du vinaigre rofat à 

l'infant. 

Prenezmeures vertes des buif- 
fons, rofescommunes de chacun 
quatre onces, épine vinetteung 
once;faites feicher le tout à l'om- 
bre, & lemettezfubtilementen 
poudre ; de laquelle vous fer- 
vant,vous en mettrezenvironun 
quart d'once fur la moitié d'un 
verre de vinrouge, ou blanc, les 


MS Dre _ 


176 Recueil 
mélant & laiffant repofer un mo: 
ment; le couler. 

Autrement, Gr dans une heure, 

Prenez de la farine de feigle 
pure , & la détrempez en fort vi- 
naigre, & en faites une galette 
que vous ferez cuire au four, &la 
mettez en poudre, laquelle vous 
détremperez derechef en fort vi= 
naigre, & celajufqu'àtroisfois, 
& mettrez ladite gallette en un 
poinçon de vinquicommencera 
a S'ajgrir. 

V'inaigre de feu M. Gr. le 
:  Conneffable. 

Prenez une livre deraifins de 
Damas des plus nouveaux, &en 
oftez les pepins; puis le mettez 
dans un potdeterre verni, avec 
deux pintes de bon vinaigrero- 
fat, &le laiffez infufer touteune 
nuit fur lescendreschaudes, & 
Je matin le faites un peu boüillir: 
&apresl'avoirtiré du feu, &eftre 
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refroidi , le coulez & le gardez 
dans une bouteille bien bou: 
chée. 

V'inaigre admirable. 

Le vinaigre fe fait en trois 
heures, fivous infufez la racine 
de bette en vin ; &.{e vinretour- 
ne en fon premiere eftat ; fion y 
ajoufte la racine de choux. 


1586 ose ere see sene se 
POVR LA PEINTURE. 


CHAPITRE XIV. 
Pour calciner l'Inde. 


Renez voftre inde & le met- 

tez en poudre , &'le faites 
bouillir. avec vinaigre diftillé, 
tant que le vinaigre foit confom- 
mé ; puis mettez l'inde fur la pelle 
du feu , qu’elle foit chaude ; &le 
faites feicher deflus avec une 
feiille de papier ; apres le broyez 
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avec huile de noix, & vousenfer. 
vez. 


Pour calciner le noir de fumée, €» Le 
rendre plus beau € meilleur. 
Prenez une pelle du feu que 
vous ferez rougir, &y mettrez le 
noir, & lorsqu'il aura jetté fa fu- 
mée, 1l fera fait : on en pourra 
ufer avec l’eau gommée ; & pour 
lhuile il ne feroit pas bon dele 
broyer. 
Aoir de fumée pls fin que celui que 
l'on achepte. 
Il fe doit faire avec deslampes 
à huile, mettant quelque chofe 
fur la fumée pour la recevoir. 
Noir de pieds de mouton. 
Prenez telle quantité d'osde 
pieds de moutons qu'il vous plai- 
ra , & lescalcinez dansun creu- 
fer, &lesefteignez dans un linge 
moüillé ; & les broyez à l’eau 
avant que les mettre à la gomme: 
ce noir fe mefle avec la laque , & 
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avec la terre d'ombre pour la care 
nation, pour la miniature, 

Blanc de plume pour la Miniature. 

Prenez une once d'argent de 
coupelleen grenaille,ou la mine, 
que vous ferez diffloudre en eau 
forte pendantvingt-quatre heu. 
res; eftant diffout reduitencry- 
ftaux au basdu vafe, jettez l’eau 
forte, & lavez bien la matiere 
dans de l’eau commune , bien 
claire, par cinq ou fix fois, tant 
qu'elle ne fente plus ladite eau 
forte ; & pour éprouver fiellene 
fent plus, ilen fautmettre furla 
langue ; puis mettre feicher dans 
un petit godet:& pours'enfervir, 
‘ille faut delayereneaugommée, 
avecun peu d'eau defucre candi. 

Tres-beau blanc d'œuf. 

Prenez une grande terrine 
verniflée, & ayez une plaque de 
plomb neuve, qu’elle deborde 
de deuxdoigtshors de la verrine; 
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mettez dans cette terrine deux * 
livres de graifle de roignons de 
mouton ; coupée par morceaux 
comme des noifertes; puis ajoû- 
tez dans la terrineune douzaine 
d'œufs frais, avectroispintes du 
plus fort vinaigre, & mettez la 
plaque deflus la terrine, &y col- 
lez tout autour du papier, afin 
que rien ne s'évapore,& mettez 
cela dans unlieutemperé, qu'il 
n'y faffe ny chaud, nyfroid ; & au 
bout de quinze jours vous leve- 
rez voftre plaque à laquelle vous 
trouverez quantité de blanc atta- 
chez, lequel vous ratifferez dou- 
cement avecuncoufteau, & re- 
mettez dans laterrineune pinte 
de bon vinaigre, oftezles œufs; 
&enremettez autant defrais, 8c 
recouvrez la terrine comme de- 
vant, & au boutdequinze jours 
levez ladite plaque, &en prenez 
le blanç qui y fera attaché, & 

- pouvez 
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pouvez continuer ce procedé 
tant qu'il vous plaira; apres pre- 
nez ce blanc & le mettez dans 
une terrine quine foit point ver- 
nicsverfez deffus une pinte d’eau, 
& delayez bien le tout en le re- 
muat, & l’eau viendra commeen 
laict que vous verferez dansune 
autre terrine, & lefiltrez,&alors 
il vous reftera un tres-beau 
blanc ; & ce qui fera demeuré 
dans la terrine ;rejettez-y d’au- 
tre eau, & lavez commela pre- 
miere, & lefiltrez demefme, & 
vous aurez encore du blanc qui 
ne fera pas du tout fi beau quele 
premier. Mota, Qu'en verfant &e 
filtrant l’eau, il faut prendre gar- 
de quelefondsn'ailleavec l’eau , 
lequelfonds eft inutile, & partant 
ille fautjetter. 

Pour rendre le blanc de plomb fin 
extraordinairement. 
Prenez blanc de plomb en 
À a 
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écailles, choififfez le plusbeaus 
& broyezbien ces écailles farla 
pierre, avec du vinaigre, & il de- 
viendra noir ; alors prenez une 
terrine pleine d’eau,& lavez bien 
voftre blanc, puis le laiffez bien 
raffeoir , &verfez l'eau parincli- 
nation; broyez-le encore avec du 
vainaigre, & lerelavez, faifant 
cela trois ou quatre fois, &vous 
aurez un blanc qui fera parfai- 
tement beau tant pour l’enlu- 
mineure que pour la peinture à 
huile. 
Pour faire loutre mer du lapis lafuli. 
Prenez une livre de lapis, & 
le calcinez dans uncreufer; que 
vous couvrirez d'huile, & eftant 
affez calciné, jettez le dansduwi- 
naïgre pour le faire concafler; 
puis l'ayant feiché,pillez-les dans 
un mortier de cuivre ou de fonte, 
& le, broyez fur une écaille de 
mer,avec de l’huile de noix, ou 
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d'afpic, qui eft meilleure, & le. 
broyezbienfin, &nontropelair; 
puis prenez pour luire de ladite 
pierre de lapis, une livre d'huile 
delin, unelivre de cire blanche, 
une livre de refine, une livre de 
poix de Bourgogne,une livre de 
terebentine,demielivre de colo- 

hane , & mettez toutes ces cho- 
_. dans un pot neuf fondre dou. 
cement à petit feu, empefchant 
quelles ne boüillent, remuant 
toûjours avec un bafton,tant que 
tout foit bien incorporé enfem- 
ble ; puis ymettez voftre paftede 
lapis, & avec une fpatule de bois, 
tirez voftre matiere dehors, la 
mettant furunetabledebois,ou 
de pierre, & la tournant de cofté 
& d'autre, apres vous aurez une 
petite fontaine où il y aura de 
l’eau ciede,qui coulera deflus vô- 
tre paîte, & fera fortir l’outre- 
mer , qui fera receu dansuneter= 
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tine , qui deit eftre placée au def= 
fus de fa table; puis verfez l'eau 
par inclination , & la filtrez come 
meaviferez bon, & reïterez par 
plufieurs fois avec de l’eau tiede; 
& vousaurez le plus parfait ou- 
tre-mer. 
Pour tirer l'outre-mer d'autre façon, 

Prenez du lapis , faites-le rou= 
gir dans un creufet, & lerjettez 
dans de bon vinaigre par deux ou 
trois fois, puis vous le pillerez fa- 
cilement dans un mortier s apres 
vous le broyerez fur le marbre 
avecl'huiledelin , &efprit de vin 
de chacun, que vous aurez aupa- 
ravant mis fur les cendres dans 
un matras, lesagitant fort avant 
que d'en verfer fur voftre matiere 
pour la broyer ; laquelle eftant 
mife en poudreimpalpable, vous 
lincorporerezavec le ciment fui. 
yant. 

Prenez deux onces d'huile de 
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fin, terebentine, maftic, affafeti- 
da, colophane, autant pefant, ci= 
re & refine de pin trois onces ; fai- 
tes boüillirtout cela dansun pot 
plombé pendant un quart d’heu- 
re, puis Le paffez par un linge, le 
laiffant tomber en eau claire; ce- 
la eftun ciment duquel vo? pren- 
drez une partie, & autant de vô- 
tre lapis,quevous broyerez&zin- 
corporerez enfemble dans une 
terrine plombée ; puis jettez de 
Veau claire &nette par deflus , & 
haiffez repofer un quart d'heure, 
& en fuite agitez fort avec une 
fpatule de bois voftre matiere, êt 
vous verrez dansunquartd'heu- 
re une eautoutafurée, laquelle 
vous jetterez dans une autre ter 
rine plombée; renverfez d'autre 
eau fur voftre matiere, conti- 
nuant l'agitation & le change- 
ment d’eau jufqu’à ce qu'elle ne 
fe colotera plus, 
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Nottez qu'il ne faut point jeta 
tcr l'eau fur les matieres qu'elle 
ne foit chaude ; puis évaporez 
toutes vos eauxafurées,& il vous 
reftera le vrai afur d'outremer 
quatre onces pour livres, & pref= 
que tout le Psp en cendres 
d'afur. 

Verts excellens. 

Prenez verts de gristantqu'il 
vous plaira, & le broyez avec vi- 
naigre,& mettez dedans de la pä- 
te de painbis, & le faites cuire 
comme le pain ; puis fendez v6- 
tre pafte cuite, & retirez voftre 
vert de gris, que vous meflerez 
avec huile ou eau, &entravail- 
lez ; & fera excellent. 

Vert de vefre fervant à la Minid= 
ture, € Enluminenre. 

Prenez graine de nerprun qui 
fe cucille à la fin d’Aouft, quand 
clle eft meure ; il la faut côcafer, 
& faire bouillir fept ou huit jours 
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en quelque lieu chaud , d’elle3 
mefme elle boüillira & devien- 
dra comme du vindoux;ajoû- 
tez-y de l’eau pour l'éclaircir : ce- 
la fait, paflez-[a dans un linge &c 
exprimez le marc tant que vous 
pourrez, & faupoudrez lexpref- 
fion avec de l’alun mis en poudre 
plus ou moins felon que vousver- 
rez à propos; il y en a qui ajoû- 
tent du vinaigre ; maisil eft beau 
coup plus long à feicher, & eft 
roux :il la faut mettre dansune 
vefñie, à l'ombre ou àla chemi- 
née ; & cela fait, il fe gardera & 
fe confervera fort bien : cette 
graine de nerpruneftuneefpece 
de graine d’Avignonqui croiftle 
long deshayes. 

Pour faireun fort beau vert liquide, 
Prenez une livrede verdet, & 
demie livre de tartre blanc de 
Montpelier en poudre; mélez.en- 
femble, & les faitestremper une 
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nuit dans deux pintes defort bon 
vinaigre,quevous ferez boüillir 
jufqu'à diminution de moitié: 
puis eftant repofé deux jours, le 
verfez dansune bouteille de ver- 
re par inclination, ou lefiltrez: 
Pour vous en fervir en l’enlumi- 
neure,&.glacer fur la graine d’A:- 
vignon, gomme gutte, & faf 
fran , pour l'employer ; eftant 
mélangez enfemble avec le fil 
de grain, vert de vefñe, & l'inde; 
on peut faire diverfes fortes de 
verts. 
Pour faire du fil de grain. 
Prenez quatre onces de graine 
d'Avignon, que vous concaffe- 
rez & ferez boüillir dans deuxou 
trois pintes d’eau , que vous laif- 
ferez enfemble , & ferez boüil= 
lir le tout jufqu’à diminutionde 
moitié : puis paflez tout par un 
linge, & mettez dans ce fuc du 
blanc d'Efpagne en poudre tres- 
fubtile; 
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fabtile à difcretion : en apres 
faites des pelotres, & les faires 
feicher fur destuiles, eftant fei- 
ches,l'employezavec dela gom- 
me : pour Le rendre plusbeau, if 
faudroit prendre dela gofécbien 
boüillie & chargée : elleferaen- 
core plus belle, y mélant de l'eau 
de gomme gutta. 

Du Cinabre € V'ermilonenpierre. 

Le cinabre ou vermilloneft ren: 
du plus beau, fi l’on ymefle en le 
broyant de l'eau de gomme gut- 
tà, avec un peu de us êtne 
noircit point, 

Pour le rouge, € antres conleurs. 

Vermillon preparé comme 
ci-deflus. 

Pour l'orangé, y mefler un peu 
de minium, 

Pour le jaune, otpin du plus 
beau broyé parfaitement à l'eau, 
puis mis par petits pains fur Le pa- 
picr, Comme on doit faire à tou 


A ge prper ro Pur EE Eve RE 4 
LCR WW 
en L Lai 


| 
ï 


| 
| 

4 

IE 


190 Recueil 
tes les autres couleurs, pour fes 
feicher. Quand ileft bien fec, & 
bien pulverifé, l’on s’en fert. 
Pour le grisdelin, otfeille de 
Lyon, que vous ferez boüillir 
toute feule en eau, pourenavoir 
la teinture la plus épaiffe & plus 
colorée qu'il fe pourra,de laquels 
le on fe fert pour colorer le blane 
de plomb quiaura efté déja broyé 
& feiché , & le broyeravec cette 
teinture une feconde fois ;puis le 
feichant & rebroyant de nouveau 
avec cette mefmeteinture,le fei- 
cher ; & luy donner autant de 
charges que vous jugerez à pro- 
pos : Pour lecolorer, eftantainfi 
broyé & pulverifé, il le faut ie 
corporer avec les autres. 
Pour faire que les T'ailles douces fem 
 blent des Tableaux à huile: 
Il faut prendre voftre taille 
douce,& la coler par les bords de 
papier blanc fur un chaîfis, com 
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ie quand on fait des chaffis pour 


les feneftres; & avant que de Læ 
coler, il la faut humeer & l’af 
perger avecdel'eau, afinqu'elle 
fcbandeenfeichant furlechaffs: 
puisprenezde l'huile de tereben= 
tine, Où autre qui ne foit poing 
jaune, & en frottez la taille dou 
ceseftant bien feiche, appliquez 
vos couleurs broyéesà l'huile, & 
couchezà platfur vostailles dous 
ces par derriere, comme fi vous 
vouliez peindre fur une toile, 
hormis qu'il faut coucher lescous 
leurstoutà plat,fansles ombrer; 
parce que les traits de buriñ qui 
font lesombres, font leureffet: 
Cela eftant bienfec, il faut du c6- 
te du burin où la couleur n'eft 
point couchée, frotter de vernis 
bien clair & ficcatif, qui eft celui 
de Venife,oulevernis blanc, & 
verrez l'effet d’un veritable ta: 
bleau peintentoile, 
BB ij 
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Nora, Que la carnation dofe 
eftre couchée à peu prés, comme 
fi vous peigniez fur un autre tas 
bleau, à caufe de la fujettion du 
coloris, qu'il faut exprimer com 
me la couleur de chair. 
Pour laver des vieux tableaux, € leur 

donner beau lufre. 

Prenez une once de gravelce, 
& autant de foude blanche , que 
vous ferez boüillir dansune pin 
te d’eau reduiteà la moitié :que 
vous coulerez & prendrez certe 
lexive , de laquelle vous frotte- 
rez promptement le tableau avec 
uneéponge;il faut que la lexive 
foit un peu tiede, puis tout à 
l'heure laver le tableau avecde 
Veau ticde, & l’efluyer. 

Dour les vernir.. 

Prenez unconce de terebenti- 
ne de Venife tres-claire, avec 
une once & demie d'efprir dete- 
cbentine,& troisou quatre gouis 
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tes de vernis ficcätif, & mefler 
tout cela dansunefiole de verre, 
& faire diffoudreau bain Marie; 
& eftant froid en pafler par tout 
avecunpinceau. 

V’n autre. 

Prenez des blancs d'œufs & 
les batteztousenmoufleavecun 
bafton de figuier , puis du clairen 
frottez le tableau. 

Pour nettoyer tableaux de plaite 
peinture. 

Frottez les avec une éponge 
trempée en lexive de farment, 
ou bien meflécégales partsavec 
de l'urine. 

Pour faire des Images de Flandres. 

Prenez verder en poudre qua 
tre onces, que vous mettrez en 
un pot verni, avec deux pintes 
d'eau, & les meflezbienavecun 
baton, laïiffant infufertrois jours 
& crois nuits ,; le fecoüant de 
Kemps en temps ; puis le pañlex 
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parun linge quatre doublés ;& 
dans cette eau. faites fondrede 
la colle de poiflon fur petit feu’, 
prenant garde qu'elle ne foittrop 
épaiffc;puis la verfez fur les plans 
ches avecunbord de cire, 

Pour'en faire des jaunes, pre: 
nez du faffran, ayccun peu d'a= 
Jun de roche. 

Pour rouge, du Brefil infufé 
dans de l'eau. 

Pour les Images d’or ou d'ar- 
gent, vous mectrez dans voftre 
colle d'argent, ou oren coquilles 
& voftre colle eftant foncuc , 
faut jeter le fonds dans un linge 
avant que jetter le tout furdla 
planche. 

Lour tirer tel deffein que lon voudræ, 
fans le percer, ny poncer : ce qui 
s'appelle qualquer. 

I fautfrotter voftre Deffein; 
ou Taille douce par l'envers,avec 
dela fanguine, pierrenoire, ou 
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éraye, fi c’eftoit pour tirer fur le 
noir, & pañler par deffus tous les 
traits avec un poinçon ou bout 
du manche de pinceau;& la feüil- 
le de papier mife deffous fera def- 
fignée fort bien : Que fionne 
M veut pas frotter la Taille-douce, 
| il ne faut que frorterunefeüille 

de papier , & la mettre fous la 
bn - Taille-douce,& pañlerpardeflus 
Les trais fansrien gafter. 

b Pourfaire l'or bruni fur le velin, an fi 
beau qu’on le faifoit ancienne- 
ment, trouvé par de Zary. 

Prenez une once de bol fin, 
avec deux dragmes de fanguine 
fine, une dragme de pierre de mi- 
ne de plomb, & demi dragmede 
pierre noire , autant de blanc de 
plomb, le tout broyé , foit meflé 
enfemble avec du blanc d'œuf 
battu en moufle, &.repofe du 
jour au lendemain, & prendre ce 
quiençoule, dans quoi mettrez 
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tremper quatre ou cinq pepinis 
de coins d’un jour à l’autre; & ce: 
la eftant un peu épais, le laiffer, 
feicher : pour s’en fervir it le faut 
delayer avec de l'eau commune, 
& bien broyer toutenfemble : il 
fautyracler avec un coufteau un 
peu de favon : fi vous y mettez 
groscomme une noifette de bols 
mettez gros comme un pois dé 
favon. Il fautécrire avec une plus 
me, & laifler feicher l'écriture, 
puis pafler le pinceau par deflus 
avecde l'eau claire feulement, & 
yappliquer l'or en feüille, ou l'or 
en coquille, &quandil fera bien 
fec, le polir avec la dent: mais 
obferver qu'il doit eftre bien fee 
avant que l'y pañfer, plûroft at= 
tendre du jour au lendemain; 
Prenez un papier blanc qui foit 
bien Liffé, & mettez le cofté lié. 
par deflus l'or, puis polir deffus: 
lepapier l'or qui fera deffous 
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afin qu’il foit fort uni : puis Le. 
ver Le papier, & le liffex fans pas 
pier, & fera tres-beau, 

Pour faire des Crayons de pafel trer= 
excellens € asf fermes que La fan 
guine donné par Monfieur le Prince 
Robert, frere du Prince Palatin. 
Prenez terre blanche toute 

preparée pour faire les pipes à 

tabac, que vous broyerezfurle 

porphire ou écailleavec de Yeau 
commune , en forte qu'elle foit 
en pañte, & prenez les couleurs 
que vous voudrez chacune en fon 
particulier, & les broyez feiche.. 
ment fur La pierre,le plus fin qu’il 
fe pourra ; puis les pañfez par un 
taffetas ou toille tres-fine,8:mé- 
lez chacune defdires couleurs 
avec ladite pafte , felon que vous 


voudrez faire les crayons forts 
«de couleur,ou foibles,y mélätun 


peu de mielcommun, & de l’eau 
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Nota ; Que de chaque coulent 
il en faut faire de plus chargéede 
couleur les uns que les autres, 
afin qu’ils foienten nuance; puis 
prenez lefdites paftes chacune en 
particulier, & en faites de petits 
rouleaux gros comme le doigt, 
Ou comme le poulce, & les rou- 
lezentre deux petits aix bien unis 
pour les reduire à la groffcurque 
vous voudrez pour vous en fer- 
vir : cela fair vous les mettrez fei- 
cher furunäix bien net, ou fur du 
papier , fans feu, ny Soleil pen- 
dant deux jours : puis pour les 
achever de fcicher, il Les faut 
mettre au Soleil, ou devant le 
feu ; & lors qu'ils feront fècs, ils 
feront en leur perfe&tion-pout 
s’en fervir. Ce fecretefttres-beau ! 
&x tres-rare pour ce fujet. à 
Pour conferver l'argent fur bois on [9 
lafre, € l'empefcher de vougir. 
Nota , Qu'il neft point parléde 
éette colle, | 
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Lavez-les rous les mois avec 
de la colle de poiffon frite coms 
‘me ci-deflus,avecun pinceau. 
Pour dorer le plomb ou le fer blanc, 
toute autre chofe. pouruen q5'en ap= 
Pliaur La fuel: d'flai: par deffus. 
Prenez poix noire , huile dere- 
rebentine deux onces, rcfinetant 
foit peu ; faices fondre cat fur le 
“feu, &en faites un vernis, driquel 
vous paflerez fur l'ouvrage, 
L'our faire Email fur fer blanc,os 
bonquets exceUens. 
h Ilfautbiennettoyer le fer bläc, 
L_ & qu'il foir bienfec, & broyerles 
couleurs toutes en particulier, 
comme font les Peintres , & que : 
<e foit avec de l'eau nette, &les 
laiffer feicher : eftant feiches, il 
faut pour les appliquer les bien 
délayer avec du verni liquide: 
£ftant bien délayées chacune à 
| partsil les faut prendre avec un 
| pinceau pour les appliquer, & fai- 
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re telles figures que l'on veut ; & 
puisapresles laifleréventer, afin 
que les couleurs ne coulent pas, 
& apres les chauffer doucement 
fur un rechaud, 
Pour faire smollir les es, € Pyvoire. 
> Hfaut prendre de l'alun de gla- 
ce & le fondre fur le feuencau, 
puis y mettreunc partie d'eau ro= 
fe, & de la cendre paflée bien me- 
nuë, & y laiffer tremper les os.,ou 
lyvoire l’efpace de vingt-quatre 
heures, & ils s'amolliront : & en 
les faifant boüillir dans de l’eau 
claire;ils reviendront en leur pre= 
mier cftat. 
Pour delfigner fans encre ny crayon. 
H faut frotter le papier de cris 
poli. 
Pour empefcher que le Fayance ne 
fe cale far le fea. 
‘TI le fautfaire boüillir dans dé 
j'eau claire. *: 
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& imitations de Marbres, 
& lalpes, & pour reparer 
le Marbre gafté. 


CHAPITRE XV. 


Pour faire Marbre on Zafpe 
tres-beau. 


Renez chaux vive, que vous 

d'étremperez avec blancs 
d'œufs, & huile de lin ; & de cela 
faites plufieurs boules,dans l’une 
vous mettrez dela laque pour la 
faire rouge, & que la laque foit 
bien pulverilée : à l'autre del'in- 
de pour faire bleu : à l’autre du 
vert-de-gris pour vert, & lesaus 
tres d’autres couleurs, & en re- 
férvez une ou deux blanches ; 
ayant applati l'une de ces boules 
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commeune galettede pafte,vou# " 
ferez Le femblable à routes les 
autres, & les ayant couchées l'u- 
ne fur l'autre, &les blanchesau 
milieu ;, avec un grand coufteau, 
vous couperez des grandestren- 
ches tout du long deces plaques, 
& apres avoir tout coupé vous 
meflereztoutesces trenches dans 
un mortier pour les broyer, & 
ainfi meflez vous aurez un beau 
jafpe, lequel vous prendrez , & 
avec une truclle à Maffon l’éren= 
drez fur la colomneou table que 
vous voudrez faire, ouavec les 
mains,& lespolirezavec la truel- 
le tant que vous verrez qu'elle 
demeure : le tout eftant poli, ff 
davanture vous n’y avez pas mis 
d'huile, mais feulement du blane 
d'œuf, vousenferez boüillir, & 
tout boüillant vous en jetterez 
fur la matiere, la faifant couler 
& gliffer par tout tandis qu'ellé 
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feichera; cette huile s’imbibera 
dedans, &elle donnera an beaw 
luftre à voftre jafpe :que fidés Le 
commencement vous avez mis 
de l'huile de lin pour détremper 
la chaux vive, il n’eft plusbefoin 
d'y enremettre : cour cela éftant 
fait, vous mettrezfeicher voftre 
piece à l'ombre, 

De ce jafpe vous pouvez'ens 
corc faire des chapelets, donrles 
grains eftans faits dansun mou: 
le, vous les jerterez dans unpot 
plein d’huile de lin, où ils feiche= 
xont &c fe verniront, 

Pour jafper noir, 

Prenez de l’eaudechaux vive, 
& de l’eau forte ; avec du broude 
noix vertes ; faites détremper & 
méler leroutenfemble : puis pre- 
mant ce noir qui ef tres-beau ;le 
couchez avec une broffe fur ce 
quevous voulez jafper, foit co- 
lemne, table,ouautrechofe : ce: 
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la fait, mettez voftrecolomneowÿ" 
table ainfi noire dans du famier, | 
l'efpace de huit jours, &la retirez 
au bout du temps. & voftre piece 
fera toute marbrée. 
Autrement. 

Faitesune groffe boule de vo: 
tre noir, & la mettez autant de 
temps dans le fumier, & d’icelle 
en frottez voftre colomne en#la 
maniere quedcflus , &tant d'une 
façon que d'autre ,voftre colom. 
neoutable eftant ainfi marbrée, 
i la faut frotter de verni pour lui 
donner luftre, 

Ze verni pour donner luffre an[dirs 
marbres jafpex , ef écrit au long au 
Chapitre des vernis, article $. 
Nota, Qu'il n'y a rien. 

Pour contrefaire le Marbre. 

Prenez du plaftre blanc bien 
pillé & pulverife, & pañlé parle 
tamis, & faites de la colle de pars 
chemin, & lorsqu'elle fera fon: 
duës 
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dué, meflez voftre plâtre dedans 
jufqu’à cequ'il fe puiffe faire uné 
pafte , dans laquelle vous mcfle. 
rez les couleurs qu’il vous plaira, 
& eftendrez ladite paîte fur une 
table de boisavec une truelle, & 
la polirez le mieux qu'il vous fera 
poñfible, & la laiffez feicher quin- 
ze jours, puis la poliffez : quand 
elle fera bien feiche ; avec une 
pierre ponce un peu forte a 
commencement , puis un pe 
douce, y jettant deflus du fintri- 
poli, en fuite paffez une pierre 
dont on éguife les coufteaux & 
rafoirs : & pour la fin une peau 
de bœuf pour la rendreluifante, 
& apres tout fera fait. 
Pour blanchir Albatre, & Marbre 

blanc. 

Mettez de la pierre ponce en 
poudre fort fubrile, & l’infafez 
dans du verjus l’efpace de douze 
beures ou, environ : apres ayez 
Ce 
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une éponge & la trempez dan$ 
Jes fufdites matieres , & en frot- 
tez l’albatre, ou marbre blanc: 
puis prenez de l’eau claire avec 
un linge, lavez l'albatre ou mar- 
bre, &enfinl’effayez avec unlin- 
ge blanc & net. 
Pour blanchir on plufofreblanchir lesé 
murailles de plaftre 

Il faut fuppofer toüjours'qte 
2 muraille foit bien dreflée, & 
qu'elle ait efté enduite avec du 
plaftre bien fin & bienuniment: 
apres quoi on la blanchira avec 
Hiéède chaux fort clair , tel qu'il 
fera ci-apres defigné & meflé :il 
faudroit avoir moüillé la murail- 
le avec de l’eau abondamment 
car vout le fecret confifte quele 
blanc ne feiche point avec preci- 
prration, mais tout lentement:ce 
qui donne lieu à la chaux de faire 
fa prife, feichant à loifir :ainfi les 
murailles ne blanchiffent ny les 
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Mains, ny les habits:& s’il yavoit 
quelque chofe de falle à la mu- 
raille , il Je faudroit racler, de 
mefme fur la pierre de taille, & y 
pañler le riflart deux ou trois fois 
également : il faut dansune heu- 
re ou deux y pafler la paulme de 
la main,& il prendra le poliment 
comme lemarbre. 

Le lait de chaux le meilleur 
eft fait apres que la chaux a efté 
efteinte de longue main, dansla- 
quelle ayant mis fuffifantequan- 
titéd’eau,on l'agite &remué tant 
qu'ilfe faituneécume par deflus, 
laquelle il faut retirer propre- 
ment , & [a garder pour voftre 
ufage. Le dernier enduit*doit 
eftre fait avec du laiét de chaux 
viveafinquele blanc enfoit plus 
poli. 

D'autre facon. 

11 faut que l'enduit foit fait à 

chaux & fable, bien dreffé avec la 
Ge ÿj 
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regle & le plomb, & quelebous 
clier ait pañlé par deflus : puis 
blanchir deux ou trois fois de 
Jaiét de chauxtout de fuite; que 
le premier blancfoit fort clair; 
le fecond un peu plus épais, & le 
troisfiéme encore davantage , y 
ajoûtant plus ou moins d'eau à 
difcretion. Cette maniere deg 
blanchir fe peut dire blanchirà 
froid, la meilleure [a plus belle 
& la plus prompte de toutes. 
Pour frotter © doxner couleur aux 

planchers de plaftre. 

Ifaur bien ratiffer le planchers 
puis mettrede l'urine, avec fuyé 
de cheminée, où de four quicft 
meilleure, & la bien mefler & dés 
Jayér;la laiffant infufer pendant 
deux jours ipuis avec des brotfes 
où torchons en frotter les plans 
chers, & leslaiffer feicher avant 
que de marcher.deflus ; & eftant 
fecs les frotier avec des décros 
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toires, comme des planchers de 
bois. 


CHAPITRE XVI. 


Pour teindre Martres blanches à long 
poil commun, tres-beam noir, ivre 
vocable conne les Zibelines. 


L faut faire cuire deux livres 

de noix de gale nouvelletà few 
lent, avec deux onces de moë- 
ie de bœuf dans un pot deterre 
fcelé & bouché,remuant fouvent 
le por,de peut que la noix de gale 
nebrûle,la laiffant cuire jufqu’à 
cequefe potne faffe aucun bruit 
quand on le remuë;laquellevous 
pilerez & pañlerez par un tamis, 
puisenprendrez demiliv.pefant, 
avec 3.onces de couperofe verte, 
3-onces d'alan de Rome, 2.on- 
ces de litarge,une once de vertde 
gris,une once de fumach,une on 
ge defelarmoniac, le tout broyé 

Ccii 


x 


ge  :-Raudl 


feparément , puis meflé enfem 


ble, faites le boüillir,&le gardez | 


pour teindre, 

Nottez qu'avant que d’appli 
quer la teinture , il faut laver 
deux ou trois fois la peau eneau 
dechaux bien claire & nette : & 
quand vous appliquerez la tein- 
ture, que ce foit avec un pinceau 
à contrepoil , & à droit poilestl 
en eft befoin, 


La Marre eftant feiche ne dif: | 


fere des Zibelines, 

Toutes les poudres eftant af. 
femblées feront mifes au feu fans 
autre liqueur, elles fe fondront 
& boüilliront:le vert de gris peut 
eftre obmis, quoi qu'il ne gafte 
rien. 

Pour faire l'Incarnadin d'Efpagnes 
FI faut prendre du faffran bâ- 
tard, le bien laver , l'efluyer, & 
le broyer : en le broyant y met= 
te fur une livre unquateron dés , 
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graveléeoufoude,& bien broyer 
le toutenfemble : puis mettrele 
total dans une double chauffe de 
groffe toile, & faire tieidir demi 
feptier de jus decitron, &le jet- 
terfur ledit faffran , & mettre l’e- 
toffc que vous voudrez teindre 
au deflous, &elle fera teinte. 

I faut auparavant faire boüil- 
hr l’etoffe dans de-l'esu d'alans 
puis la laver & l'effuyer,& la met- 
tredans la teinture. 

Pour faire papier rouge excelent. 

Prenez faffran baftard demie 
livre quevous laverez dans un 
fac à la rivierejufqu’àce qu'ilne 
rende quafi aucune teintute, & 
mettez le marcdansun baffin,le 
faupoudrant avec de la cendre 
d’alican appellée foude une‘on- 
ce,& lemettez dans un petirfeaw 
d’eautiedeen remuanttofjours 3 
ë& apres l'avoir pañlé, ajoûrez-y 
un peu de:jus de citron, qui lui 
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donne Îa couleur rouge ; il faut 
que ce foit du papier de cotton, & 
letremper dans le baffin, 
Por marbrer € jafper le papier. 
Broyez:vos couleurs comme 
lèque,mafficor, inde, ocre jaune; 
#mine de plomb; ocre rouge, & 
autres,avec du fiel de bœuf :puis 
ayez un baflin de terre que vous 


remplirez d’eautiede, & d'unbä=. 


ton vous la moufferez en rond 
tant qu'elle s’agifte entournänt; 
en mefme temps ayez VOS cou= 
leurs preftes, & en prenant de 
chacunés avec un gros pinccad 


vous viendrez à toucher le milieu 4 


de l’eau; alors vousverreztoutes 
les couleurs s'épartir : puisprome 
ptement prendre d'unautre pin= 
ceau,ou de l'empanon d’une plus 
me uneautrecouleur; dont vous 
toucherez l’eau au mefme lieu 
que la premiere couleur, &ins 
continent y placer toutes les cou: 
leurs 
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eurs pendant que l’eau eftagirée 
& qu’elle tourne : puis eftantar- 
reftée vouslaverreztoute bigar- 
rée de couleurs, alors vousafloi- 
rez voftre papier fur l’eau, & fans 
le laver vous prendrez voftre 
feuille par un descoftez & la tire. 
rez à vous, la faifanttraïner {ur 
l'eau jufqu’à ce que la feüille foit 
au bord du baffin deterres puis 
la lever & la fairefeicher, &la 
brunir en fuite. Il convientque 
Je papier foit bon, & que l’eau 
foit gommée de gomme adrad 
gant. 


CHAPITRE XVII, 
Pour faire retourner la tapifferieen fa 
premiere beauté, quand les cou. 
lenrs font ternies Gr gaffces. 
7°: fecoïierez & nettoye= 

rez bien la tapiflerie, puis 
vous prendrez une broffe de poil 


fort rude pour faire en aller La 
Dé 


314 Recueil 
craye que vous aurez mife tout 
par tout, apres y avoir demeuré 
{ept ou huitheures: l'ayant oftée 
remettez-y-ende nouvelle, & l'y 
ayantlaiflée commeauparavant, 
vous Ja retirerez de mefmeavec 
lefdites broffes : & apres cela 
vous fecoüerez ladite tapifflerie&c 
la battrez bienavecune baguets 
te pour faireen aller la poufliere, 
& en fuite la nettoyerez bien pro: 
prement avec les vergettes, & 
elle retournera en fa premiere 
beauté. 
Pour recolorer les tapis de Turquie. 
Ifautbien battre le tapisavec 
un bafton qu'il nefoit poudreux: 
&s'il ya destaches d'ancre;illes 
faut frotter de jus de citron, & 
les laiffer bienimbiber ; puisles 
bien laver avec de l'eau fraîche, 
& à l'inftant donner des chique- 
naudes à l'envers du tapis jufqu'à 
xceque l'eau en foi route fortis# 


raser 
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quand il fera bienfec, prenezla 
mie d’un pain blanc tout chaud 
& en frottez tout letapis:& aprés 
vous choifirez une belle nuit ow 
deux, & mettrez voftre tapis au 
fereintoute la nuit. 
Pour remettre le paflement d'or on d'ar- 
gent en [a premiere beauté. 
Prenez fiel de bœuf, & un fel 
de brochet, meflez avec eau net- 
| «e, & enfrottez voitre or ouiar- 
gent, & vous verrez changer de 
| 


couleur. 


HILSESESSESSSE: 


POVR FAIRE EVIR 
les Puces,» Punaifes 8 
autres infeétes. 


——_——_____—_—— 


CHAPITRE XVIIL 
Pour faire mourir les punaifes. 
| Renez jus d’aluine, &huiïle 
- d'olive vicilleà fufifance de 
Dd ji 


“prés, & les concaffez, puis mettez 
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chacun, quevous ferez cuireenz 
femble jufqu'à ce que le jus foit 
tout confumé : puis coulez l’hut- 
le, & faites fondre dedans du 
fouffrevif, &decette huile frot- 
cez leslits & les fentes. 
Autrement. 

Prenez fiel de bœuf, &huile 
de chenevis , & mefler tout en- 
femble,& en frottez les jointures 
& bois dudit, & au lieu où vous 
aurez frotté il n'y viendra jamais 
punaife. Plus. 

Frotter le bois avec jus de 
vieux concombre, qu’on laifle 
pour avoir la graine, 

D'autre forte. 

Détrempez fort vinaigre, & fiel 
de bœuf enfemble, & en lavez 
vos chlits, & mettez dela grand 
confoude fous le chevet du lit, 
Eprouvé. Plus. 

Prenez noix, ou gales de ci- 


D LE ES en —. 
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infufer dans de l’huile qui furna- 
ge de deux doigts, & laiflez au 
Soleil & au ferein par deux fois 
vingt-quatre heures, & ayant 
coulé l'huile en exprimant bien 
lefdites gales, en frottez bien 
vos chalits. 

Pour faire mourir les puces. 
Sur une livre de couperofe 
blanche, un feau d'eaus&lacou- 
perofe eftant fonduë, afpergez de 
cette eau la chambre. Affeure. 
Aatrement. 

Afpergez la chambreavec de- 
coction de rhuë meflée avec l'uri- 
ne d’une jument. Cela eft éprou- 
vé. 

Pour le mefme, quitfencorebonponr 
des punaifes, € les calendes des 
bleds, @ vers des coffres. 
Faites feicher ellebore noir, 
& le mettez en voftre chambre 
comme jonchée, ou dans lelit, 
ou parmi le bled, ou habits, & 

Dd ii; 
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jamais tout ce que deflus n’eñc 


dommagera. Eprouvé. 
Pour la tigne des habirs. 
L'herbe nommééBotris, fei> 
chéc & mife parmi les habits, les 
conferve deteigne& vers. 
Pour le mefme. 
 Chandelles de fuifde mouton 
envelopées de papier, lesracines 
d'iris où d'abfinthe y font auf 
bonnes, 
Pour les punaifes. 

Faites boüillir de la coloquin= 
te,avec de la rhuë, &del'eau en 
Favezles châlits, & il n'y viendra 
aucune punaife. 

Pour faire mourir les mourhes. 

Mettez du tabac en feüille 
dans un pot, & lefaites infufer 
en eau par vingt-quatreheures, 
apres y ajoûtez du miel & le fai- 
tes boüilliruneheure, &en fuite 
mettez de la farine defromenten 
forme de fucre ; cela attire les 


| 
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mouches, & toutes celles quien 
boivent meurent afleurément, 

Autrement, 

Preneztelle quantité que vous 
voudrez de feuilles de citrouille, 
ou de courge, & les pilez pour 
en exprimer lejus, duqueflela- 
vez les murailles,owautrechofe 
que vous defirerez de preferver 
des mouches, & elles n’yvien- 
dront pas bien affeuré : on peut 
frotter les cuifles & le ventre des 
chevaux pour le mefme. 

Pour chaf{er les fouris de la maifon. 

Prenez de la verveine & la dé- 
trempez d'eau, l'y laiffant infufer 
vingt-quatre heures ; puisenjet- 
tez par la maifon, & les fouris 
s'entetireront. 

Pour fe preferver des Serpens. 

1] faut porter fur foi de la feuille 
defrefne, & en mettre desbran- 
ches dans l'écurie, & autres lieux 
quel'onenveut preferver. 

Dd ii; 
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DE LA MENAGERIE. 


CHAPITRE XIX. 
Pour faire du pain beaucoup plus [ub- 


Raniiel que l'ordinaire. 

Oulant faire du pain, pre= 
ñez le fon que l’on a blutés 

&le mettez dans une chaudiere 

d'eau, & le faites boüillir : puisle 

pañlez, & paiftriflez voftre pain 

de cette eau blanchie ; & il fera 
beaucoup plus fubftantiel, & 
vous aurez un quart plusdepain 4 
qu'à la façon ordinaire. 

Aluire pain, qui outre qu'ileff plus ex= 
cellent, [e garde plus d'un mois | 
que l'ordinaire, | 
Prenez des citroüilles, & les 
faites cuire en eau à perfe&ion, 
tant que l'eau foit pafteufe : &de 
œerre eau de citroüille cuitepais 
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triffez voftre farine , & en faites 
pain quij fera tres-excellent, & 
auffi augmentera d’un quart, & 
fe gardera plus d’un mois que le 
paincommun, Eprouvé. 

Pain, dont un morceau peut [ubffan: 
ter huit jours un homme , [ans 
manger autre chofe. 

Prenez quantité de limaçons, 
& leur faites vuider leurmoufle,, 
puis les faites feicher, & les re- 
duifez en poudre deliée, de la- 
quelle vous ferez un pain,duquel 
un homme, avec un morceau, 
peut eftre huit jours fans manger, 

Pour graifler un monvement de bois: 

Il le faut frotter-de favon,, & 
cela fuffir. 

Pour empcfcher de faire du beurre. 

Mettez du fucre pulverifé dans 
Fa crème dont on fait Le beurre. 

Pour avoir quantité de crème de lait. 

Prenez un limaçon rouge, &le 

pendez à un filerau milieu de la 


DATE 


LS 


LE 
HS. 
Rd 
WA 
| 
F 


322 Recueil 
pañte où ferale lait, &toutcequi 
fera au deflus du limaçon fe con 
vertira en crème, 

Pour nourrir volailles, 

Il faut avoir du marc du vin 
qui refte dans la cuve, apres en 
avoir coulé le vin, & le bienmé- 
ler avec du fon, puis faire ur 
creuxenterre, dans lequelvous 
mettrez par lits & couchesiledie 
marc & fon : puis par deflus, un 
lit de terre grafle, en apres um 
de marc meflé avec le fon, & 
ainfi continuer jufqu’à la dernie= 
xecouche. 

Pour engraifler en quinze jours toute 
Jerte de volailles, foit ponles, 0YES 
canards, ou autres , depuis La Toufa 
Jaint, jufqu'an Carefme. 

Prenez orties feüilles & graï« 
nes cueillies & feichées en for 
temps que vous mettrez en pou- 
dre & pañlerez par un tamis: & 


quand vous voudrez vous en fers 
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vir vousles paîtrirez avec dufon 
ou farine de froment de chacun, 
les délayant avec laveures de 
vaiffelle à faute dequoiaveceau 
chaude, & en donnerez à la vo- 
laille une fois Le jour, & verrez 
merveilles. 

Pour engraiffer la volaille comme il [e 
pratique au Mans 

Iles faut premierementmettre 
dans une muë, & leur donnerà 
manger trois fois par jour d’une 
pâte compofée de deux partiesde 
farine d'orge, & d'une partie de 
bled noir , ou millet d’outre mer 
moulusenfemble,& la farine faf= 
fée, & le gros fonofté, delaquel- 
lé ferez des morceaux un peu 
plus long que ronds, de grandeur 
couvenable, dont vous donnerez 
fept ou huit parfois, & dans quin- 
ze jours au plus ils feront char- 
gez dehaute graiffe, 
Pour engraiffer les-Cogs € Poules 
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d'Inde, comme il fe pratique à 
Zaval, 


Il les faut mettre dans des 
muës comme il a efté dit de l’au- 
tre volaille ; puis les nourriravec 
de l'herbe d’ortie, mélée avee 
fon, & œufs durs; fçavoir deux 
œufs chaque fois : trois fois le 
jour ,silleur faut faire desmanies 
res de pillules groffes commede 
petites noix. 

Pour empefcher les chalançons. 

Il faut mettre le marc du vin 
aux quatre coins des greniers, & 
delagrange. 

Pour blanchir les toiles comme on Pré 
tique en Flandres, 
F Il faut premierementlaverld 
toile comme elle fort du Tiffe- 
and , dans de l’eau chaude, afin 
d'ofter la pafte qui y refte; puis 
Ja mettre à la lexive, qui doit 
eftre compofée de cendres bien 
fortes, avec des racines d'hieble!: 


WF = he: 
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la lexive eftant faire, & [a toile 
bien favée en eau claire, & favo- 
née avec du favonnoir, vous lé: 
tendrez à l'air, auferain, &àla 
rofée fur l'herbe, &l’arrouferez 
au Soleil, la laiffant de la forte 
feptou huitjours,& elle fera tres- 
blanche : Que fi elle ne vousle 
paroifloit aflez, remettez-la à la 
léxive , & elle le ferawensperfez 
tion. 
Autre façon qui [e pratique à Laval 

en Bretagne. 

La toille fortant de chez le 
Tiflerand , doit eftre mife trem- 
per dans de l’eau chaude; puisla 
tres-bienlaver, afin d’ofter la pa- 
te qui y tient ; & la faire feicher, 
& relaver dans de l’eautiede; en 
fuite la plonger dans de la fiente 
de vache délayée avec eau chau: 
de, & l'y laifler pendant vingt- 
quatre heures ;apres la laver de. 
rechef avec del'eauchaude, &la 
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mettre cinq ou fix jours à la ro4 
fée, & l'arrofer au Soleil, puis 
mettre à la lexive; & danshuitow 
dix jours elle fera tres-blanche. 


EÉAESERSTELES 


DV IARDINAGE, 
Fleurs, & Fruits. 
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CHAPITRE XX. 


Pour faire croifire des herbes 
prompiement. 


Endres de mouffe d'arbre,ës 

du fumier bienterroté, que 
vousarrouferez de jus de fumier 
per plufieurs fois, & les feichez 
tout autant de fois au Soleil, tant 
quil foit forti de cette affufion 
uncterre graffe ficable, laquelle 
vous garderez en quelque vaif. 
feau de terre de Beauvais : carles 
autres de terre commues mäne 
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gent la graifle, & vous en fervez 
en Hyver &en Eftc. 

Sic'eften Hyver;mettez la ter- 
re dansuneterrine, & la remuez 
& travaillez toüjours.l’arroufant 
peu à peu avec jus de fumier,tant 
qu'elle foit de forte. humectée, 
qu'elle reffemble à laterrequ'on 
veutfemer:ainfipreparée, met- 
tez là furunrechaut., 8&luidon= 
nez chaleur égale à celle de Juil- 
let : & eftant rechauffée en ce de- 
gré, femez la graine , fçavoir 
pourpier & laictuës, l'ayant au 
paravant humectée par une nuit 
al'autreenchaleur, avec jus de 
fumier bien pourri: eftant femée 
comme l'on feme ces deux grai- 
nes fur La pleine terre;sarroufez-la 
felon que vous verrez la terre fe 
ficher, aveceau de pluyc tiede: 
en moins de deux heures ces fe- 
mences auront produit chacune 
felon fon efpece dequoi faire une 
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falade bonne à manger : & pat 
femblable induftrie on pourra 
faire grainer les plantes, & porter 
fruit & leur fleur fans l’aide du 
Soleil, mefme hors de faifon. 

Pour conféruer les greffes. 

Il les faut mettre dans des 
tuyaux de fer blanc, &lesenfc- 
velir dans du miel, elles fe cons 
férveront quatre mois, 

Lour faire fortir les T'anpes d'un 

Jatdin. 

Faites un fagot de chanvre ver- 
te, & le mettez dans unefoffede 
deux ou trois pieds de profon- 
deur, quevouscouvrirez de ter= 
re, &en fe pulverifantil donnera 
une telle puanteur qu'elle fera 
mourir, ou chaffera les taupes 
qui y feront. 

Pour faire fuir les Tanpes d'un 

Jardin. 

Il y faut répandre de‘lafiente 

de pourceau. 


| 
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Pour faire tomber les Che- 
nilles. 

Remplifflezun pot neufde char- 
bons ardens ,& y mettez de l'en- 
cens;avec gomme noire, & pre- 
fentez le pot aux branches où il 
ÿ aura des chenilles : ladite fu- 
mée les fera toutes tomber & 
mourir. 

Pour faire mourir les Feurmis. 

I! faut lafcher Le ventre, droit 
fur la taupiere, Eprouvé. 

Pour prendre des Taupes. 

Mettez dans feurstrous de l'oi- 
gnon, porée,ou huile, & elles for- 
tiront incontinent. 

Pour des Rofes en toutes faifons. 

Il fautautemps d'hyvér décou- 
vrir le pied du rofer, c’eft à dire 
lesracines, & y mettre dela fien- 
te de cheval bien menuë, &mcé- 
lez avec ledit fient.de la poudre 
de fouffre, puis recouvrir Le tout 
de terre. 

Re 
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Pour faire T'ulipes, €? antres oignons 
de telle couleur que l'on voudra. 
Faites tremper les oignons des 

tulipes, dans l'ancre noire pour 

les noire, vert de gris pour les 

vertes, & afur pour eftre vraivio- 

ter, & elles feront de telle cou= 

Jeur que la peinture dans laquel- 

Ye elles auront trempé. 

Pour avoir Oeillets doubles de quelque 

graine que ce foi. 

Prenez des féves creufes,dans 
lefquelles mettez graines d'œil: 
Fcts fimples , & bouchez avec de 
Racire, & les femez ; & les œillets 
en provenans feront doubles & 
de grandeur extraordinaire :ce 
quicft affeuré, 

Pour faire que les Oeillets doubles viens 
nent de grandeur extravr- 
dinaire. 

I! faut faire une couche de fu- 
mier, puis une de farine de féves 
planter l'œillet, & continuer de 
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ftratifier de la forte, & vetrez 
merveilles. 

Pour faire Le raifin de tele couleur que 

l'on vondra. 

_  Faitesuntrouälatigequipe- 
nettre jufqu'à la moelle, &rem- 
pliflez le de telle couleur que 
vous voudrez, & le raifin viendra 
de mefme. 

Pour faire venir des pefches écrites. 
Prenez le noyau de quelque 
belle péche, & l’enterrez l'efpace 
de fept ou huit jours, tant qu'il 
foit à demi ouvert ; puistirezle 
noyau adroitement de fa coque 
fans legafter , & avec du vermil- 
Jon écrivez deflus ce qu’il vous 
plaira, & apres que l'écriture fera 
feiche, le remettez dans fa co- 
que, &leliezavecunfilbiende= 
lié;& l'arbre rapportera pareil 
fruit, 
Pour ftavoir quelle groffeur d'eau à 
une fontaine. 
Ë € ij 
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Mettez à la cheute un. feau 
percé de plufeurs groffeurs les 
uns fur lesautres, comme de li- 
gnes, poulces, & autres: fil'eau 
qui tombe dans le feau monte 
plus haut quele trou plus bas;il y 
a-plus d'eau, & faut étoupcr le 
trou bas, & aller jufqu'au hauts 
& felon Ja grandeur des trous 
l'on trouvera lagroffeur de l'eau, 


RE CU D CL 0 
DE LA MALADIE 


des Animaux. 


CHAPLTRE XXI. 

Pour la morve des Chevaux. 

 \Aites premicrement un fe= 

L_ confurla queué, &au garot; 
puis prenez un demi pot de l’eau 
de morelle diftillée, quevousfe- 
rez boire au cheval , le faifant 
courir enapres.deux céns pas, al- 


ler ou revenir ; à toute bride,le « 
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faïffant vingt-quatre heures fans : 
bouger de l'écurie, & fixheures 
fans manger; puis le purgez avec 
coloquinte , fené , & agaric, de 
chacun deux onces, que vousfe- 
rezinfufer une nuit dansune pine 
te de vinblanc; puis le parfame- 
16 de turbit,ellebore,&luidon. 
nerez 1e plumaceau une fois le 
jour, avec huile delauriers apres 
vous prendrez huile rofat ; & 
beurre frais que vous ferez fon- 
dre tout enfemble, & lui en met- 
trez dans les oreillestant chaud 
qu'il le pourra fouffrir, &les bou- 
cherez avec ducotton, &conti- 
nuerez jufqu'à guerifon,quiarri- 
veenvironau bout d’un mois. 

Pour les os de graiffe. 
Prenez feüilles defiguier que 
vous ferez feicher à l'ombre, & 
mettre en poudre, de laquelle 
mettrez fur la partie à difcretion, 
l'ayantauparavant fcoriée & rafe 
le poil. Ec üj 
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Pour la galle des Chevaux. 

Prenez deux livres de beurre 
frais, un fol d'argent vif, & gros 
comme une livre de beurre des 
os de feiche;mélez tout enfemble 
dans un pot, puis frottez les che- 
vaux dudit onguent deux jours 
dintervale d'une foisà autre. » 

Pour le mefine. 

Il leur faut faire avaler dela 
decoétion de fcabieufe, ou une 
chopine de vin blanc, dans la- 
quelle vous aurez difloutuneon- 
ce de cinabre,&un peu de croute 
depainrôtie, une once de fouffre 
fixe avecladite deco@ion, & leur 
faire boire par quatre divers 
jours. 

Pour Chevaux malades, Beœufs € 
Vaches. 

Quand vous verrez un cheval 
trifte & malade, ne mangeant 
comme à l'accouftumé ; prenez 
uneracine d'ellebore, & couvrez 
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la peau de la tefte au long du poi- 
trail ou defcente du col, au long 
delaine du pied droit, ou du gau- 
che,& y ferez deux trenches pour 
pouvoir larder ladite racine que 
vous pañlerez entre la peau def- 
dites deux fentes comme l’on fe- 
roit un lardon dansune volaille; 
& l'y laiffantun peu detemps, & 
Lon verra que le mal s'arafféra à 
ladite parrie lardée , & s’y fera 
une grofle apoftume , laquelle 
eftant faite, il faut percer entrois 
ouquatre endroits, & la matiere 
fortira :il faut faire une emplä. 
tre de bol armeni, fainde porc, 
& nicotiane, ou autre bonne em 
plâtre, & appliquer par deffus, & 
il fera plûtoft gueri. 
Pour querir les Chevaux des avives. 
Prenez de la ciguë que vous 
pilerez, & mettrez du gros fel 
parmipuisen exprimez le jusque 
vous ferez difliller dans l'oreille 


7m 


4 
q 
{i 


Te 


336 Recueil 

du cheval ,& du marcpar deffus; 
& le faites promener quelque 
temps. 

Pour faire venir la corne à un cheval. 

Prenez vieil-oing, fuif de 
bouc , ou de mouton, huille d'o- 
live de chacununeonce ; de la fe- 
conde €corce de fureau , ouhie= 
ble, avec de la cire neuve , dont 
vous compoferezunonguent. 

Pour Chevaux encloüex. 

Prenez de l’onguent de Ville- 
maigne , & en mettez dans l'en» 
cloüeure. 

Pour le mefme. 

Prenez le jus de la feüille de 
fureau puis le marc par deffus, & 
faireferser. 

Pour le mefine, recepte de feu A4rle 
Marefthal de Biron. j 

Prenez refinao, picis na valis , 
cerænovæ,ungent baziliconisde 
chacun deux onces, feuj hircini 
trois onces, tereb, venict. olei 

optimi 
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optimi de chacun quatre onces, 
omnibus liquefactis & permixtis 
adde faccharum pulveratum, ut 
fiat emplaftrum. 

I faat tirer le clou, ou l’efcot; 
& faire une tente de longueur, 
puis avoir un fer chaud pour le 
faire fondre & desouterdedans. 
&: mettre de la bourre par deflus, 
où de ia poixenla retraite,quieit 
un clou recourbé’par le milieu 
qui preffe le pied, & quieftplus 
dangereufe que Îa fimple en- 
cloüeure;car l'apofteme y vient 
à fouftiller quelque fois entrela 
corne & le poil, on la découvre 
quand on vient à frapper.{ur les 
deux pieds ; celui duquel.il fe 
feint, c'eft celui qui fait le mal. 

Pour le fecond , il fautverfer 
de l'onguent pardeffus & engraif 
fer l'éntour deux fois le jour fi 
vous ne pouvez avoir l'efcotil le 
fait tomber en deux jours. 
à F£ 
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Il ne faut point s'arrefter au 
chemin pour l’'encloieure ou fai. - 
re deferrer le cheval, 

Cette recepre eft venuë de 
Monfieur le Marefchal de Biron, 
qui la tenoit bien fecrete, & don- 
noit de l'onguent à fes amis, 
Autre pour l'encloñcure, de M onfieur 

de Turenne, 

Prenez poix de Bourgogne, 
gomme elemi, & galbanum de 
chacun deux onces; fondez tout 
enfemble avechuile rofat:il n’en 
faut apppliquer que deux foisau 
picd du cheval. 

L'afuge. 

Il faut méler avec ledit em 
plaftre un peu de fuif, & quand 
on découvre l’encloüeure, laps 
pliquer tout boüillant, & mettre 
par deffus un peu d'écoupes ;cela 
guerit en un jour. 

Llas pour la piqueures Recepte de feu 
Jonfieur le Duc de F'ucimart. 
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Prenez de l'ortie blanche & la 
pillez, ajoûtant fel, & poivretant 
foic peu ; exprimezlejus,& le fai. 
tes degouter dans le trou, puisle 
marc par deffus, & boucher avec 
dufuif,oudela cire, &fairefer- 
rer. 

Pour le mefme. 

Prenez cire jaune. tercben- 
thine de Venife uneonce-&de- 
mie, gomme elemi une livre, re= 
fine, ftorax liquide, benjoin qua- 
treonces , beroine & plantain 
huit poignées, fommité d’hyperi- 
cum quatre poignées, de l'huile 
d'hipericum la quantité qu’il en 
faut ; de tout foit fait onguent, 
duquel defirant vousfervirsvous 
ferez fondre un peu dans une 
cuilliere d’argent,& ferez degou. 
ter dans le trou, & ferrer en mef- 
me temps, Cette recepte m'a 
cfté donnée pour bien experis 
mentée, 

F£ à 
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Pour le farcin des Chevaux: 

Prenez graine de fréne qua? 
tre onces, pommes d’eglantiere 
une once & demie , cumin une 
once , chenevis une once & de- 
mie ; de toutes ces chofes il faut 
faireune poudre comme s'enfuit. 

Premierement il faut feicher 
laditesgrainc de fréne , apres lui 
avoir ofté une petite pellicule qui 
eft deflus, la mettant pour cét ef- 
fet fur une bricque dans le four 
mediocrement chaud ; on enfera: 
de mefme du cumin, & des pom- 
mes d'eglantier, prenant garde 
toutefoisque les uns & les autres 
ne boüillent;le tout eftant ainfi 
feiché, ille faut piller ou conjoin- 
tement ou feparement, 

L'afzge. 

Il faut faire feigner le cheval 
fematin, &à midicommencerà 
lui donner de [a poudre ; trois 
Jours apres il le faut faire feigner 
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detechef , & au huitiéme jour 
reiterer encore la feignée: Sile 
mal eft grand on donnera trois 
fois le jour de ladite poudre, au 
matin, à midi, &au foir. 

La dofe de ladite poudre eft 
une pincée. 
La maniere de la donner eft 
dans du pain jufqu'à guerifon. 
Pour de mefine 
Prenez du l'hierre terreftreune 


«petite poignée, que vous froif- 
poig 


ferez dans la main, ajoñtantune 
pincée de fel , & mettez dansl’o- 
reille du cofté du farcin, bou- 
chant bien l'oreille avecducot- 
ton , & la sarrotantavecun cot- 
don , & l'y laiffer environtrente 
heures quieftle temps de la gue- 
rifon, 
Pour le mefme 

Prenez racinesd'ofeille ron- 
de, & feüilles de l’hicrreterreftre 
hachces enfemble , que vous 

FF ii 


342 Recueil 
mettrez parmi l'avoiné du chez 
val, &ilguerira , pourveu que le 
Marefchal n'y ait mis le ferre- 
ment, 

Pourun Javart, 

Prenez le Jevain blanc de 
cinq où fix poiriaux, quatreon- 
ces de viciloing, cire neuve, hui- 
le d'olive de chacun deux onces, 
demi feptier de vinaigre, mettez 
tout dans un pot neuf, & faites 
boüillir deux ou trois boüillons 
jufqu’à ce que le vinaigre foir 
confumé; c’eft pour faire quatre 
<mplètres & plus. 

Pour la pouffe des Chivaux. 

Apres la purgation fousécri- 
te, s'ilsne font quegros d’haleine 
qui fuffit feule, il leur fautméler 
dans leur avoine pendant trois 
jours foir & matin une pinte de 
lait tiede, une poignée de lin 
concaflée ; cette femence eft fore 
Particuliere pour cela;les Ma qui 


ms. men 
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gnons s’en fervent fort pour don- 
ner à leurs chevaux, 

Pillules pour purger les Chevaux. 

Prenez allo caballinune on- 
ce & demie , agaricdemieonce, 
coloquinte preparée une drag- 
me; theriaque une once, & de- 
mie,meflez toutenfemble & l'in- 
corporez dans une livredelard 
qui ait trempé deux fois vingt- 
quatre heures dans de l’eau frat- 
che qu'ilfautchanger detroisen 
txois heures;formez-endes pillu- 
les groffes comme noix que vous 
couvrirez de poudre de reguelif- 
fe ou de fon, & les ferez avaler: 
il faut que le chevalait demeuré 
bridé auparavant l’efpace de 
trois heures. 

Apres les avoir prifes, vous 
lui ferez avaler huile d’olive de- 
mue livre meflée dans une pinte 
devinquifoittiede, lecouvrant 
bien , & le promenant l'efpacede 
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trois heures sapresquoile remets 
tre à l'écurie ; & ne lui donner 
point d'avoine detrois jours. 

I] ne fera abreuvé que lefen- 
demain à midi, que l'on lui fera 
boire dans l'écurie de l’eau blan- 
che, avec dela farine, &un peu 
de fon ; au mefme temps vouslé 
imenerez à la rivicre, luifaifane 
tremper tout le ventre jufqu'aux 
coftez l'efpace de demie heure, & 
ne le laiflerez boire, car il auroit 
des tranchées; puis le remenerez 
en l'écurie, & lui donnerez du 
foinsla purgation efttrenreheu= 
ECS avant que d'agir ordinaire- 
ment : c'eft au fortir dela riviere 
qu'elle fera fon effet qui dure 
quelque fois deux jours; ils vui» 
dent des puanteurs incroyables ; 
& quelquefois des glaires. 

Durant la purgation ils font 
triftes & dégoutez:apres lestrois 
jours,il leur faut nettoyer la bou: 


D  Ès 
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che avec du poireau, du fel ,&du 
vinaigre , & leur donner un coup 


æecorne. 


Apres quoi ils ont un appetit 
incroyable , & deviennent fort 
gras en peu de temps : c’eft la 
meilleure recepte du môde pour 
remettreleschevauxquifembléc 
eftre perdus :il y en a qui purgent 
leurs chevaux de troissen rois 
mois de ces pillules, cela leur 
donnele port bon. 

Pour breuvage à nn Cheval. 
… Prenez miel rofat,poudre cor= 
diale,.anis battu de chacun une 
once,pour cinq fols de fcamonées 
huile d'olive deuxonces;pourun 
fol de faffran , wne pinte de vir 


. bläc,de la cologninte & rubarbe, 


Breuvage pour un Cheval morfondu, 

Prenez cloux de gerofle, muf= 
cade, poivre de chacun demi on- 
ce,cumin,anis de chacununeon- 


Ke & demic,gingembre une drag» 
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me, miel commun, huile d'ofi: 
ve de chacun quatre onces, vin 
blanc du plus fort chopine :mè- 
leztoutenfemble. & fairesboire 
au cheval. 
Pour les maux de telle des Chevass, 

Il leur paroïft fous la langue 
comme la pepie, fur laquelle 4 
faut appliquer avec une petite 
éponge de la theriaque détrem- 
péeenvinaigrerofat, & luienre- 
mettre fouvent, & ils gueriront 
afleurément. 

Peur le meme. 

Prenez farine de froment;terei 
bentine, fangde dragon de cha- 
cunquatre onces , maftic en pous. 
dreuneonce, & quatre moyeux 
d'œufs, le tout bien meflé enfemd 
ble, foit appliqué fur le front dw 
cheval pendant trois jours. 

Peur faire ecumer un Cheval qui ait 
la bouche fraifche 

A faut envelopper l'embous 
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cheure du mords de poudre de 
ftaphifagria. 

On eftime un cheval qui à la 
bouche fraifche, parce que ceux 
qui l'ont feiche font plus dégoû- 
tez; & font prefque demie heure 
avant que manger quand ils font 
arrivez à l'écurie. 

Pour teindre le filaire quand ils 
feront vieux. 

Prenez égales parts de chaux 
vive éteinte;& de litarge d’or pre- 
parée;mélez en forme d’onguent, 
‘duquel frottez le poil, & à con- 
trepoil,& mettez par deffus quel- 
quefeüille verte ; il efttoutà fait 
teint en deux fois: cela teintbay 
fcon y met de l’encrenoire, 

Pour faire avoir le poil bonen Hyver. 

Prenez myrrhe, ariftoloche , 
gentianeangelique,;raclures d’y- 
voire de chacun deux onces,cro= 
ciune once; faites fondre ; il leur 
en fautdonner deux ou rois cuil, 
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lerées dansune pintede vin blanc 
le matin, durant trois jours con- 
fécutifs, & qu'ils foient trois heu- 
res fans manger, & leur donnet 
leur mefme ordinaire ; cela leur 
fortifie l'eftomac & l'appetit, & 
Leur tient le poil uni, 

Pour la gaulle aux Chevaux, 

Il leur faut faire avaler de fa 
decoétion de fcabieufe dans une 
chopine de vin blanc , dans la- 
quelle fera diflout une once de 
cinabre en poudre, avec un peu 
de croute de pain rotie; leur faire 
boiretrois jours de fuite du fouf- 
fre fxé;avec de la decodion ; la 
dofe une once chaquefois, leur 
donnantle quatriéme jour lemef 
me breuvage. 

Pour les fics des Chevaux, 

Prenez efprit de nitre, efpritde 
fel de chacun une once, mercur 
deux onces, frotez-en le fic, & 
era efcarre ; eftant tombé on 
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guerira l'ulcere avec l'emplaftre 
de Welfer. 

Pour les jambes d'un Cheval, 

La tefte & la queuë de viperes, 
lors qu'elles fonc bien foüettées, 
mifes avec le fang qu'elles ont 
rendu en les tuant,&le vin blanc 
duquel on les lave, le tout mis 
dansun pot,avecunpetitchien, 
couvrant le tout d'huile d'olive, 
que vous ferez cuire jufqu'àlæ 
confomption du vin, le paffant à 
travers un gros linge;eft excel- 
lent pour les douleurs, & guerit 
afleurément les jambes foulées 
d'un cheval; les en frottant. 

Pour les pieds d'un Cheval, 

Prenez he:be.descourpié où 
courpré, &feüilles de fareauune . 
quantité, deux onces decoupero- 
fe ,leblancde quatre œufs, pour 
un fol de miel, demiverrédewvi- 
maigre, le tout mis dans un pot 
neuf, que vous fercz boüillir juf= 
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qu'à ce qu'il foit en onguent: & 
devant que frotrer le pied du che. 
val, il faut couper le poil le plus 
présqu’il fera poffible, & le laver 
avec de la faumure de lard, 

Pour fase croyfre le crin 6x la queie 
d'un Cheval, 
Prenez urinedevache, & vin 
blanc, faites boüillir enfemble 
trois ou quatreheures,puis en las 
vez laqueué, &te-crin. 
Autrement. 

Frottez le crin , & la queuë 
avec de la lexive fait de cendres 
de bois de vigne, 
Pourempecher les Chevaux de bannir 

apres une Iumant, Gr la mener 

avec Chevaux par pais. 

Prenez huile de petreolle,& en 

frottez la nature de la jumant 
avec le bout d’un plume de huit 
en huit jours, ou de quinze en 
quinze, & les chevaux ne fe toux= 
MENLErON point aPrCS. 
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Pour garder un Cheval de bannir. 
Frottez le mords de la bride 


. enlebridant, avechuile d'olive; 


& huile de verre meflez enfem- 
ble , & le cheval ne hannira de 
trois heures :ou bien mettezune 
pierre fous la queué du cheval. 
Pour un Cheval qui alle chauffe. 
Prenez chopine de lait que 
vous ferez bouillir avec quatre 


-onces de beurrefrais, puisgrai- 


ne de laurier, poivre, fené,fucre 
fin de chacun une once, le tout 
pulverifé & meflé enfemble, foit 
mis.dans du vin que vous ferez 
prendre au cheval fans le cou- 
vrir, ni promener, & il jetterapar 
les nafeaux &cguerira, 
Pour engraiffer un Cheval, 

Prenez bon vin blanc deuxli- 
vres, jus d’ofeilleune livre, hüile 
d'oliveune livre, mettez touten- 
femble, & faites tiedir,puis apres 
le faices avaler au cheval ayant 
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efté bride auparavant; apres quoi 
vous le couvrirez bien, leprome. 
nant une heure durant,puis le re- 
mettre dans l'écurie, continuant 
quinzejours durant, & ne man- 
quera de devenir gras. 


FRRRRRRRERRERPENENENEE 
POVR LES CHIENS. 


CHAPIRTE XXII. 
Pour la galle des Chiens. 


Renezracine de millet ram- 
pant, & de naveaux gallan- 
tés quevous ferez boüillir dans 
le piffat dévache, jufqu’à ce que 
le tout vienne en forme de bou- 
lie, de laquelle frottezleschiens. 
Pour les Chiens mordus de befies 
enragees. 

Prenez rhuë, confoude, &ar- 
moife : il faut plus de rhuë que 
de confoude, & de celle-ci que 

d'armoife, 
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d'atmoife , avec une tefte d'ail : 
pillez le tout enfembleavecune 
poignée de fel , & détrempez les 
herbesavec vinblanc eneau clai- 
re, donnez à boire au chien ma- 
lade à jeun, & gardez que de 
deux heures apres il ne mange 
ne boive , ny ne dorme.'Tl faut 
deplus faire feigner la playe, & 
mettre par deffus-lemarc deces 
herbes : Cette recepte eft tres- 
affeurée, 

Pour guerir les Chiens de la 
ptifée. 

Lavez-lés en l’eau,en laquelle 
#na fait boüillir de la ciguésipuis 
coupez la chair. fans'qu'illefen- 
te, davezlelieu du jus de cisue. 

Pour faire mourir les puces d'un 

Chien. 

Prenez une quantité d’abfin- 
the, & la faire boüillirencau le 
pace d'une heure & demie, &la 
tirez du feu; effant froide prenez 


Gg 
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cetté herbe & enfrottezlechieh 


à contrepoil, &lelavezaveccetz 
te eau ; & les puces mourront ins 


failliblement au lieu où vous 


Vaurez touché, 
Pour le mal des Brebis. 

Brûlez & pulverifez de leur 
Jane. & leur faites boire. 

Pour guerir la Ladrerie des 
lonrceaux. 

Prenez un peu d’antimoine; 
mineral en poudre ,que vousens 
velopperez dansun linge,& met- 
trez infufer dans lexive faite de: 
vigne.blanche pendant virigt- 
quatre heures, y ajoñtant une 
pincée de fe! de Saturne $ puis:en 
faire boire un verre plain meflé 
dans du fon pendant huit ou neuf 
jours, & ilguerira.. 

Podriles Oifeaux bleffez: 

Plumez doucement l'endroit 
où eft le mal sou bien couppezla 
Plume , & prenezun emplâtrede 
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Villemagne fait fur cuir doux, 
& pofez fur le mal, & gueris 
Ia, 

Pour meitre en appetit les 
Oifcaux. 

Prenez rheubarbe, agaric, af: 
106; faffran, cannelle, anis, fucre: 
candi de chacun une dragmesfai- 
tes poudres. 

Donnez-leur-enlefoirdansila, 
cure cequ’ilen pourroit tenir {ur 
un fol ;.cela leur tireforce humi- 
ditez du cerveau, & la cure fe 
t&reuve plaine d’eaule matinfion 
Ja preffe. 

Il faut donner de cela quand 
l'oifeau eft plain, onquandonlui 
veut faire faire merveilles, 

Pour les purger. 

Pour purger les oifeaux, & les 
mettre en appetit, l’onfe fert de 
deux pillules de vieille:conferve 
de rofe de Provinsliquide , dela. 
groffeur. d'un poids, 
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Pour faire la Poumade pour 
la galle. 


Zl faut faire le precipite blanc de 
Mercure , qui fe fait en le 
Manicre fuivante,. 


Renez une once de vif at 
AH gent,que vous ferez diffou- 
dre dans deux onces de bonne 
eau forte, eftant diffout , il faut 
faire de l'eau marine avec du fe! 
&c de l'eau , laquelle eftant coul. 
léepar un lingeblanc, il en fau 
dra jettèr dans le matras ou au- 
rez fait voftre diffolution , une 
verrée qui fera precipiter voftre 
Mercure au fonds du matras ; il 


faudra en fuite couller l'eau de , 


deflus, &:ÿ en remettre autant 
d'autre fans fel, qui féra chaude, 
& faire le femblabletrois ou qua. 
te fois, puisil faudra bien def 
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Æeichervoftre poudre, defaquel- 


le il fauten mettre Le poids d'un 
cfcu fur une once de fain-doux, 
& bien mefler le tout, & s’en fer- 
vir au befoin, 
Lonr la Pierre Medecinale 
de Crolins. 

Se fait enprenantunelivre de 
vitriol verd, & demie livre de 
blanc anatrom, quiefbunereau 
petrifiée qui fe trouve aux voûtes 
des vicilles caves : fel commun 
de chacun trois onces, alun de= 
mie livre, fel d’ablnthe, de tar- 
tre, d'armoife, dexhicorée , de 
plantain, & de percicaire, de cha= 
cun demie oncessil faurmettre le 
toutdansun pot neüfavec fuff- 
fante quantité devinaïgre rofat, 
& cuire le tout fur feudé charbon 
qui foir lent jufques à ce qu'il 
s'epaiffiffe : en ce temps il fauty 
adjoufter demie livre de cerufe 
en poudre, & quatre oncesde bol 
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fin en poudre , & bien agiter le 
tout jufqu'à ce qu'il fe faffe du 
tout une maniere de pierre, que 
ferrerezaubefoin, Pour s'enfer- 


vir il faut fur une livre d’eau de 


pluyeou deriviere difloudre une 
once de cette pierre en poudre, 
puis la filtrer, & fervir de l’eau 
pourdla galle, d’ertres , ulceres, 
pour la puanteur des gencives, 
&c. 
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